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LETTRE D'ENVOI

M. R.-W. Brock.
Directeur de la Commission géologique.

Ministère des Mines.

Monsieur:

J'ai l'honneur de vous soumettre le mémoire suivant sur
"Des parties du district minier d'Atlin," et les cartes topo-
graphiques et géologiques qui l'accompagnent.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(signé) D. D. Calmes.
Ottawa, le 9 Juin, 1911.

AVIS

Ce mémoire a été publié primitivement en anglais dant l'année 19IJ.

MINISTÈRE DES MINES

Division de la Commission géologique

HoN, Robert Rookhs, Ministre; A. P. I.ow, Sous-Ministre;
R. W. Brock, Uirbcteur.
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Parties du District D'Atlin, Colombie
britannique

AVEC DESCRIPTION SPÉCIALE DE L'EXPLOIT \TION
MINIÈRE DES FILONS

D. D. Calmes

INTRODUCTION

GÉNÉRALITÉS.

Atlin fut connu comme un camp minier productif, célèbre
pour ses placers d'or, au commencement de l'année 1898, et
depuis cette date plusieurs ruisseaux sur la rive est du lac Atlin
dans un rayon de 15 ou 20 milles de la v'Ie d'Atlin, en ont fait
un des centres les plus importants et les plus productifs en or au
Canada. Un certain nombre de claims quartzifères furent aussi
localisés durant l'été de 1899 et ces propriétés ont été plus ou
moins exploitées de temps en temps, et, quoique l'attention et
les eflforts de la plupart des personnes intéressées dans les mines
de ce district aient été dirigés surtout vers les gisements de
placers, cependant quelques prospecteurs et mineurs ont con-
tinué à prospecter et à développer les gisements d'or en place,
et ont réussi à maintenir une certaine dose d'intérêt et d'espérance
et même, parfois, d'enthousiasme, pour l'exploitation minière
en filons dans ce district.

Depuis 1905 on a donné une phK grande attention à l'in-
dustrie minière des gisements en place, tant à cause du carac-
tère promettant de quelques découvertes récentes sur le bras
de Taku qu'à cause du fait que les gisements en plar r d'Adin
s'épuisent lentement. Ceux qui sont intéressés à la prospérité du
district surveillent d'une manière plus étroite qu'auparavent
le développement des gisements en place, dans l'espoir qu'ils
pourront continuer à développer l'industrie minière quand les
graviers ne seront plus profîtablement exploitables. En 1899.

. t'-Ji. Y-MC-'- " à.t



^professeur J. C. Gwillim, fit un rapport pour la Commission
Géologique, sur le district dAtlin, et une carte de reconnaissance
topographique et géologique accompagne son rapport. Depuis
1899 et 1900, date où le travail sur le terrain, pour ce rapport et
cette carte, fut fait, les conditions de l'exploitation minière des
placers n'ont pas matériellement changés: la géologie des graviers
est aussi assez bien comprise, mais le développement a été plus
rapide dans le cas de l'autre genre de gisement métallifère du
district. L'auteur a reçu instruction du Directeur de la Com-
mission Géologique de faire un examen des gisements métal-
lifères les plus importants, autres que ceux d'or en placer, dans
le district d'Atlin, et, de faire un relevé topographique et géolo-
gique d'une ceinture comprenant le bras di- Taku, depuis le 60e
parallèle du sud au-delà de la tête de cette étendue d'eau, com-
prenant ainsi le plus grand nombre des propriétés localisées le
plus récemment; ce rappr,rt est le résultat de ce travail qui a
été accompli durant l'été de 1910.

L'auteur désire exprimer ses sincères remercîments pour
l'aide cordial qu'a reçu son équipe et qu'il a reçu lui-même de la
part de tous ceux qui sont intéressés dans l'exploitation minière
dans le district avec qui ils sont venus en contact. L'auteur
est parti julièrement reconnaissant à M. J. A. Fraser, le com-
missaire pour l'or; à M. J. Cartmel, le recorder minier; et au
Capitaine James Ale.xander, à M. B. G. Nicol, et à M. J. Dun-
ham, les propriétaires des mines de l'Ingénieur, pour leur as-
sistance et leur courtoisie qu'ils n'ont cessé de lui prodiguer
pendant l'été.

Pour faire ce travail on se servit d'un petit bateau à gazoiine
et de deux canots pour voyager sur le bras de Taku et sur le lac
Atlin; comme ces eaux sont sujettes à de fréquentes et sou-
daines tempêtes d'une violence considérable, le bateau à gazoiine
n eut pas seulement pour effet de faciliter le travail en permettant
à l'épuipe de voyager plus rapidement qu'avec les canots, mais
aussi 11 nous permit de travailler en plusieurs occasions où il

nous aurait été impossible de le faire avec des canots, à cause du
mauvais temps. Un bateau à gazoiine convenable eut aussi
pour effet de diminuer de beaucoup les dangers d'un pareil
travail, parce qu'un tel oa.tau est comparativement sûr dans

1,
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ces tempêtes 8.,udaines qui en quatre ou cinq minutes peuvent
mettre en danger un canot ordinaire. Un des canots que nous
empleyions était muni de compartiments éunches sur les côtés
et ce dispositif donna plus entière satisfaction dans ce travailque les canots ordinaires qui ne sont pas sûrs et qui ne devraient
pas être e ployés dans un pareil travail sur ces lacs

Les camps principaux de l'équipe furent tous établis sur
les nves du bras d. Taku et du lac Atlin et de leurs tributaires
mais plusieurs camps temporaires furent établis clans l'intérieur
des terres, où les membres de l'équipe y transportaient générale-ment a dos d hommes les provisions et l'attirail de campement
nécessaires: mais le déménagement vers le haut du ruisseau
Bighorn se fit à dos de chevaux.

On mesura une ligne de base de IJ mille long sur la rive
est du bras de Taku. juste .n haut du vieux moulin de Racine
qui nous ser^•,t de point de départ pour la triangulation du
dis net e.xam,né. On fit la topographie surtout au moyen des
méth,xles phototopographiqnes, mais les chemins et les sentiers
furent arpentés au moyen d'un compas prismatique de 4 pouces
et un télémètre, et on relia plusieurs points de ces arpentages
au système de triangulation au moyen du transit. Les rives

Rochon
^"''^"' arpentées au transit et au micromètre

La partie géologique de l'o-ivrage fut faite avec le même
degré d exactitude que la partie to^,«graphique, mais comme iln y avait aucune carte topograph? e disponible sur le terrain,on eut grande difficulté à pre. dre des notes et à faire des schémas
etc.. concernant les frontières géologiques, qui puissent plus tard

comptée'
'"' "'''''"''' '"' ""' '^"^ topographique

Monsieur G G Gihbins. B.Sc. monsieur P. A. Fetterlv.
B.bc. et M John Lanning, ont assisté l'auteur durant touie
a saison sur le terrain et ont fait la plus grande partie du travail
topographique M. Gibbins a aussi rendu des services en
géologie quand les circonstances le permettaient. Tous ont
accompli leurs devoirs d'une manière satisfaisante et convenabi"

i^T'^'}.':



EMPLACEMENT ET SUPERFICIE.

Le district minier d'Atlin est situé dans le coin nord-ouest
de la Colombie Anglaise, entre les latitudes nord 59° et 60°.

(la frontière Colombie Anglaise-Yukon) et s'étend en longitude
depuis le 132° jusqu'à 134°30' à l'ouest de Greenwich (Diag. 1).

Diag. 1. Carte schématisée montrant la situation géograpliiciiie du dis-

trict minier d'Atlin, Coloinljie liritanniquc.
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'^'^ '°"' '"^ gisements en place et lesdépots de charbon les plus importants durant l'été de 1910 eten p us, .1 fit un rel.vé géologique et topographique de la partir^ouest du d.stnct ou. comme il est désigné ici. de la ceintuœ dubras de Taku qui embrasse une superficie de 45 milles de longpar 16 milles de large ayant une direction générale nord. Cette
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'°"'" '" P"*"''^ "^^"^ '^ ^^«'«'"bie Anglaise dubras de Taku qu. a aussi une direction nord, et qui occupe une

position médiane dans la surface arpentée. La carte comientautant que possible, les localités possédant des découverte^

Zri r
''"'''"' '«^Portance. et en comprenant un certainnombre déjà montré sur la carte du Professeur Gwillim du dis-

trict mimer d Atlin.

ACCÈS ET TRANSPORT.

côte du Pacifique à Skagway. Des paquebots font utilementun service régulier durant toute l'année entre Seattle et Skag-

de 1000 et 867 milles, respectivement. De Skagway on a con-

ho" V r'" ^' ^':."^^''^*^ ^^"^ ^"^ Yukon" jusqu'à VVhite-

.Z\, T' .""•-; ^'^^^"'^«^ ''«^111 milles. De Caribou, unendroa le chemin de fer à 61 milles de Skagway. un paquebot

I 7nt H ''T n'T '"'""'"'^ ^ '^"'^" L^"^'"g' q"i «^«t environ
à /O m.Hes de Caribou et qui est situé à l'extrémité est du tri-
butaire Graham. un bras du bras de Taku. Un chemin de fer dedeux milles de long va de Taku Landing (Planche I) jusqu'àunen-
droit sur la nve ouestdu lac Atlin, d'où un paquebot fait la connec-
tion avec la ville d Atlin sur la rive est à une distance de 5 millesTous les points du lac Atlin et du bras de Taku sont donc directe-

SkTgwat''
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On a construit des chemins pour voitures depuis Atlin versa source des rmsseaux Fine et Spruce et leurs plus importants
trbutaires aussi vers la source du ruisseau Fourth of July. Ona tait des chemins et des sentiers vers la source de la rivière Pike
le ruisseau McKee, et d'autres cours d'eau importants sur lé



côté est du lac Atlin. On a aussi construit un chemin pour

voitures depuis Kirtland sur le côté ouest du bras de Taku

jusqu'aux découvertes de minerai en place sur le ruisseau Big-

horn, et on a construit des chemins pour relier les travaux des

mines de l'Ingénieur et du groupe Gleaner av«.c la rive est du

bras de Taku.

Durant l'hiver une diligence fait le service régulier entre

Carcross et Atlin,—une grande partie de trajet étant fait

sur la glace; \ la fin et au commencement de l'hiver, juste

avant que la navigation s'ouvre et se ferme, pendant que la

glace est incertaine, on transporte la malle entre ces points au

moyen d'afdages de chiens.

HISTOIRE.

Généralités

La renommée d'Atlin comme camp de placer productif fut

faite quelques mois après la date de la découverte faite par Miller

et McLaren 3ur le ruisseau Pine en janvier de l'année 1898. Ces

hommes firent le voyage dans le district à partir de Skagway

par le White Pass, et de là se dirigèrent par voie du lac et de la

rivière Tutshi, le long du bras de Taku et son tributaire Graham,

vers le lac Atlin et les ruisseaux de son voisinage à l'est; et comme

ces prospecteurs firent le voyage avec des traîneaux tirés par

des chiens pendant la partie la plus rigoureuse de l'hiver, époque

peu commode pour la prospection, il semblerait probable qu'on

connaissait déjà la présence de l'or dans le district, et cette sup-

position est supportée par les mineurs et les prospecteurs le long

de la côte de l'Alaska. Il n'y a cependant aucune preuvre que

l'or fut auparavant exploité dans les graviers des ruisseaux

d'Atlin; il se pourrait qu'on avait fait un peu de prospection mais

rien de plus.

La production de l'or en 1898 atteignit $75,000, mais l'année

suivante elle monta à $800,000. De 1899 à 1907 inclusive .ent,

la production a été presque uniforme avec une moyenne d'en-

viron $431,000. La production de 1908 fut de $203,000 et en

1909 de $200,000.
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SOMMAIRE ET CONCLUSIONS

TOPOGRAPHIE.

La zone du bras de Taku est une étendue de terrains

ayant une direction nord d'environ 45 milles de long et 16 milles

de large, dont le bras de Taku occupe la partie centrale, et agit

comme canal de drainage pour les eaux du district. Tous les cours

d'eau de cette superficie se jettent dans ce bras et leurs eaux

coulent de là par les lacs Tagish et Marsh et les rivières Lewes

et Yukon à l'Océan Glacial.

Cette zone est située en grande partie dans la province

du Plateau Yukon, mais au sud elle comprend une partie du

TT"



flanc oriental de la chaîne Côtière. Il y a donc deux tvpes de
topographies qui font contraste entre elles dans ce district Le
plateau Yukon est un immense plateau disséqué et érodé, dont
en certains enaroits, il ne reste plus rien du plateau primitif'
et la topographie consiste en collines arrondies, irrégulièrement
distribuées, et dont les sommets atteignent ou n'atteignent pas
une élexation uniforme; dans d'autres endroits cependant il ya de nombreuses pénéplaines de hauteur uniforme. Les vallées
sont partout larges, profondes, escarpées et de forme typinue
en U.

La chaîne Côtière est extrêmement déchiquetée, consistant
surtout en chaînes de Montagnes en forme de couteau, en som-
mets aiguilles, et en vallées abruptes, et on voit partout un
amoncellement considérable de glace et de neige durant l'année
entière.

On croit que ces deux provinces physiographiques ont été
applames et sont rendues à leur état de maturité, tandis qu'on
considère que la région du Plateau et peut-être aussi la chaîne
Cotière sont à l'état de pénéplaine. Plus tard ces terranes
furent relevées, apparemment à des hauteurs de 3,000 et 4,000
pieds, leur plus grand mouvement ayant lieu suivant l'axe de
la chaîne Côtière et le moindre mouvement le long des parties
centrales du Plateau Yukon. Les cours d'eau furent ainsi
rajeunis et commencèrent à creuser des vallées profondes en
forme de V dans la surface relevée. Les glaciers ont alors envahi
le district et occupé toutes les principales dépressions qu'ils ont
élargies et approfondies en leur donnant une section en travers
en forme de U, et en produisant des cirques, des vallées sus-
pendues, des roches moutonnées, des marmites de géant etc II
s'est déposé au fond des vallées des moraines et d'autres produits
glaciaires qui ont produit des pentes renversées dans la plupart
des grandes vallées, et il en est résulté des lacs de barrage Le
lac Tagish. y compris le bras de Taku, les lacs Racine, Tutshi
Fantail, Edgar et Nelson ont cette origine et représentent les
positions occupées par les dernières langues de glace du glacier
en retrait, qui fondait .si rapidement vers la fin, que les dépres-
sions qu'ils occupaient n'avaient pas le temps de se remplir de
matériaux détritiques.
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La grande diflFérencc qui existe entre la topographie de la

chaîne côtière et celle du Plateau Yukon semble due surtout à trois

causes. En premier lieu, la chaîne Càtière est formée en majeure

partie de roches massives granitiques qui n'ont pas de plans de

stratification, ni d'alternance de lits durs et tendres pour donner

prise à l'érosion, de sorte que les agents subaériens n'ont pas

'iu un contrôle régulier et ont ainsi produit des formes très er-

ratiques. Les plans des diaclases dans ces roches ont aussi en

certains endroits facilité la production de formes, topographiques

rabotteuses et irrégulières. Deuxièmement, ces roches grani-

tiques sont généralement plus dures et dans la plupart des cas

s'usent moins rapidement que les roches du Plateau, et, par

conséquent a fait que la chaîne Côtière s'est maintenue à une

plus grande élévation générale que la région de l'est. Troisiè-

mement, comme pour différentes raisons, comprenant l'érosion

différentielle et le soulèvement, la chaîne Côtière est aujourd'hui

plus élevée que la région du Plateau, elle possède des glaciers

tandis que ceux-ci ont disparu depuis longtemps de la région du

Plateau. Les glaciers continuent à accentuer l'apparence

extérieure de la chaîne Côtière, tandis que dans la région du

Plateau, depuis leur retrait, la nivellation a été active dans les

terres hautes et a fini par aplanir les inégalités. Ainsi depuis

qu'une ligne de démarcation a été établie entre ces deux ter-

ranes, leur aspect de contraste a toujours été en augmentant.

GÉOLOGIE GÉNÉRALE.

Les parties extrêmes au nord et au sud-est de la ceinture

du bras de Taku sont comprises dans la chaîne Côtière et con-

sistent en roches granitiques de la chaîne Côtière qui sont pour

la plupart des granodiorites grises à texture grossière. Le reste

de la surface s'étend au loin dans la région du Plateau Yukon et

contient une variété considérable de formations géologiques

dont l'âge varie depuis le Paléozoique inférieur ou même antérieu-

rement, jusqu'à l'époque actuelle, et comprend et des roches

ignées et sédimentaires et certaines roches métamorphiques

d'origine obscure.

- -^« «•«ilir'irf-'
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Les plus vieilles roches consistent en un groupe d'âge pré-

Dévonien formé de schistes, de gneiss et même de bandes de
calcaires. Ces roches ont été recoupées et en certaines endroits

recouvertes par un groupe largement développé d'andésites, de tuffs

andésitiques, de diabase, de diorite et de giobertite d'âge Dé-
vonien. Durant l'époque Dévono-Carbonifère il s'est accumulé
plusieurs milliers de pieds de sédiments qui sont aujourd'hui des
calcaires, des ardoises et probablement des cherts. Les cherts

sont d'origine quelque peu obscure et se trouvent seulement en
certains endroits; ils sont partout associés aux ardoises. Les
calcaires occupent une ande étendue et ont une épaisseur

totale d'au moins 5,000 pieds.

Les calcaires, les roches les pius récentes de l'époque Dévono-
carbonifère, sont recouvertes de conglomérats d'âge Jura-
Crétacé, de grès, de schistes argileux, de greywackes, de tuffs,

d'ardoises et de quartzites ayant une épaisseur, par endroits,

de plus de 5,000 pieds.

Les roches intrusives granitiques qui forment la chaîne
Côtière et qui forment aussi des dykes, des stocks, etc., dans
la région du Plateau Yukon, sont presque partout des granodio-
rites de couleur grise, à texture grossière et sont généralement
décrites comme ayant envahi les terrains à l'époque Jurassique.

Les faits obtenus dans la ceinture du bras de Taku montrent
cependant que l'intrusion s'est faite en des temps différents et

durant des périodes très longues, les unes avant la déposition

des sédiments d'âge Jura-Crétacé, les autres après.

Les sédiments d'âge Jura-Crétacé et les roches intrusives

granitiques de la chaîne <"ôtière, de même que les différentes

roches du district plus vi< illes que celles-ci, ont été recoupés
par différentes roches volcaniques et en certains endroits ont

été recouverts par une épaisseur considérable de laves et d'accu-

mulations de tuffs. Ces roches volcaniques ont des âges bien

différents depuis la fin du Crétacé ou le commencement du
Tertiaire jusqu'au Pléistocène, et comprennent des andésites,

des tuffs andésitiques, des porphyres granitiques, des basaltes

des tuffs basaltiques, des rhyolites et des tuffs rhyolitiques.

Toutes les terranes géologiques consolidées du district sont
recouvertes par des accumulations d'âge Pléistocène ou récentes
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consistant surtout en graviers, en sables, en argiles, en silts.
en boue, en tourbe et en sol, qui forment un fond épais au fond
des vallées principales et s'étendent assez haut sur le flanc des
collines, et même, en certains endroits.se trouvent abondamment
sur les terres hautes et sur le sommet des montagnes.

GÉOLOGIE APPLIQUÉE.

La section de ce mémoire traitant de géologie appliquée
se rapporte à tout le district minier d'Atlin et diffère ainsi des
autres parties du mémoire qui ne traitent que de la partie occiden-
tale du district, ou comme elle est désignée ici, de la zone
du bras de Taku.

Les différents gisements de minéraux d'importance écono-
mique (autres que ceux des placers d'or, qui ne concernent pas
ce mémoire) que l'on rencontre dans le district minier d'Atlin
ont été classifiés de la manière suivante:

—

I. GISEMENTS DE MINERAIS.

(a) Veines de quartz à tellurures d'or.

(b) Veines de quartz à or-argent.

(c) Veines à or-argent cuprifères.

(d) Veines à argent-plomb.
(e) Veines de cuivre.

(0 Veines d'antimoine.

(g) Gisements de contact métamorphique.

II.—CHARBON.

On n'a trouvé des veines à tellurures d'or que dans les
mines de l'Ingénieur et dans les claims avoisinants qui sont
situés sur le côté ouest du bras de Taku en amont de Golden Gâte,
et de tous les minerais découverts dans le district d'Atlin ce
sont de beaucoup les plus richis qui ont été trouvés dans ces
propriétés. La découverte aux mines de l'Ingénieur de poches
de quartz qui valaient de $3 à $5 la livre causa une excitation
considérable durant l'été de 1910 et a eu un effet décisif à relever
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l'enthousiasme pour l'exploitation minière dos filons. Les veines

à or-argent sont les types de gisements les plus répandus et on
les trouve dans beaucoup de localités distribuées sur la plus

grande partie du district. On a trouvé des veines à or-argent
cuprifères sur la mont. ..e de la Table, où cependant, il n'y
a qu'un seul gisement de quelque valeur qui n'ait été trouvé.

Il y a un bon nombre de veines larges et bien minéralisées, du
type argcnt-plomb qui se trouvent sur le ruisseau Crator et dans
le voisinage. On a trouvé des veines de cuivre à l'extrémité sud
de l'île au Cuivre, mais jusqu'à présent celles qu'on a ouvées
ne paraissent être d'aucune importance économique pour le

présent; on connaît une seule veine d'antimoine dans le pays;
elle afileure sur la rive ouest du bras de Taku à 10 milles en aval

de Golden Gâte, mais comme le gisement n'affleure que sur une
longueur de 15 pds. seulement, on connaît très peu sur son
compte. Les gisements de contact métamorphique, à notre
connai sance, n'existent que sur le ruisseau Hoboe près de
l'extrémité supérieure du canal de Torres. Tous ces gisements
doivent probablement être considérés comme appartenant au
même massif de minerai puisqu'ils sont tous situés le long du
même contact géologique, et il semble probable que le minerai
persiste entre les points où il affleure à la surface. Le minerai
consiste largement en magnétice, portant des quantités variables

de cuivre, et partout où on le Lrouve il excède 30 pieds, et il

est à un endroit 150 pieds d'épais. On a découvert des affleure-

ments sur une distance d'au moins 3,000 pieds.

On n'a trouvé aucune couche de charbon dans le district,

mais le conglomérat de Tantalus qui est toujours associé à des
charbons dans le sud du Yukon, affleure en plusieurs endroits.

De plus on a trouvé une quantité considérable de charbon
flotté au N.E. de l'extrémité inférieure du lac Sloko, et il y a
toute vraisemblance c^ le les couches dont il dérive seront trouvées

un jour.

Un grand nombre de gisements de minéraux se trouvent le

long des rives du bras de Taku et sont ainsi en communication
directe par bateau avec le chemin de fer à Carcross. La plupart

des autres gisements sont sur des cours d'eau navigables ou à
de faibles distances de ceux-ci, et ne sont pas éloignés du chemin
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de fer. Pour favoriser l'emploi de ces minerais la Commission
des chemins de fer a donné ordre en 1910 que les taux de fret
demand^-s par le chemin de fer "White Pass and Yukon" pour
les minerais ne doivent pas excéder $1 . 75 par tonne de Caribou
(Carcross) à Skagway; cet ordre a une imporUnce capitale
depuis que les minerais et les concentrés peuvent être expédiés
par bateau de Skagway directement aux différents smelters de
la côte.

Comme conclusion, il faut dire, que le district minier d'Atiin
possède une grande variété de minerais d'une valeur économique
que l'on trouve en certains endroits en gisements de dimensions
considérables, et que certaines veines possèdent des poches de
minerais d'or d'une richesse exceptionnelle; il faut dire aussi
que pratiquement tous les gisements sont d'un accès facile.
L'industrie minière des filons dans le district est bien lancée et
continuera probablement à se développer dans le futur. Les
résultats obtenus jusqu'à présent sont particulièrement encou-
rageants quand on songe que depuis 1898, date du commencement
de l'exploitation minière dans le district, presque toutes les per-
sonnes attachées à cette industrie ont consacré pratiquement
toute leur attention aux placers d'or, et que, ce n'est que récem-
ment qu'on ait fait une légère prospection pour le quartz.

CARACTÈRE GÉNÉRAL TU L 'STRICT

TOPOGRAPHIE.

Aperçu général

RÉGIONAL.

La plus grande partie de la Colombie Anglaise et du Terri-
toire du Yukon peut être divisée dans ses grandes lignes en
trois provinces physiographiques que l'on retrouve au sud à
travers la Colombie Anglaise et à l'ouest à travers l'Alaska.
Du sud-ouest au nord-est ces provinces sont: le système Côtier
le système Intérieur et le système des Montagnes Rocheuses.
Ces terranes constituent les Cordillères du nord-ouest de l'Améri-
que du Nord et suivent d'une manière générale le contour parti-
culier concave de la côte du Pacifique . Elles se dirigent donc
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toutes \MS I nord-ouest à travers la Colombie Anglaise et vers
l'ouest à travers l'Alaska, et dans le Yukon, qui est situé entre
les deux, leur direction est intermédiaire. Au nord au nord-est
et à l'est du système des Montagnes Rocheuses il y a des régions
de plaines ou de terres basses, qui forment la région en pente de
l'Artic, les basses terres du MacKenzic, et les Grandes Plaines
(Diag. 2).

La province du Plateau Yukon constitue tout le système
Intérieur dans le Yukon et dans la partie nord de la Colombie
Anglaise et se dirige vers le sud-est jusqu'au voisinage du 58°
latitude, à partir de ce point sur environ 4 degrés de latitude
la région est montagneuse et est formée selon Dawson, de roches
bouleversées d'âge Crétacé. Au-delà de cette partie mon-
tagneuse du système de l'Intérieur, la surface va graduellement
en descendant jusqu'aux terres hautes du Plateau de l'Intérieur,

qui se continue vers le sud-est jusqu'à un point à quelques milles

au sud du 49e parallèle.

Entre le 50e et le 60e parallèle, le système Côtier comprend
seulement la chaîne Côtière, si les îles de l'ouest doivent être
considérées comme faisant partie d'une chaîne séparée, mais la

simplicité de cette province de l'ouest est interrompue vers la

tête du canal de Lynn, d'où, au nord et au nord-ouest le système
côtier se divise en deux ou trois chaînes qui sont séparées en
certains cas par de larges vallées ou par des trasses montagneuses
de moindre importance. La chaîne Côtière après avoir suivi
la ligne de la côte depuis le sud de la Colombie Anglaise jusqu'à
près de la tête du canal de Lynn passe derrière la chaîne de
St-Elias, et pour le reste de sa direction vers le nord constitue
la partie la plus orientale du système Côtier; au nord du canal
de Lynn la chaîne perd de l'importance, jusqu'à ce qu'elle soit

absorbée par le Plateau Yukon, près du lac Kluane, à la latitude
61° et longitude 138° 30'.

La chaîne Côtière est formée d'une manière générale d'un
ensemble de pics et de chaînes qui n'ont qu'une faible symétrie
autre qu'un alignement grossier parallèle à un axe de direction
nord-ouest. La chaîne a partout un aspect déchiqueté, et
consiste largement en crêtes effilées, en sommets à forme d'ai-

guilles et en vallées abruptes et profondes. Les sommets dans
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le sud de la Colombie Anglaise s'élèvent à des altitudes uni-
formes de 8,000 à 9,000 pieds au-dessus du niveau de la met , mais
vers le nord leur hauteur va en diminuant et au Yukon ils ne

lAO 130 I20

Diag. 2. I..S provinci-s physiographiques du Yukon et de la Colombie
Britannique septentrionale.

Note—L'emplaceiisiiii de la zone du bras de Taku se voit par un petit
rectangle.

IPP
iiLs âraiÉt. .7^ nr
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s'élèvent qu'à des hauteurs de SOOO à 6000 pieds au-dessus de la
mr Cette différence d'altitude quoique considérable se fait
(iun.. riaiilA-e si insensible qu'elle ne change pas l'uniformité
apparente di; ; iveau des sommets, qui cependant n'a aucune
r. laiion a

,
e. la structure. Plusieurs géologues, qui ont étudié

^'Ve t.vranc au point de vue topographique, la considèrent
comme u.ic pénéplaine, ou du moins comme, une ancienne sur-
face d'érosion qui aurait subi un soulèvement postérieur. (Plan-
che II).

La province du Plateau Yukon s'étend depuis les chaînes
intérieures du système CÔtier jusqu'à la base des Montagnes
Rocheuses, et elle a une largeur de 250 à 300 milles près du
60e parallèle de latitude (frontière Yukon-Colombie Anglaise).
Au no.d de la Colombie Anglaise cette région comprend quelques
chaiiM . bien définies, et dans le Yukon et l'Alaska des pics isolés
et des chaînes de moindre importance qui s'élèvent au-dessus
du niveau général du Plateau.

Dans cette région de plateau élevé du sud Yukon et du
nord de la Colombie Anglaise, les cours d'eau principaux ont
creusé leurs lits en forme de canaux abrupts dont la profondeur
vane de 3,000 à 4,000 pieds de profondeur en prwluisant ainsi
une topographie irrégulière. Les sommets des collines et des
chaînes qui n'ont pas subi de réduction, étant situés entre les
cours d'eau, donnent l'aspect d'une plaine ondulée avec pentes
vers le nord et le nord-ouest. Le plateau, vu d'un sommet
s élevant à peu près à la hauteur des hautes terres, fera impres-
sion sur l'observateur avec sa ligne d'horizon presque plane,
brisée ça et là par des masses résiduelles isolées, qui s'élèvent
au-dessus du niveau général. Ce plan n'a cependant aucune
relation avec la structure des roches, l'érosion ayant chanfreiné
les bords des assises dures aussi bien que ceux des assises tendres-
comme question de fait sa surface est entièrement en opposition
avec la nature des roches niétamorphi(iues et très bouleversées
qui forment la plus grande partie du plateau, et comme il le sera
étal)li plus loin, c'est évidemment une pénéplaine soulevée et
disséquée, produite durant une péricxle de stabilité de l'écorce
par une longue érosion subaérienne continue (Planche III).

Le long de la partie nord de la chaîne Côtière les .sommets

SSf^JîïTv/iX' . , a
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de niveau se fondent dans le plateau du Yukon et ceci a suggéré
1 Idée que l'aplanissement de ces deux provinces s'est fait enmême temps: cette manière de voir est partagée par Brooks,
bpencer et autres; mais durant les différents mouvements verti-
caux qui ont affecté ces terranes, le sr-jlèvement a été plus
énergique suivant Taxe de la chaîne C: ..re et moindre suivant
celui du Plateau du Yukon; cette dernière terrane a donc pris
le contour d'un immense auge dont l'axe est marqué par la
position actuelle de la rivière Yukon depuis près de sa source
au nord de la Colombie Anglaise jusqu'à la mer de Behring.

La ceinture du bras de Taku, qui a été relevée durant 1910
surtout située dans la partie occidentale de la région du Plateau
Vukon, et s'étend aussi un peu dans la chaîne Côtière Là il
n y a aucune ligne de démarcation entre les provinces de plateau
et de montagne; ces provinces passent insensiblement de l'une
a I autre avec une ceinture de transition entre les deux de 1 à 4
milles de lar^e où on ne peut dire si certains points appartiennent
a une ou 1 autre terrane.

LOCAL.

La partie du district d'Atlin examinée durant l'été de 1910
tel que . mentionné plus haut, est une zone de terrains de
direction nord s'étendant à peu près à égale distance des deux
cotes du bras de Taku, depuis le 60e parallèle au sud jusqu'au-
delà de 1 extrémité nord de cette étendue d'eau, et comprend la
partie supérieure du lac Atlin. Comme la princinale terrane
physiographique du nord de la Colombie Anglaise a une direction
nord-ouest et que le bras de Taku se dirige presque vrai nord,
la partie sud de la superficie mise en carte comprend une partie
de la chaîne Côtière, tandis que la limite nord atteint la région
du Plateau Yukon (diag. 2). La transition de la région en
plateau à celle de montagne dans le district d'Atlin se fait d'une
manière si insensible qu'en certains endroits il est difficile de
déterminer où une région finit et où l'autre commence.

La topographie de plateau est caractérisée par deux aspects
bien frappants, d'un côté des vallées nombreuses irrégulièrement
distribuées, larges, profondes et escarpées, de l'autre des iiautes

_ A vi- . *. . ^fff!
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terres élevées et par endroits ondulées. Les surfaces des hautes
terres malgré leur dissection et leur érosion sont bien conservées
sur de grandes étendues en certains endroits et là, comme ail-
leurs dans le plateau Yukon. il n'y a aucnne relation avec la
structure de la roche, mais d'un autre côté, ;es grès, les schistes
argileux, les granités, les schistes, les calcaires, les roches volcani-
ques etc., ont été troncatures en dépit de leur degré de dureté
respective, de leur structure, etc. (fig. 1).

Debout sur un des sommets de ces terres hautes, éloigné
en arrière des bords des flancs, et placé de telle sorte que le champ
de vision embrasse les terres hautes et non les vallées profondes
et abruptes, un observateur verrait ces surfaces comme des
parties d'une même plaine, et il est facile de se représenter leur
surface continue et unie qu'elles avaient probablement aupara-
vant. La topographie aperçue d'un tel point de vue, n'a que
peu de relief et est le produit d'une longue période d'érosion
continue qui a fini par lui faire prendre l'état physiographique
actuel. Plus près des bords des présentes dépressions, les
discordances topographiques sont partout en évidence et sont
dues à l'intersection des flancs abrupts des vallées avec la surli.ce
de plateau. Près de l'extrémité inférieure du bras de Taku, les
hautes terres ont une hauteur approximative de 3,300 pieds
au-dessus du niveau du lac, ou 5,460 pieds au-dessus de la mer
et vers l'extrémité sud du bras, la surface du plateau est quelque
peu plus élevée.

Certaines collines s'élèvent au-dessus du niveau général
et représentent les seules masses considérables de terrain que les
anciens agents d'érosion ont laissé debout au-desa s de l'ancienne
surface de plaine, l'érosion ayant été interrompue avant la fîn
de la complète destruction. Le Mont Clive et le pic Sunday
sont des exemples remarquables de ces montagnes résiduelles.

Sur des parties considérables du district la surface de
plateau a été presque entièrement si non totalement détruite
par une érosion postérieure, et dans de tels endroits la topo-
graphie consiste en collines arrondies irrégulièrement distri-
buées, dont plusieurs ont des formes douces avec des sommets
qui ont le plus souvent la même élévation. (Planche IV).

La principale vallée dans le district est celle occupée par

^Jr '
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t^r^^' '^r''"r^ '!''"l'''
^' '"""^^ ^'^ '^ P^"'*^ supérieure sont

situes dans la Colombie Anglaise. Le bras a prévue partouune largeur de IJ à 2 milles de large, mais le fond totaVde la valÏÏ

tr/m;t?""T
'" ^"''^"'^ ^ '"'"^^ ^^ '^'•^*^"- A son ex-trémité supérieure ou sud, le bras tourne brusquement verslouest. la contmuation sud de la dépression principale étantoccupée par le ruisseau Haie et les lacs Edgar et Nelson

Ln grand nombre de vallées en travers joignent la vallée
P^ncipale du bras de Taku. et dans les plus larges de ces vallée

^ y a des lacs et des cours d'eau qui leur servent de déchargo. desbras et des tr^utaires du bras de Taku, dont les plus importLnt^
sont celui de Graham, la b.ie Talaha. le lac et la rivière Tutshi
e lac et la rivière Racine (Planche V), et le lac et la rivière Fan-

ZL r '"%^'=^"^^^ '^"^ '^ fo^n^e J'un U, elles sont pro-fondes, larges et abrupte. Les cours deau qui joignent ces plusgrands canaux de drainage ont invariablement des vallées sus-pendues et plus le cours deau est faible, plus la vallée suspendue
est haute au-dessus des grandes dépressions

Vers le sud et l'ouest la surface du plateau Yukon s'élève
graduellement et devient de plus en plus disséquée, et la topogra-
phie prenu, consequemment, un aspect de plus en plus déchiqueté
jusqu à ce qu on ait atteint la chaîne Côtière, qui est caractérisée
par des crêtes à bords tranchants, des sommets en aiguille etvallées très abruptes. Entre les murs abrupts des vallées il ya de nombreux glaciers et la glace augmente en volume vers le

lac aJ f!,'' f"'^"^^1'"" i"^q"'à quelques milles au-dessus duac Atln et du bras de Taku, où elle rencontre le grand glacier deLlewellyn qui a passé par dessus tout sauf les pics et les convrÎ
Tts les plus altiers.

Quelquefois après la déposition des lits d'âge Jura-crétacé
(les sédiments les plus récemment consolidés du district) le

sud du Yukon et du nord de la Colombie Anglaise, fut apparem-ment soumis, tel qu'indiqué plus haut, à une longue période

ait atteint la forme d une plaine, ayant une élévation légèrement
supérieure à celle de la mer. avec seulement quelques pics echaînes résiduels s'élevant au-dessus du niveau générd' à ïïuL

f"C. .".Si^
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de ces résultats on est porté à croire que la terre ferme fut soumise

à une grande stabilité durant tout ce temps. Ce cycle d'érosion

s'est terminé par un soulèvement lent et graduel de la région du

plateau Yukon et ôes parties adjacentes, au moins de la chaîne

Côtière. Les agents d'érosion ont ainsi repris une recru-

descence d'énergie qui a permis aux cours d'eau d'en-

tamer rapidement leur? canaux d'écoulement dans les terranes

élevées. Les effets de l'action des cours d'eau, sous ce

rapport, furent accentués par la glaciation. Les principales

masses de glace ont occupé les dépressions maîtresses telles que

celle du bras de Taku et ont toutes deux redressé et applani

leurs pentes en élargissant et abaissant leurs lits. Les vallées

ainsi produites furent larges, profondes et abruptes. La glace

a aussi agi comme agent constructeur et a recouvert en certains

endroits les lits des vallées de matériaux glaciaires, de sables,

de graviers d'argile à blocaux, etc. La formation de lacs tels

que It bras de Taku et Tutshi, qui occupent maintenant les

fonds de vallées les dernières occupées par des glaciers, est dû

au fait que les g. ciers ont retraité si rapidement vers le haut

des vallées que seules leurs parties inférieures ont été remplies

de débris glaciaires, qui ont formé des peutes renversées et

obligé l'eau à s'élever pour passer par dessus ces barrages.

A présent dans cette région de plateau les seuls représen-

tants des anciens glaciers sont quelques petites masses de glace

qui occupent quelques cirques; ainsi l'action des avalanches et

de la glace dans les hautes terres a eu pour effet d'aplanir
'

inégalités de la surface plutôt que de les accentuer. Dans .

.

région de îa chaîne Côtière, cependant, à cause de sa plus grande

altitude, la glace est encore abondante et il se creuse des cirques

de chaqu; côté des chaînes de montagnes et autour des sommets

en descendant et en montant l'un vers l'autre. Quelques-uns

se sont même presque rejoints, et il en est résulté des sommets

déchiquetés, des chaînes ou arêtes en forme de couteau, de même

que des pics escarpés.
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Topographie Détaillée

RELIEF.

Les hautes terres.—Dans les parties de la ceinture du bras
de Taku situées en deçà de la région du Plateau Yukon, les

caractères de plateau sont encore bien conservés et on trouve
encore de nombreux lambeaux presque plats, ou légèrement
ondulés malgré l'action des agents d'érosion subaérienne qui
travaillent à la destruction de l'ancienne surface. Les montagnes
de Haie et de Lanning sont d'excellents exemples de ces lambeaux
de plateau et on peut marcher plusieurs milles à leur surface qui
n'est que faiblement ondulée et forme des hautes terres d'une
élévation de 3,400 à 3,500 pieds au-dessus du niveau du bras de
Taku (Planche VI). Cependant sur de grandes étendues du
district, il ne reste presque aucune trace des anciennes hautes
terres et la topographie consiste en collines isolées, généralement
arrondies, don plusieurs sommets s'élèvent à peu près à la hau-
teur de la surface du plateau. En certains endroits l'érosion

a réussi à démollir entièrement la surface du plateau et il ne reste

que des collines basses et irrégulières qui n'ont pas de rapport
avec le niveau du plateau (Planche VII). Dans la chaîne
Côtière il n'existe presque pas de lambeaux de plateau, et ils

manquent complètement dans la ceinture du bras de Taku.
Pour examiner la surface de plateau dans les meilleures

conditions, il fauc se placer en des points entre les cours d'eau
et à quelque distance du bord des vallées maîtresses; de ces
points la forme légèrement ondulée du plateau ressort d'une
manière frappante. La surface n'a aucune relation avec la

structure des roches, les schistes et gneiss tordus d'âge pré-

Dévonien, les tufïs, les greywackes, les grès, les schistes argileux

et les conglomérats d'âge Jura-Crétacé, ainsi que les différentes

roches volcaniques sont toutes entamées sans distinction de
structure, de dureté et de composition. Quelques sommets,
généralement arronais, comme le Mont Clive et le pic Sunday
sont les seules éminences qui s'élèvent au-dessus du niveau
général.

La surface de plateau représente donc une plaine d'érosion
qui a probablement été produite surtout par les agents ordinaires
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d'érosion plutôt que par l'action de la glace, car si elle avait été

produite par l'action de la glace sa surface serait partout re-

couverte de débris glaciaires étrangers, ce qui n'est généralement

pas le cas. En certains endroits il y a bien des galets striés et des

blocs erratiques qui ont été emportés par la glace et déposés sur

la surface du plateau, mais la plus grande partie des hautes

terres ebt couverte de matériaux locaux qui sont le produit

d'agents ordinaires d'érosion et d'agents atmosphériques.

Cette surface de plateau semble donc faire partie d'une

région qui a été réduite à un niveau bas et qui a atteint un

état d'équilibre pendant une longue période de stabilité de

la croûte terrestre. Durant la période d'aplanissement, les

hautes terres du bras de Taku devaient former une partie d'une

plaine dont le bord était au bord de la mer ou dans le voisinage.

Les montagnes résiduelles qui s'élèvent au-dessus du niveau

du plateau représentent les seules éminences qui restent pour

briser la monotonie de l'ancien panorama. Les procédés d'éro-

sion qui nivelaient et abaissaient le niveau de le région du

plateau à ce'ui de la mer, furent interrompus, avant la disparition

de ces collines résiduelles, par un soulèvement qui affecta une

grande partie, au moins, de la Colobmie Anglaise et du Yukon.

L'épcH^ue de cet aplanissement et de ce soulèvement pos-

térieur n'est pas déterminée avec certitude. La preuve que

l'on peut obtenir dans la ceinture du bras de Taku, montre

seulement que, quelque temps après l'intrusion du batholithe

de la chaîne Côtière, qui s'est faite, croit-on, à l'époque Jurassique

et aussi après le Jura-Crétacé, les assises de Lai^erge se dé-

posèrent et furent quelque peu déformées, et cette partie du

plateau Yukon ainsi que les parties adjacentes de la chaîne

Côtière, furent réduites à un faible relief et que postérieurement

à une époque préglaciaire le district fut soulevé à sa position

actuelle. Les recherches de plusieurs géologue-* dans diverses

parties du plateau Yukon et dans les tcrranes avoisinantes,

indiquent cependant, comme il est décrit dans le chapitre de la

"Géologie Générale," que cet aplanissement s'est fait durant

l'Eccène ou durant le pré-Pliocène post-Eocène et que le pays

nivelé fut soulevé durant la fin du Miocène, du Pliocène ou au

commencement du Pléistocène.
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L'amplitude du soulèvement est aussi peu définie. Le

la mer. et les nv.ères Lewes et Yukon qui servent de décharge
à cette nappe d eau ont des pentes qui dépassent celles des
r.v.ères qu. coulent dans une vielle région. Bien plus, il sc-mblepeu probable que la surface, antérieure au soulèvement, étaitdramée par un crcuit d'étendues dcau plus long que celuiactuel; comme question de fait les recherches tendent à montrerque e d.str.ct éta.t drainé dans le Pacifique par un circuit pbcourt que le présent La surface générale de la ceinture dubras de Taku était donc probablement ù moins de 2.160 niedsau-dessus du niveau de la mer. quand le soulèvement commença
tandis que maintenant les hautes terres ont une élévation mo^yenne d environ 5.700 pieds. Lamplitude verticale du soulèT-^ment fut donc supérieure à la différence entre 5,700 et 2.160 pieds

à 5.2TOpie^dï
'''"' ^'"P"'"^^ ^ probablement atteint 4.7(K)

Quand la région du plateau Yukon de la Colombie Anglaise
Septentrionale et du Yukon méridional fut soulevée au corn!mencement du présent cycle d'érosion, elle a pris la forme d'unauge large et peu profonde dont les côtes avaient une pente versune hgne médiane. Les résultats de ce soulèvement différencielsont bien illustrés dans la zone du bras de Taku où la surfacedes hautes terres a une inclinaison vers le haut du côté du sud-ouest et celle-c. va en augmentant graduellem.n, jusqu'àcequelle a.t atteint le niveau des sommets d.. la rha.ne «tièreLa majorité des géologues canadiens • • américains vcompris Brooks, Spencer et Dawson. qui on: .tudié if h 'încCôtière considèrent qu'elle représente au.-, une surface depénéplaine qui aurait été substquemment e.ulevée. et BrooksSpencer et autres sont convaincus que la .'.aine Côtière et le
Plateau Yukon furent aplanis en soulevés en même tempsD un autre côté. McConnell prétend avoir examiné la chX
ét/LtpliLr'^

"^"^' ^"'^""^ ^^^"^^ ^"'^"^ - i--«
Dans la ^one du bras ,ie Taku l'uniformité d'élévationdes montagnes de la chaîne Côtière laisse supposer que" teterrane pourrait bien être une plaine d'érosion soulevée et
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disséquée. De plus, la surface des hautes terres du plateau

Yukon se confond avec les sommets de la chaîne Côtière de

manière à laisser supposer le synchronisme d'aplanissement et

du soulèvement postérieur dans les deux provinces (Planche

XII). Quand la région du plateau Yukon fut soulevée, l'efïet

a dû se faire sentir aussi sur la chaîne Côtière adjacente à moins

qu'il ne se soit produit une faille entre les deux terranes, ce qui

n'est pas prouvé; nulle part, par exemple, on ne connait de

vallées le long de la ligne de séparation entre les régions de

montagnes et de plateau qui indiqueraient une faille. Il semble

donc pratiquement certain que ces provinces ont été érodées

durant la même période et furent ensuite soulevées ensemble.

Il y a cependant incertitude pour ce qui a rapijort à l'étendue

de la chaîne Côtière qui a été aplanie, parce que la surface

originelle, comme elle existait avant le soulèvement, a été presque

entièrement détruite (Planche XIII).

Il est possible que la surface maintenant occupée par la

chaîne Côtière ait été une des collines résiduelles quand la région

de plateau à l'est était une pénéplaine, mais l'ensemble des

preuves que l'on {)eut obtenir sur le terrain montrent, selon

l'auteur, que ces deux provinces furent au moins érixlées jusqu'à

maturité, que la région du Plateau Yukon a même atteint une

condition de vieillesse, que la région entière comprenant les

montagnes et le plateau, a été soulevée en même temps, et que

l'axe de la chaîne Côtière qui a été le lieu de bouleversements

antérieurs, fut soulevé plus haut que la ceinture adjacente à

l'est. On voit que le soulèvement de la chaîne Côtière a été

très graduel par le fait que les différentes rivières, qui coulent

dans l'océan Pacifique à travers cette partie du pays, maintien-

nent leurs directions.

Après le soulèvement des terranes aplanies, et après le

développement du présent système de vallées, il y eut un chan-

gement de climat qui a causé la formation des glaciers dans les

régions les plus élevées et alors de grande langues de glace pro-

venant de ces immenses cirques ont descendu les vallées de la

Cciucure de bras de Taku. La chaîne Côtière a été recouverte

d'une épaitsbC' couche de glace, mais les hautes terres du Plateau

Yukon en furent presque totalement exemptes; cependant la
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prèaen» de quelques blocs erratiques et de petits lambeaux de
matériaux étrangers montre qu'au moins en certains endroiu il

a existé des massifs de glace sur la surface du plateau.
Durant le Pléistocène et l'époque Récente, la surface du

plateau, quoique peu modifiée par la glace en mouvement, a
été ronsidérablement affectée par les accumulations de neige.
En aucun tempe apparemment, la neige ne s'est accumulée en
quantité suffisante sur la surface pour pnxluire des masses
considérables de glace, mais, pour la plus grande partie, elle
semble avoir été soulevée par les vents et s'être déposée dans les
vallées et les dépressions.

Les effets de la neige transformée en névé est de trans-
former les vallées en forme de V en dépressic«u en forme de U,
d'effacer leurs lignes de drainage sans charger leurs pentes d'une
manière sensible, et de produire de cette manière des surfaces
unies. Les avalanches, n'ayant aucun mouvement de glis-
sement, ne transportent pas de matériaux; cependant à cause
de l'action excessive de la gelée et les alternances continues de
congélation et de dégel, les roches à la périphérie de la neige en
repos sont finement concassées, et les débris sont entraînés dans
les dépressions avoisinantes par de nombreux petits cours d'eau.
Ces effets du névé, ont eu pour résultat d'augmenter d'une
manière considérable la pente de la surface déjà faiblement
ondulée de la région du plateau, surtout à cause de la grande
quantité de matériaux fins qui remplissent les dépressions subor-
données dans la surface des hautes terres. La présence de
la neige a aussi contribué à préserver les profils adoucis de la
topographie en protégeant les surfaces de l'action des cours
d'eau.

Les causes suivantes semblent être surtout reqxMisables
du contraste entre la topographie de la chaîne Côtière et celle
du Plateau Yukon. En premier lieu, la chaîne Côtière fut plus
oulevée que la région de plateau et fut conaéquemment sujette
à une érosion plus active; et comme les montagnes de la chaîne
Côtière sont formées surtout de granodiorite homogène, les
formes («odultes par l'érosion sont extrêmement irrégulières
puisqu'U n'y a pas de plans de stratification, ni de lignes de
•éparation entre de* couches dures et tendres qui peuvent être
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amplifiées par la dégradation. En deuxième lieu, les roches dela chaîne Côt.ère sont généralement plus dures et plus restantesaux agents ordinaires d'érosion subaérienne que l^r^ àlest et plus les roches du plateau se rapprochent dî ceïes d^montagnes par leurs propriétés physiques, plus le changementdans aspect des provinces de plateau et de montagne ÏTlnsensible et graduel. Troisièmement, la chaîne Côtière est suf-fisamment haute pour retenir encore des glaciers qui Îrvenbeaucoup à accentuer l'apparence des montagnes et àïùr donneÎun aspect tourmenté typique. Dans le cas du p ateau vZnau contraire, la glace, sauf en quelques cirques exceptionnels'a depu.3 longtemps disparu de la région, et a^u lieu dW uneapparence s accentuant toujours de plus en plus, il a désarmes

d éTévaS::?„î
^"'^^-

H^'"^'-
^""'^'^ ^"'^ ' -^ "ne dîfftnd élévation entre ces deux provinces, leurs apparences de contraste ont été condnuellement en s'accentuant'de plus en pb"

graphEte c"h""" '^ '""'""'^^ ^^^"^-^^ ^an's la phy
"

graphie de ces deux terranes. quoiqu'apparemment elles aientété aplanies et soulevées en même temps

de rtku !^ff1

~^''
I^"^"'

principales de la ceinture du brasde Taku sont larges, abruptes, à fond plat, et forment des dé-pressions en forme de U avec des discordances topographLes
définies qui sont partout en évidence au contact du LrS uS
V ë; X) "L v"anr%'^ ^"'^r

'^^ '^^^^^ terres (Pinct
1 u . ^ .

^'^"^-'"altresse du district est celle au'occuoe

Zllr:-)r ' ^"^'™" '' "'"- ^^ '-« (PlanThe XVTLa partie inférieure ou nord de cette étendue d'eau surune longueur de 54 milles, a une direction presque nord vraimais plus haut le bras tourne brusquement vers l'oues^ er^Ssant un angle droit avec la direction précédente. Les 45Tn. lisupérieurs du bras sont situés en Colombie Anglaise et occupent

rbi-mêm"''""^
'^"^ '^ '^^'"^"^^ ^" ^^- de mu' Lebra» lui-même a pr ,que partout une largeur de U à 2 mille,

La dépression occupée par les lacs Ec et Nelson et le

du bras de Taku, mais cette vallée a été tellement remplie de
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débris glaciaires au point où elle va rejoindre le < i>in sud-est du
bras (|ue l'eau est complètement disparue.

Lri certain nombre de vallées tributaires ayant une di-

rection est ou ouest se raccordent avec 1 1 vallée du bras de Taku.
Les plus importantes de ces vallées sont celles occupées par le lac

et la rivière Tutshi, le ruisseau et le lac Racine (F! inche V), le

lac et la rivière F tail, la baie Talaha, le tributaire Graham,
l'extrémité supén. u, du bras de Taku et les ruisseaux glaciaires

qui s'y déverseni. Elles sont toutes escarpées, en forme de U,
et ressemblent beaucoup à la vallée du bras de Taku. sauf qu'elles

sont plus étroites. lis dépressions tributaires qui contiennent
des lacs qui -. dé\ersent par des cours d'eau dans le bras de
Taku, ont rei^u !e grandes quantités de dépots glaciaires qui
ont barré i. -, cours d'eau en f r-iani dos lacs. En plus de ces
grandeï^ v.illéei., il v

\ 'n grand nombre de ruisse.:iix moins
considérables q\\\ oc'i.innc des va;ié«.^ suspendues de moindre
importance.

La forme en l" et l'escirpemeni abrupt des vallée» prin-

cipales, et leur pente ret usée qui a donné naissance à des lat^.

sontduessurtout à l'action glaciaire. Lesoulèvement du disi

discuté plus haut, a renouvelé la vie et l'énergie des cours d »

qui ont immédiatement nrommencé à creuser vigou^e isernei !

leurs canaux d'écoulements dans la surface soulevé- 1' i

dans cette région il se creusa rapidement des incisio-^ ei

de V, et celles-ci, à l'époque Pléistocène, furent envr.K.^

glaciers des montagnes du sud, du sud-ouest et de • ; -l"! l : •

profondément afïecté la topf)i;raphie du district.

Quand une grande couche de glace couvre un d:->.,' •

*

en diminue le relief en enlevant par érttsion des matéria. '

hautes altitudes et en les déposant dans les dépressi >ns, /!;^>.

quand la glace occupe seulement les vallées, comme ce fut le

cas dans la plus grande partie de la ceinture du bras de Taku,
les résultats sont beaucoup plus considérables et différents; les

lambeaux de terrains compris entre les cours d'eau conservent
leur caractère n'étant pas affectés par la glace, mais les vallées

sont élargies et approfondies, l'eflfet maximum se produisant

dans les régions qui ont été préalablement préparées pour rece-

voir la glace et ont des vallées profondes toutes prêtes pour
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l'action de la glace. On croit que la ceinture du bras de Taku
était ainsi préparée et les vallées en V ont été transformées en
dépressions en forme de U, larges et profondes, et il s'est produit
des vallées suspendues, des cirques, des roches moutonnées et
d'autres accidents glaciaires bien connus.

Le glacier de la vallée principale a coulé vers le nord par
la vallée du bras de Taku et fut augmenté de massifs plus petits
venant des vallées tributaires du sud et de l'ouest. Une langue
considérable de glace a coulé vers l'est en descendant la vallée
occupée par l'extrémité supérieure du bras de Taku, et un massif
semblable a coulé dans une direction parallèle en descendant
la vallée du lac et de la rivière Fantail. et fut à son tour jointe
par la glace qui coulait vers le nord par la vallée du ruisseau
Bighorn. D'autres glaciers de vallée ont coulé vers l'ouest par
la vallée du ruisseau et du lac Racine et par celle du lac et du
du ruisseau Tutshi. La massif principal de glace dans la vallée
du bras de Taku s'est divisé à Golden Gâte (Planche XVI).
et une partie s'est dirigée vers l'est le long de la vallée du tri-
butaire Graham et a été rejoindre le grand glacier dans la vallée
du lac Atlin. La glace avait donc une direction générale vers
le nord comme les eaux d'aujourd'hui, mais, de même aussi,
plusieurs glaciers tributaires ont coulé dans différentes directions
pour se raccorder à ceux des vallées maîtresses.

Quoique les glaciers soient surtout destructifs, ils sont
aussi constructifs et ont contribué, dans le cas qui nous occupe,
à couvrir les fonds des dépressions maîtresses de grandes quan-
tités de produits morainiques et d'autres, matériaux (Planche
XVII). Les eaux du bras de Taku et du lac Tagish ont été
barrées par les dépots glaciaires dans la vallée du lac Tagish.
et tous les petits lacs dans le district occupent les pentes ren-
versées causées par les débris glaciaires qui se sont déposés dans
les parties inférieures de leurs vallées. Il est possible cependant
que la glace ait c.eusé des sillons dans la roche de lit sous-jacente
plus profonds dans certains canaux que dans d'autres et a formé
ainsi des peutes renvers^ies. mais on n'en a aucune preuve et
les dépots Pléistocènes sont toujours en évidence au pied de
chaque lac. Les positions qu'occupent maintenant ces étendues
d'eau représentent apparemment celles des dernières langues
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de glace en retrait qui ont fondu si rapidement qu'elles n'ont
pas eu le temps de remplir les dépressions de débris glaciaires.

Relations entre les vallées tributaires suspendues.—Les
petits cours d'eau qui traversent 'i surface de plateau coulent
par dessus les hautes terres dans de grandes dépressions ayant
des pentes comparativement douces, mais au bord de la plate-
forme élevée, ils plongent subitement, par cascades successives
dans des incisions en forme de gorges, pour rejoindre le cours
d'eau principal en bas. En d'autres mots, les tributaires ont
des vallées suspendues, et plus le cours d'eau est petit, plus sa
vallée est hautement suspendur au-dessus de la dépression
maîtresse.

Un grande nombre de petits ruisseaux n'ont qu'entamé
les flancs des vallées-maîtresses, et plusieurs dans les montagnes
Lanning, Stovel, (Planche IX), Haie et. dans d'autres endroits,
tombent en précipices d'une hauteur de plus de 2,000 pieds pour
rejoindre les plus grands cours d'eau en bas. Un exemple frap-
pant de ces vallées se trouve sur le flanc ouest de la colline juste
en amont de Golden Gâte, vis-à-vis la montagne Haie. Les
vallées plus larges, comme celle du ruisseau Lanning, ont été
occupées par des plus grands glaciers et de plus grands cours d'eau
et la suspension de sa vallée est moins prononcée. Le ruisseau
Bighorn est un des plus importants du district (Planche XXX)
et à sa jonction avec la rivière FanUil la vallée suspendue est
presque disparus. On trouve tous les types intermédiaires
entre ces types extrêmes.

On a essayé d'expliquer de diflférentes manières ces vallées
suspendues des cours d'eau et quoique un certain nombre de
causes, comme la structure géologique etc. peuvent rendre
compte du phénomène dans certains ras individuels, cependant,
quand le fait est général dans tout un district, on a découvert que
la relation de suspension des vallées entre elles était toujours
due en quelque sorte à la glaciation. On a pensé à ce sujet, que
comme les vallées tributaires sont plus ou moins restreintes et plus
hautes que les dépressions maîtresses, la glace aurait pu y demeu-
rer plus longtemps et les aurait préserver contre l'action érosive
de l'eau et des agents atmosphériques pendant que le cours
d'eau principal approfondissait son canal d'écoulement. Quoi-

in
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que cette explication semble raisonnable, si elle doit renHrpcompte des vallées suspendues. cel!es-d devraient ère l!nombreuses sur le versant faisant face au nord que sur celu

SitL ^"^''' ^""^"^ '' -•* '^ -« dans d'autres

oue pnncipalement, au moms, aux glaciers dans les valléesmaîtresses qu. ont érodé et rendu abrupts les murs enca.ssanua un tel pomt que les parties inférieures des dépress^^t" bti^^

=^{X::r3r^:u-drvs^£^^
daTioT" " ^' ' '"'^""^ ^^"^ ^"^P^"^- résuitlntlTX

ar9««.-Les cirques sont parmi les accidents de terrainles plus importants et les plus caractéristiques de la partie dTâchame du d.stnct, tandis que dans la partie du plateau Yukonon nen a remarqué que quelques-uns. et encore cetx!,^ l^^tent-ds qu autour des sommets des hautes montagne ,soS'

.ent pa^ou pet ..^r::r -:;;L::rrr^t^^
>» y a u„ petit 'ac qui «., généralemen, en rram de rcZier

P us d iJ 1

'

'""^T-
'
*"*"^'^"' ''-''' "^'^-- contiennentP^us d. ^ce. le cirque cU- la montagne Glean« est en oartiert-mpl. d,. glace durant tour^ l'année
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différentes chaînes, et l'excavation se continue en profondeurjusqu à ce que les murs du cirque des côtés opposés des chaîneset des crêtes se rencontrer.. Il se produit a'nsi des r Jes enforme de couteau et des sommets-aiguilles et la topographie

Formes à Faceltes.-Les grandes masses de glace dans lesdépressions maîtresses ont aplani les pentes des vallées onrédu,t les sommets et les chaînes élevées etc.. et les on ImenÏen hgne de manière à former en pluisieurs cas des mîrs asÏnéguhers. Depu.s la fin de l'époque glaciaire les nomb""xpetits cours d eau tributaires des hautes terres ont coupé des

n :r;st rruuTdr"
'' ' '^^ ''^^^' '^^ '-^'-^ p-Xiiires

vlfu
^''/'^'"'^^ ^^ nomreuses tranchées en forme de V dans desvallées abruptes, et entre celles-ci il est resté des formes à facet ecreusées dans les flancs des vallées (Planche XX)

hr.STrT'^^rT "*? '""^'"^ ^°"^ ^'"'^ prononcés à la t^te dubras de Taku (Planche XXI) et ils sont fréquents à la partie su

Tetrc^^Îf^^ ^-"^^ '—'- '"-^ ^^ "- -s"

Terrasses.~Les terrasses sont assez rares dans la ceinture

du" b"i de T W
""^ '""• ^°"^ "''"^^^^"^ -^ '^ ^'^^ oZslTu

rut,hT PI.
^." ^'"""^^" ^'^ l'embouchure de la rivière

du bras et sont formées surtout de matériaux bien arrondis. Il
y a des terrasses semblables et nombreuses dans >a plupart des

?ukï: 'r^r'" '! '^ P^°^'"^^ Phvslographique du'pttea"Yukon, et elles ont été décrites par plusieurs auteurs.L ongme de ces terrasses est quelque peu douteuse. Dawson

Vuk^et w"' '"1 P-térieurement au soulèvement du pla^
il utuZ r ''^

'^r
'"''"' ''' Profondément creusées.

ut une submersion à la fin du Pliocène et au Pléistocène
« .nse donc que les dépressions ont été en partie remplies

1 lévatrco " "• "'""' ''' ""'"'^ "- --^« P^^^
lit dans H HT'"'r

"' '"'"'"' '^^ ''''''' ^'^'^^ '^^^"^i'^nt leurht dans des débris, les terrasses furent laissées suspendues auxflancs des vallées; la différence entre l'enfoncement e' le soulève-ment est indiquée par les terrasses.
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La nécessité d'une submersion suivie d'un soulèvement
ne semble pas utile à l'auteur pour expliquer l'origine de
ces terrasses. Il est vrai qu'il y eut un certain soulèvement à
une époque récente et qu'il continue peut-être encore aujourd'hui

tel qu'indiqué par certaines terrasses rocheuses le long de la

rivière Yukon en amont de Dawson et ailleurs, mais celles-ci

semblent avoir une origine différente des terrasses à graviers

sables et argiles qui caractérisent plusieurs vallées du nord de
la Colombie Anglaise et du Yukon. Quelle que soit la manière
dont se sont formées ces terrasses, elles doivent avoir pris naissance

depuis l'époque glaciaire, puisque, dans plusieurs dépressions

comme le long du chemin de fer VVhite Pass and Yukon entre

Carcross et Whitehorse, autour du lac Annie, et en certains

endroits le long du bras de Taku, (Planche XVII), le fond de la

vallée est percé de marmites de géants, et possède encore l'aspect

caractéristique d'une surface qui a été recouverte récemment
par la glace.

Brooks et d'autres ont supposé que les terrasses étaient

dues à des changements survenus dans l'efficacité d'érosion des
cours d'eau, et en certains endroits ceci parait vraisemblable,

mais dans le district d'Atlm et dans d'autres parties du ter-

ritoire du Yukon où les ter-asses atteignent le haut des flancs

des vallées, cette théorie exige l'existence préalable de grandes
quantités de matériaux sur 1° fond de la vallée actuelle, ce

qui ne peut pas être le cas, en certains endroits au moins, tel

qu'il a été montré plus haut.

On a supposé que les terrasses étaient des restes de moraines
latérales formés sur les bords des glaciers de vallée, et qu'elles

consistent ainsi en partie de débris concassés accumulés par
la glace elle-même et en patie de matériaux éboulés des flancs

de la colline au-dessus, et accumulés sur la surface de la glace.

Comme la glace s'est retirée et qu'elle s'est tenue à des éléva-

tions de plus en plus basses, d'autres accumulations tendraient

à te former, et celles qui auraient été laissées au-dessus demeure-
raient sous la forme de terrasses suspendues aux murs de la

vallée. Les terrasses les plus persistantes et les plus importantes

marqueraient les élévations auxquelles la glace s'est maintenue
constante durant des périodes exceptionnellement longues.
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Dans certaines vallées où les terrasses ont été mal conservées
Il est difficile de ne pas accepter cette théorie. Cependant
à certains endroits dans le district de Wheaton et ailleurs il ya des accumulations de terrasses à sommet plat qui sont restées
aux embouchures des tributaires et sont de niveau avec les
bords des murs des vallées-maîtresses. Si l'origine des terasses
était due à 1 action de la glace, la glace aurait aussi enhavi les
embouchures des tributaires, et routes les parties inférieures de
tels cours d'eau auraient des accumularions à sommet pla-

Il semble donc évident, tel que suggéré par Nordenskjold
et autres, que ces terrasses sont surtout des terrasses de lac et
représentent les hauteurs successives auxquelles s'est tenue
1 eau durant l'époque post-glaciaire. Ceci exige un barrage du
système de drainage quelque part le long de la rivière Yukon
inférieure. Comme les terrasses indiquent que la période de
submersion a été de courte durée, le barrage était probablement
dû aux accumulations de glace ou d'autres matériaux glaciaires

DRAINAGE.

Toutes les eaux de la zone du bras de Taku se drainent
dans le bras de Taku, et se déversent ensuite par les lacs Tagish et
Marsh et par les rivières Lewes et Yukon, dans l'océan Glacial.
Le bras de Taku occupe une position médiane dans le district il
a en certains endroits ly^kl milles de largeur, et a une longueur
d environ 59 milles, dont les 45 milles supérieurs sont dans la
Colombie Anglaise. A l'exception des 5 milles supérieurs qui
ont une direction est, le bras a une direction presque nord vrai

Le goulet Graham, qui a 16 milles de longueur et enviroi.
1 mille de largeur, se jette dans le bras de Taku à Golden Gaie
Les eaux du lac Atlin se déversent par la rivière Atlin et le
goulet Graham dans le bras de Taku.

Les principales étendues d'eau dans le district sont les
lacs Edgar, Nelson. Fantail, Racine et Tutshi, qui se déversent
dans le bras de Taku par des cours d'eau rapides qui coulent
dans des canaux coupés entièrement dans des débris glaciaires et
post-glaciaires. Les cours d'eau les plus importants sont ceux
qui drainent ces lacs et en particulier la rivière Fantail. En
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plus, le ruisseau Bighorn, un tributaire de la rivière Fantail,
est un cours d'eau large et important. Il y a aussi un ruisseau
glaciaire important qui se jette à l'extrémité supérieure du bras
de Taku et qui couL- à travers une large plateforme de boue
glaciaire qui s'édifie encore rapidement aujourd'hui par les

glaciers d'au-dessus et sur les côtés de la vallée (Planche XXI).
Les autres cours d'eau du district ont moins d'importance
Tous les cours d'eau sont sujets à des inondations rapidet*.

comme on peut le voir par la présence de grandes étendues et

barres de graviers et de sable dans les vallées de drainage les

plus importantes.

CLIMAT.

Le climat du district d'Atlin et des parties adjacentes du
nord de la Colombie Anglaise et du sud du Yukon a été considéré,
et l'est encore aujourd'hui, comme étant plus rigoureux qu'il

ne l'est en réalité. Il est vrai que dans le premier engouement
vers Atlin en 1898 et en 1899, il s'endura beaucoup de misère
et même des vies furent perdues, mais quand on considère que
la majorité des chercheurs d'or n'étaient habitués ni aux régions
montagneuses, ni aux difficultés ordinaires des voyages dans les

hautes latitudes, que plusieurs des prospecteurs à la recherche
de l'or n'avaient aucune notion sur la route à traverser, que
la route choisie était souvent la pire dans les circonstances, et
qu'une grande partie des voyageurs firent le trajet dans des
saisons défavorables, il est encore surprenant qu'il n'y eut pas
plus de fatalités.

Depuis que le chemin de fer White Pass and Yukon fut cons-
truit par dessus le sommet White Pass, et qu'on a bateaux dans les

les eaux navigables, les impressions erronées qu'on avait du
climat d'Atlin ont disparu et le district est généralement mieux
connu.

Les mois de l'été sont particulièrement agréables, car à
cause de sa latitude élevée, la lumière du jour est presque con-
tinuelle durant juin et juillet et la température est chaude
durant quatre mois de l'été. La quantité de pluie varie con-
sidérablement d'un endroit à l'autre, selon leurs élévations et

L,.
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leurs distances aux chaînes de monUgnes La vill^ H'Ah-

semi-aride.
^^P^ndant pas assez pour être appelé

fr^m^^"'
'^^

^Y'^
''^'' '^ ^^étation est luxuriante et extrêmement rapide. La saison de croissance est courte fn joursmais cec. est contrebalancé par la longueur du temps que

?'

j
croisïe^ t:s:dLJi^ ^u:^rT^st"^ ^^^-

^ L'apnniltnr» „•„ »
.,.Knent de grandes dimensions.

s mïï IvM ^-"^ développée sérieu«.me„. nulle part,

I .
^^^. '^vières et les ruisseaux s'ouvrent eénéralempnf «„

semaine de juin. Les marres d'eau gèlent à partir du mi leu

P^at:; remb^"^^ ^-^^' •- ^^^^- - S lacs n" g^nî

L'exploitation minière des olacers A la «...rfo^»
généralement commencer de bonne heu^e en mafet s^^eoSSÎJus,u.x^.virons du 1er novembre, et tout traraifdrSaœ

7S ..
:^"7^"'r''d"»^n"ée;etàcausedelalongueur

auL ? ^T ^''' ^^'^ '^"^^"t ""^ partie de l'été

Scène. ^
"" '"' '' ^°"'"' ""^ ^^°'^—

^ à la lumière

FAUNE ET FLORE.

Les vallées sont généralement bien boisées mais on hp

XXIII). Les principales variétés d'arbres sont: l'épinate
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blanche (Picea alba), l'épinette noire (picea nigra), le sapin
balsamier (abies subalpina), le p<'n noir {Pinua Murrayana),
tremble peuplier (Populus tremuloides)

, peuplier balsamier
(populus balsamifera), les taules (Salix), bouleau nain (Betula
glandulosa)

, et une espèce d'aune.

Parmi ceux-ci l'épinette blanche et l'épinette noire, que
l'on trouve en égale quantité, sont les plus abondantes et ont
le plus de valeur, et fournissent des bois forts et faciles à tra-
vailler, qui conviennent bien aux besoins ordinaires de l'ex-
ploitation minière et de la construction en général: ces espèces
poussent le mieux dans les fonds de vallét où on trouve souvent
des individus droits de 2 à 3 pieds de diamètre à 3 pieds de terre,
et la plupart des grands arbres ont 1 2 à 18 pouces sur la souche.
Le pin noir n'est pr- tout-à-iait aussi abondant et n'a pas la
valeur de l'-pinette, et excède rarement 12 ponces de diamètre
à 3 pieds de terre: on le trouve généralement mêlé à l'épinette
ou formant des bosquets séparés, et pousse généralement sur les
bancs de sable le long des cours d'eau principaux, .e sapin
balsamier qui fournit une bonne qualité de bois, pousse mieux
sur les pentes où on a observé plusieurs individus ayant des
souches de 12 à 18 pouces. En plusieurs endroits sur les plate-
formes qui bordent le bras de Taku, le meilleur bois a été coupé
et scié en planches.

Le peuplier tremble et le peuplier balsamier constituent une
grande partie de la croissance forestière dans les vallées et sur
les flancs de colline, mais ils ont rarement plus de 10 pouces sur
la souche, et leur bois sert surtout de combustible. Les saules,
les bouleaux nains et les aun«'s se rencontrent en abondance dans
les vallées et sur les pentes, et le bouleau nain en certains endroits
monte jusqu'au niveau du plateau, et avec les saules et les aunes,
il forme une croissance si touffue en certains endroits que la
marche y est difficile.

On a remarqué plusieurs espèces de fruits sauvages, parmi
lesquels les fruits de bruyère {Empetrum nigrum) sont les plus
abondants, et on les trouve abondamment dans la plupart des
endroits au-dessus de la ligne du bois. Comme ces fruits sont
très juteux et agréables au goût, ils sont très estimés des esca-
ladeurs de montagnes dans ces districts du nord. Les baies
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(Vaccinium oxycoccus et Vihurnum pauciflorum), les groseilles
rouges (Ribusrubrutn), les groseilles noires (Ribes hudsonianum)
les groseilles {Ribes lacustris), les fraises {Fragaria cunéifolia),
les framboises (Rubus strigosis), les bleuets (Vaccinium uligino-
sum et V. ceaspitosum), et les baies de Saskatoon {Amelanchier
florida), sont fréquents dans plusieurs endroits du district.

L'orignal, le caribou, le mouton et la chèvre sont assez
abondants dans plusieurs localités: Le caribou est de l'espèce
géante, le caribou d'Osborn (Rangifer osborni); la chèvre est
la chèvre blanche antilope {Oreatnnos montanus) ; et les moutons
sont de deux variétés, le mouton de Dall's Mountain {mis dalli),

et le mouton de Faunin's Mountain {ovis fauninii). Les ours
noirs, bruns et gris sont aussi abondants. Le loup, le volverenne,
le castor, la loutre, la marte et le lynx sont assez communs. On
rencontre quelquefois des renards rouges ordinaires ainsi que
des renards croisés, noirs et argentés. Les ptarmigans sont
très communs, parmi lesquels le ptarmigan de rochers (Lagopus
rupestris) et le ptarmigan à queue blanche {Lagopus leucurus)
se trouvent au-dessus de la ligne du bois, et vivent surtout
durant les mois d'été sur les sommets les plus élevés et souvent
recouverts de neige. Le ptarmigan de saule {Lagopus lagopus)
se recontre durant les mois d'été à la hauteur de la ligne de
boisage. La perdrix grise ou perdrix Richardson {Deudragopus
Richardsonii), la poule des prairies {Canachilis Jranklinii), la
perdrix ne savane ou perdrix huppée {Bonasa umbellus
sabini) sont assez abondantes et on a vu quelques pou-
lets de prairie ou coqs de bruyère à queue courte du nord {Ped-
iaecetes phrasianellus)

; ceux-ci vivent surtout dans les endroits
boisés et de préférence dans les vallées. Les lièvres qui sont
périodiquement en abondance, ont été presque tous exterminés
durant les trois dernières années, mais l'été dernier on a remarqué
que leur nombre augmentait.

Les lacs sont généralement très poissonneux, ils contiennent
surtout de la truite de lac, du poisson blanc et des ombres. Les
ombres sont aussi en abondance dans plusieurs cours d'eau.
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GÉOLOGIE GÉNÉRALE

APERÇU GÉNÉRAL

Régional

Les principales provinces physiographiques du nord de la

Colombie Anglaise, tel que mentionné plus haut, se fondent

avec celles du Yukon et de l'Alaska au nord-ouest, et suivent

d'une manière générale la direction de la ligne de Côte du Paci-

fique (Diag. 2). Comme les aspects topographiques ne sont

souvent, jusqu'à un certain degré, que le soulignement de la

structure et de la composition de !a roche, on pourrait s'attendre

à ce que probablement les mêmes horizons géologiques qui

composent les Cordillères dans l'Alaska et dans le Yukon, s'éten-

dent au sud et au sud-est à travers les parties nord, au moins, de

la Colombie Anglaise, et ceci est vrai jusqu'à un certain degré.

Le Dr. G. M. Dawson a montré qu'il y a une certaine

continuité et uniformité lithologique suivant la direction des

terranes géologiques dans la Colombie Anglaise. De plus une

carte géologique de l'ouest du Canada, compilée surtout au

moyen des travaux de Dawson et de McConnell, montre aussi

que la distribution des accidents géologiques les plus importants

ont un parallélisme marqué et coïncident à peu près avec les

principales divisions physiographiques. Brooks a montré de

plus que ceci était vrai jusqu'à un certain degré en Alaska,

quoique moins bien défini que vers le sud-est, et que certaines

des plus grandes terranes géologiques s'étendent dans la Colombie

Anglaise, le Yukon et l'Alaska. Dans le nord-est de la Colombie

Anglaise, ce parallélisme, et jusqu'à un certain degré cette con-

cordance des formations géologiques avec k direction des pro-

vinces physiographiques, ne sont qu'apparentes quand on ex-

amine une grande étendue de terrains et sont plus évidents

quand on considère toute la partie nord de la province.

La chaîne Côtière est formée d'un compi-xe igné de roches

granitiques, surtout des granodiorites, qui ont fait intrusion

sous la forme d'un immense batholithe de plus de 1 ,000 milles

de longueur qui va du 49e parallèle au sud jusqu'à 100 milles

«pp
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au nord du 60e parallèle (frontière entre Colombie Anglaise et
Yukon). Ce batholithe s'étend vers le sud-ouest et l'ouest de
la ceinture du bras de Taku et c'est le seul accident géologique
important qui ait une direction parallèle à la ligne de ( ôte et la

principale province physiographique du nord de la Colombie
Anglaise et du sud du Yukon. En effet la ceinture principale
de ces roches granitiques coincide pratiquement avec la province
topographique de la chaîne Côtière, quoiqu'en certains endroits,
ces roches intrusives s'étendent jusque dans le plateau Yukon.

Les formations qui composent la Province du Plateau Yukon
dans le nord de la Colombie Anglaise et le sud du Yukon ne
montrent en quelques endroits aucune tendance au parallélisme
avec les terranes topographiques, mais par contre sont en général
très irrégulièrement distribuées à travers le district. Il n'y
a qu'une petite portion de cette région qui n'est été mise en
carte ou étudiée soigneusement, de sorte que les renseignements
géologiques sont très incomplets. Cependant la distribution
générale de quelques-unes des grandes divisions de la nomencla-
ture géologique a été certifiée et les formations vont du Palé-
ozoique inférieur ou après jusqu'à l'époque actuelle.

Les roches les plus anciennes appartiennent à une série
pré-Devonienne et consistent en schistes, gneiss et calcaires,
qui ont subi un dynamométamorphisme intense, et comprennent
des roches sédimentaires et des roches d'origine ignée. Elles
sont principalement ou entièrement d'âge Paléozoique inférieur,
mais quelques assises pourraient être précambriennes

; elles

constituent quelques petits lambeaux isolés sur le bord oriental
du batholithe de la chaîne Côtière.

Il y a aussi en certains endroits des lambeaux irréguliers

de cherts multicolores. Ceux-ci sont plus récents que les schistes,
les gneiss, etc., mais semblent plus anciens que les autres roches
de la région, et comme ils sont intimement associés aux ardoises,
on les considère comme étant d'origine sédimentaire, mais il n'y
a rien de certain.

Les roches sédimentaires, sauf celles comprises dans les

groupes de roches métamorphiques non classées, peuvent être
divisées en trois classes, celles d'âge Paléozoique, celles d'âge
Mésozoique et celles d'âge Quaternaire. Les roches ignées
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comprennent les roches intrusives et les roches extrusives, et

leur âge varie depuis le Paléozoique jusqu'à l'époque actuelle.

Les sédiments paléozoiques forment une série de plusieurs

milliers de pieds d'épaisseur, composée surtout de calcaires,

ardoises, quartzites et peut-être aussi des cherts sus-mentionnés

d'âge dévono-carbonifcre. Les membres inférieurs sont surtout

des quartzites et des ardoises avec leurs cherts associés, et quel-

ques bandes de calcaire, tandis que les assises supérieures sont

principalement des calcaires épais. Les calcaires semblent

être beaucoup plus développés que les assises inférieures et

forment des chaînes importantes, ayant en certains ca" une

direction nord-ouest parallèle à celle de la chaîne Côtière à

l'ouest. Une de ces chaînes longe la rivière Lewes, surtout du

côté de l'est, depuis la tête de ses eaux sur une distance de plus

de ICO milles.

Les sédimen s mésozoiques sont foi'mé d'une série con-

cordante de conglomérats, grès, greywackes, schistes argileux,

tuffs et brèches d'âge jura-crétacé, qui couvrent de grandes éten-

dues de terrain, et ont en certains endroits une épaisseur totale de

6,000 pieds. Vers le nord ces lits augmentent graduellement en

surface et en importance relative, tandis que les roches volcaniques

diminuent.

Les dépots quaternaires consistent de matériaux Pléistocè-

nes et Récents qui sont presque identiques au point de vue

lithologique et qui passent insensiblement des uns aux autres.

En certains endroits, les études géologiques n'ont pas été assez

approfondies pou»^ les différencier . Les accumulations pléisto-

cènes consistent en graviers non consolidés, en sables, en argiles

qui existent sous des épaisseurs considérables dans le fond des

vallées. Les matériaux récents sont formés de sables, de graviers

et d'argiles fluviaux et littoraux provenant des cours d'eau

actuels, de glace écrasée, de tourbe, de boue, de cendres vol-

caniques et de sol, qui forment une mince couche qui couvre

la plus grande partie du district.

Les roches ignées les plus anciennes, autres que celles

comprises avec les roches métamorphiques, appartiennent à

un groupe formé surtout de diorites, d'andésites, de tuffs andé-

sitiques, de pyroxénites, d'amphibolites et de giobertite qui

-^s^sc^sr H.^^Uf ':.^<^JXf". v.'.-a5t,:.i.'.:-A'.A,-fii.-iy.:
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sont de date antérieure aux roches intrusives de la chaîne Côtière
et postérieure aux roches métamorpniques du Paléozoique
inférieur. Ces roches occupent de grandes étendues en certains
endroits.

Les roches intrusives de la chaîne Côtière, qui consistent
surtout de granodiorites et forment le grand batholithe de la
chaîne Côtière, se trouvent aussi à l'état isolé dans la région du
plateau à l'est et au nord. On pense que ces roches ont traversé
les roches sédimentaires. au moins pour la plupart, à l'époque
Jurassique, et constituent le trait géologique le plus important
dans le nord-ouest de la Colombie Anglaise et au sud-ouest du
Yukon.

Postérieurement aux plus vieux termes des roches intrusives
de la chaîne Côtière, il y a une série étendue d'andésites et de
tuflPs andésitiques et de brèches, dont quelques-uns sont com-
temporains aux sédiments jura-crétacés et d'autres sont plus
récents. Plus récents que cette série andésitique, il y a certains
basaltes de la fin du Tertiaire ou du Pléistocène qui se présentent
surtout sous la forme de coulées d'une grande étendue. Une de
ces coulées forme les murs du Canyon Miles, près de Whitehorse
Ces basaltes sont accompagnés de grandes accumulations de
tuffs basaltiques. Il y eut aussi quelques intrusions de granité
et de porphyre syénitique sous forme de dykes et de stocks à
peu près vers le même temps, mais on ne sait pas si ces intrusions
ont eu heu avant ou après les coulées de basaltes. Les roches
les plus récemment consolidées consistent en une série de rhyolites
trachytes et latites, qui ont percé les plus vieilles roches et s^
sont épanchées sur le pays en certains droits, généralement en
couches de 50 pieds ou moins d'épaisseur: ces coulées étaient
accompagnées de grandes quantités de tufïs et de brèches.

l'Ocal

Les représentants de tous les différents groupes de roches
qui viennent d'être décrits comme existant dans les parties de
la chaîne Côtière et du Plateau Yukon du nord de la Colombie
Anglaise et du sud du Yukon, existent dans la zone du bras
de Taku, de telle sorte que la diversité d'âge et de caractère de

I
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ces différentes formations qui forment ces groupes rend la géo-

logie de cette région très difficile. Les roches comprennent des

amphibolites, des schistes, des gneiss et des calcaires pré-Dévo-

niens, des cherts et ardoises, de même que des andésites, des

diorites, des diabases et des giobertites Dévoniennes ( ?), des

calcaires carbonifères, des roches intrusives granitiqf.es juras-

siques, des conglomérats, des grès, des schistes argileux de»

greywackes et des tuffs jura-crétacés, des andésites, des tuffs

andésitiques, des porphyres granitiques, des basaltes, des tuffs

basaltiques, des rhyolites et des tuffs rhyolitiques tertiaires et

pléistocènes ( ?), et des sables, graviers, argiles, tourbe, boue, etc.,

quaternaires.

Les plus vieilles roches connues dans ce district sont com-
prises dans le groupe du Mont Stevens qui consiste surtout en

amphibolites schisteuses, en roches volcaniques basiques, écrasées,

en gneiss à mica et à hornblende, en schistes à séricite, en quart-

zites et en calcaires. Ces roches existent surtout dans la partie

sud-ouest ce la région, sous la forme d'une ceinture plus ou
moins bien définie qui a généralement de 7 à 10 milles de largeur,

et borde la chaîne Côtière vers l'est. Les amphibolites sont

des roches vertes à texture fine qui varient en structure plus ou
moins schisteuse. Les roches volcaniques écrasées présentent

l'apparence d'andésites laminées de couleur vert foncé, générale-

ment à grains fins, et quoique assez schisteuses, se brisent pres-

que partout en fragments irréguliers Les gneiss sont en général,

des roches grises ou vertes, à texture moyenne ou grossière et

d'apparence nettement gneissique, dans lesquelles les éléments

distincts sont généralement le mica et la hornblende. Les schistes

à séricite sont de couleur claire, généralement tendres et friables'

à texture fine ci ayant un grand degré de fissilité. ' s quartzites,

aux rares endroits où on les a rencontrés, sont des roches dures, à

grains fins, faiblement schisteuses et de couleur blanche ou vert

pâle. Les calcaires se présentent généralement en bancs de moins

de 10 pieds d'épaisseur, mais en certains endroits ces bancs

atteignent jusqu'à 50 pieds d'épaisseur, et ils sont intimement

associés aux roches schisteuses. Ils varient en couleur depuis

le blanc jusqu'au bleu, et en texture depuis cristalline jusqu'à

subcristalline. Tous ces termes du Mont Stevens sont très

•:*^j^y^\
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plissés et tordus et si fortement métamorphisés qu'en certains
endroits les caractères originels des roches ont complètement
disparu et il est impossible aujourd'hui de dire si elles ont uneongme ignée ou sédimentaire

Au début du Dévonien. une grande partie du Yukon et dunord de la Colombie Anglaise, comprenant la plus grande partieau moins de la ceinture du bras de Taku, fut envahie par la mer
et resta mondée au moins jusqu'à l'époque Carbonifère et il
s est déposé plusieurs milliers de pieds de sédiments argillacés
arénacés et calcaires dévono-carbonifères. et ceux-ci constituent
aujourd hui les ardoises et peut-être aussi les cherts du groupe
de Taku et des calcaires de Braeburn.

Les termes du groupe de Taku n'affleurent qu'en trois en-
droits et consistent surtout en cherts et ardoises. Les cherts
varient en couleur depuis le gris clair et sombre au noir les
variétés grises et noires étant prédominantes, mais en certains
endroits les surfaces exposées aux agents atmosphériques sont
rouges à cause de l'oxydation de petites quantités de fer qu'ils
contiennent: ils sont aussi durs et cassants et se brisent en éclats
coupants et de ferme, irrégulières. Une analyse d'un échan-
tillon typique de ces cherts, (voir le groupe de Taku), indique
qu Ils sont des sédiments siliceux fortement métamorphisés
Les ardoises qui leur sont associées possèdent généralement une
structure schisteuse bien développée, se clivent facilement en
plaques minces et sont de couleur sombre ou presque noire

Les calcaires Braeburn affleurent sur de grandes étendues
dans la ceinture du bras de Taku et forment les collines sur les
deux côtés du bras de Taku sur une distance de 20 milles du lac
lagish. Ils ont au moins 3,000 pieds d'épaisseur, ils varient
en struct-:re depuis semi-cristalline jusqu'à cristalline et en
couleur cvpuis le gris bleu jusqu'au blanc.

L'intervalle de temps entre le Carbonifère et les dépots du
commencement du Jura-Crétacé n'est pas représenté par aucun
Sédiment, et probablement durant ce temps le district d'Atlin
était une terre émergée sujette à l'érosion et aux invasions vol-
caniques intermittentes.

Probablement à l'époque post-Carbonifère, pré-Jurassique.
les andésites, les tufïs andésitiques. la diaba»e, la diorite, et les
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roches magnésiennes qui sont toutes considérées comme faisant

partie du groupe Perlons, ont envahi les plus vielles roches et

les ont recouvert en certains endroits d'une épaisseur considérable

de laves et de tuffs volcaniques. Certains membres de ce groupe,

cependant, peuvent avoir pris naissance vers le Dévonien. Les
roches du groupe Perkins ont une étendue et une importance
considérable, et on les trouve un peu partout dans la portion

du plateau Yulcon du district. Les roches andésitiques sont

invariablement de couleur vert sombre ou presque noire, à texture

fine, et généralement très dures et cassantes. On n'a trouvé
qu'un petit lambeau de diabase, elle a une texture moyenne, une
couleur vert sombre, elle est holocristalline et formée surtout

de plagioclase, d'ouralite et de chlorite. On n'a trouvé aussi

la diorite qu'en un seul endroit, elle est une roche holocristalline,

granulaire, grise ou vert gris, à texture fine, dans laquelle on
peut voir à l'oeil nu le plagioclase, la hornblende et l'augite. Les
roches magnésiennes consistent surtout en feldspath, giobertite

et en fer, elles sont à texture fine, de couleur claire ou vert sombre
et ont généralement une structure schisteuse. Certaines parties

de ces roches sont beaucoup plus altérables aux agents atmos-
phériques que d'autres, de telle sorte que les surfaces exposées

sont très rudes et sont toujours teintées de fer à cause de l'oxy-

dation des minéraux ferrifères.

Un mouvement de la croûte terrestre de grande amplitude,

peut-être le plus important dans l'historié du district, a eu lieu

à l'époque Jurassique et probablement à la fin de cette époque
et fut accompagné de l'injection de grandes quantités de ma-
tériaux ignés comprenant une grande partie, au moins, des

roches granitiques du batholithe qui forme la chaîne Côtière.

Ce batholithe est formé surtout de granodiorites, dont une partie

considérable cependant n'a traversé les terrains qu'à une date

postérieure au dépôt des sédiments jura-crétacés. Ces roches

intrusives de la chaîne Côtière ne constituent pas seulement
la chaîne Côtière mais elles forment de nombreux dykes et des

lambeaux isolés et irréguliers dans le district du plateau à l'est.

Ils sont très frais et inaltérés en apparence, de couleur surtout

grise, quoiqu'il y ait assez de feldspath orthose en certains en-

droits pour leur donner une couleur rose ou rouge. En certains
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endroits ces roches sont très porpbyritiques et contiennent des
phénocnstaux de feldspath qui ont jusqu'à !§ et 2 pouces de
longueur.

A la fin du bouleversement de l'époque Jurassique, il y
avait une ourface considérable de terrains au-dessus de la mer,
et il s'en est suivi une courte période d'érosion. Ceci fut suivi
par un enfoncement graduel de la terre ferme à l'époque Jura-
Crétacée qui s'est continués jusqu'à ce qu'une grande surface de
terrains, comprenant la majeure partie de la ceinture du bras
de Taku, fut submergée.

Les matériaux accumulés dans la mer Jura-Crétacée, dans
la zone du bras de Taku, furent tels qu'ils produisirent, par
consolidation, des conglomérats, des grès, des schistes argi'jux
et des greywackfcs, qui ont été classés comme membres de la
formation Laberge. Cette formation comprend aussi des tuffs
et d'autres matériaux qui se sont apparemment déposés sur la
terre ferme. Les lits de conglomérat Tantalus qui recouvrent
les roches de la formation Laberge, semblent aussi être le produit
de consolidation de graviers de rivière.

Les roches de la formation Laberge affleurent peut-être
sur plus du tiers de la surface de la ceinture du bras de Taku
et consistent surtout de schistes argileux, de grès, de conglo-
mérats, de greywackes, de tuflfs, d'ardoises et de quartzites qui
ont une épaisseur totale d'au moins 5,000 pieds. On n'a trouvé
qu'un seul petit affleurement du conglomérat Tantalus et à
cet endroit il n'y a que les 30 pieds de la base des lits qui restent,
la partie supérieure ayant été enlevée par l'érosion. Toutes les
couches importantes de charbon qu'on a découvertes jusqu'à
présent dans le sud du Yukon et dans le nord de la Colombie
Anglaise l'ont été dans le conglomérat de Tantalus ou immé-
diatement audessous; ce conglomérat est très facile à distinguer
de toute autre roche semblable car tous ses cailloux roulés sont
du quartz du chert ou de l'ardoise. Les autres conglomérats
de la région contiennent différents autres matériaux comme
du granité, du calcaire et des fragments de diverses roches
volcaniques.

La période Jura-Crétacée fut aussi caractérisée par une
activité volcanique, comme le montrent les tufïs intercalés entre
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les sédiments normaux. Tous ces produits volcaniques semblent
être du caractère andésitique et être en relation avec les roches
volcaniques de Chieftain Hill qui consistent surtout en andésites,
tuflfs andésitiques et brèches qui ont largement envahi les sédi-
ments Jura-Crétacés et qui en certains endroits les ont recouverts
par de grandes accumulations de laves, de cendres, de brèches,
etc.

On trouve ces roches volcaniques de Chieftain Hill surtout
en deux endroits; dans la zone du bras de Taku, à un de ces
endroits elles s'étendent depuis Taku Landing vers le nord-ouest
vers l'embouchure de la rivière Tutshi et elles occupent une
largeur de 2 à 6 milles et peut-être 2S milles de long; l'autre
surface est située à l'ouest des mines de l'Ingénieur et du lac
Edgar et a une largeur de 4 à 6 milles et une longueur d'environ
10 milles. Il y a aussi d'autres petits affleurements et petits
dykes dans différentes localités. Ces roches sont surtout des
andésites à mica, à hornblende et à augite. des tufis andésitiques
et des brèches. Leur composition minéralogique varie beaucoup,
et leur couleur de même qui passe du rouge au bleu, au vert et
au brun, mais elles ont généralement l'aspect andésitique.

Les sédiments Jura-Crétacés ont été largement envahis par
les r^hes intrusives de la chaîne Côtière qu'on ne peut pas
dificiencier sur le terrain des cailloux roulés de granodiorite qui
constituent jusqu'à un certain degré les lits inférieurs de conglo-
•uerat de la formation Laberge. Il est évident, par conséquent,
que des mtrusions de granodiorite ont eu lieu du même magma
à des époques différentes, et en certains cas, à des époques très
éloignées les unes des autres.

La période de sédimentation Jura-Crétacée s'est terminée
par une grande déformation à la fin de laquelle une grande surfi ce
comprenant la ceinture du bras de Taku, et la majeure partie,
au moins, du nord de la Colombie Anglaise et du sud du Yukon,
était au-dessus de la mer. La dégradation est alors devenue
active, et il n'y a aucun indice qu'à partir de cette époque jusqu'à
l'époque actuelle, aucune partie de cette région n'ait été soumise
à des conditions marines. Les points de repère historiques dans
la ceinture du bras de Taku depuis le bouleversement Jura-
Crétacé jusqu'à la période glar sont peu nombreux et peu
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définis et ils montrent surtout que les lits Jura-Crétacés furent
considérablement déformés et métamorphisés que l'érosion
8 est continuée jusqu'à ce que la surhr-e ait été mise de niveau
et que cette surface a été subséquem ...t soulevée et disséquée'
Comme, cependant, il n'y a aucun argument, dans le district
C Atlin. pour prouver que cette surface aplanie s'est soulevée
durant telle ou telle période, ou qu'il y a eu plus d'un cycle
d érosion suivi d'un soulèvement.

ru- fP.'^ '':"^^'o" du district par les roches volcaniques de
Chieftain Hill et durant une période qui. croit-on. comprend
des parties du Tertiaire et aussi peut-être le commencement du
Pléistocène. la ceinture du bras de Taku fut soumise à trois
invasions volcaniques au moins-les basaltes de Carmack les
roches atrusives de Klusha. et les roches volcaniques dé la
nvière Wheaton. Les basalte, de Carmack semblant être les
plus vieilles Ge es roches et en les trouve, soit en dykes injectés
à travers les tormations antérieures, ou en certains endroits, en
coulée<= s étant produites sur la terr.. ferme, accompagnées quel-
quefois d accumulations de tuffs. On n'a trouvé que deux
petits affleurements formés de matériaux basaltiques extrusifs-
ceux-c. se trouvent respectivement, près de Kirtland sur lanve ouest du bras de Taku et sur le flanc sud-ouest du pic Arm-
strong. Les roches basaltiques sont, soit à texture fine ou
moyenne et de couleur vert sombre ou rouge sombre. Plusieurs
d entre elles sont fortement imprégnés de minéraux ferrifères'
et dans la plupart des échantillons, on peut voir l'augite, l'oliviné
et la plagioclase basique à l'oeil nu.

Les roches intrusives de Klusha sont représentées dans la
ceinture du bras de Takude par nombreux dyke. de porphyre
granitique qui recoupent les plus vielles formations et sont à
peu près de même âge que les basaltes de Carmack. mais on ne
sait pas défimtivement si elles sont plus jeunes ou plus vieilles
que ces derniers. Ce sont des roches de couleur gris clair ou
rose, grossièrement cristallines et d'aspect gianitique.

Les roches volcaniques de la rivière Wheaton sont plus
récentes que les basaltes de Carmack et consistent en rhyolites
et tufïs, qui se présentent en dykes, en coulées et en accumula-
tions de tufïs. Ce sont des roches typiques de couleur blanche
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ou jaune clair, quoiqu'en certains endroits elles soient tachées
de rouille, et elles sont franchement rouges sur les surfaces
exposées aux agents atmosphériques. Les roches volcaniques
de la rivière Wheaton semblent appartenir aux intrusions
granitiques de Klusha et pourraient leur être contemporaines.

Au Crétacé supérieur, il y eut une transgression de la mer
•c long du bassin actuel du Yukon au nord de la zone du
bras de Taku, et cette transgression s'est probablement étendue
a d'autres parties de l'Alaska et du nord du Yukon. Les dépots
se sont continués dans l'Eocène, quoique "dans le bassin du
Yukon supérieur, l'Eocène ne soit représenté que par des dépots
d'eau douce qui semblent s'être déposés dans des bassins isolés."

A l'Eocène et au Miocène il y eut un soulèvement graduel qui,
quoique d'un caractère orographique, fut accompagné d'activité
volcanique et d'un bouleversement local considérable des lit-

de l'Eocène. La date exacte de c» mouvement orogénique est
quelque peu douteuse. Dawson le place à l'Eocène, mais Brook»
a montré avec plusieurs preuves à l'évidence qu'il s'est produit
à la fin de l'Eocène ou au commencement du Miocène. Il

s'en est suivie une longue période de stabilité de la croûte, durant
laquelle ce qui est maintenant le plateau Yukon et peut être
aussi la chaîne Côtière et les régions environnantes ont été
réduits à l'état de pénéplaine qui a été subséquemment soulevée.
Dawson maintient que l'aplanisscment s'est fait durant l'époque
Eocène, que l'époque Miocène est une époque d'activité vol-
canique, de formations de dépots et d'accumulations, Brooks
est (, cet avis en considérant que le soulèvement postérieur eut
lieu au Pliocène ou au commencement du Pléistocène. Spurr
montre cependant que l'érosion du plateau Yukon fut con-
temporaim avec le dépôt des strates Miocènes dans la vallée
inférieure de la rivière Yukon, et par conséquent, il soutient
que le plateau Yukon a été aplani au Miocène et fut subséquem-
ment boulevé à la fin du Miocène ou au commencement du
Pliocène. On ne sait pas dans quelles limites la ceinture du
bras de Taku fut affectée par ces diflférems mouvements et
bouleversements mais il est probabk que les sédiments Jura-
Crétacés furent largement déformés par les mouvements dyna-
miques de l'Eocène et du Miocène (post-Laramie), que le district

m^m^.i:i.^7i^mi^m^€*Gm^mm^i^^-»
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au commencement du Pléistocène
'^"««^^"e, au Pliocène ou

vite résulté des^ci^r „^o^ele v'et^r^ " '^ '''

- systèmes de vallées dauiouTdhuM^ren étX 'â"r"

ses langue Îe XeT^LT ' ''"^'^ ^'" ^ ^°^"'" " ^ '-'"«"-

bras dl Tat ^^^^^2:^^tlu^^^ïj^.^^^^ ^"

£^aJns .lacLes sur ^C^^XT^:: ^^ÏZ2

sol d'origine fluviale et StoraJ"'
''"'"'• ''^''''' '°"^^ "

TABLEAU DES FORMATIONS.
Roches Sédimentaires

^"'»'^^"^''-'' iDépots superficiels

Caractères lithologiques.

Jura-Crétacé.

Surtout des graviers, sables, argiles
à blocaux, argiles, bouc, tourbe
et sol.

Conglomérat Tantalus, Conglomérat sur.ou,. avec de
subies et des schi-tes argileux.

Formation Labeige. Conglomérats, grès, greywackes,
tufts, schistes argileux.

Çglbonifère ?. . laacajrejraeburn_jcalcaires.

MÊÊmm:^''^^
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Roches ignées

Age. Formation. Caractères lithologiques.

Du Pléistocène au

comnicnceinent du

Crétacé,— proba-

lement surtout

Tertiaire

Roches volcaniques dcîSurtout des rhyolites et des tuffs

la rivière Wheaton.

Bas;ilics de Carniack

rhyolitiques.

Basaltes et tuffs basaltiques.

Roches intrusives dCjSurtout du porphyre granitique.

Klusha

Roches volcaniques doISurtout des andésites et des tuffs

Chicftain Hill 1 andésitiques et des brèches.

Jurassique (?). Ro<lics intrusives de la Surtout des granodiorites.

chaîne Côtière.. . .

Probablement
tout l'aléozoique

supérieur.

Groupe Pcrkins. Surtout des andésites, des tuffs

andésitiques, de la diabasc, de la

diorite et de la giobertit'.

Roches non classifiées

névonion. {?)... K.roupe Taku. Cherts et ardoises.

! .

Pre-I)é von icn,K">n>npe du

proba b I e nie nti Sli\in.s. . .

,

...... 11,1.'.., „,:..,,.,'tout l'aléozoique!

inférieur.

MonI Surtout des aniphibolitcs, des ro-

ches volcaniques écrasées, des

gneiss à mica et à hornblende

des schistes ;\ séricite, des quartl-

ites et <les calcaires.
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DESCRIPTIONS DÉTAILLÉES DES FORMATIONS
GÉOLOGIQUES.

G-oupe du Mont Stevens

DISTRIBUTION.

et là elles sont ad acentes et existent à I V«f H„
"'^^^.'^«^ ' aku,

de la f hnîn» rA»-A •

"-^'sient â i est des roches intrus vesûe la chaîne Côtière qui occupent le coin sud-ouest de la rèZT

Tj!iZ 1 rT",' * "' '"'"» «" <l«i»" du district a

CARACTÈRES LITUOLOGIQUES.

d» rlÏÏfS,,t"'r'-;'''' ™>""'»'i"" «•«ou»» »«
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Sous le microscope on voit que les plaques minces d'échan-

tillons typiques sont formées surtout de plagioclase, de horn-

blende et de biotite, avec quelques grains de minerai de fer

accessoire et de beaucoup de chlorite et de calcite secondait»?

et même de zoisite. Environ la moitié de la roche semble être

formée de plagioclase, surtout de plagioclase acide. La horn-

blende est ensuite la plus importante et se présente en plages

pléochroiques. Il y a aussi généralement un grand nombre de

minéraux irréguliers de biotite.

Roches volcaniques écrasées.—Les roches volcaniques ba-

siques sont des roches compactes et dures, à grains fins ou

moyens, de couleur ven ."ure et ayant l'aspect andésitique.

Elles ont toujours une structure laminée, et cependant elles ne

sont jamais fissiles; elles peuvent ou non se cliver suivant les

plans de foliation mais généralement elles se brisent en frag-

ments anguleux.

Sous le microscope ces roches semblent être des andésites

écrasées, et consistent surtout de plagioclase, d'une petite

quantité de quartz, de beaucoup de chlorite fibreuse, d'une peu

de calcite et de minerai de fer accessoire. Certaines sections

montrent des traces distmctes de structure porphyritique holo-

cristalline bien conservée où les phénocristaux de plagioclase

prédominent. Il y a aussi de petites particules de magnétite

disséminées dans la pâte.

Gneiss.—Les gneiss sont des roches grises ou vertes à texture

moyenne ou grossière qui ont une apparence gneissique bien

définie, et dans lesquelles on peut facilement voir à l'oeil nu les

cristaux d'orthose, de plagioclase et soit de biotite ou de horn-

blende ou les deux.

Sous le microscope ces roches consistent surtout d'orthose,

de microi le, de plagioclase, de biotite, de hornblende, d'épidote,

de chlorite et de minerai de fer accessoire. Les quantités

relatives de feldspath varient beaucoup; dans certains échan-

tillons les feldspaths alcalins prédominent tandis que dans

d'autres, les feldspaths calcosodiques forment la majeure partie

de la pâte. La chlorite, l'épidote et aussi la zoisite sont générale-

ment abondantes, et dans quelques sections, les minéraux

ferromagnésiens originels ont été entièrement remplacés; ce-

•r
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5cA»/«5 d 5érictte.-Les schistes à séricite sont des rochesde couleur gns pâle, fissiles, qui sont généralement queTqurplutendres et fnables et qui ont une apparence brillante et JuTsa^tëdue à la grande quantité de séricite qu'elles contiennent Encemms endroits ces roches contiennent beaucoup de r^'inefal

geâtÏ.
'" '^" '' '^"^ '°""^ ""^ ^-'-^ nettement rou-

et
/•' "l'^^^'^^P^; ^^« «^histes se composent surtout de quartze d ;énc.te. mais contiennent aussi un peu d'orthoi dePlag.o lase et de calcite secondaire. Les feVdspath or^nelétaient pour la plupart des feldspaths alcalins, et sont larglmenremp acés surtout par la séricite et aussi par la calcfr IemWe que ces roches étaient surtout des rhyolites qu ont étéécrasées, phssées et transformées dans leur forme actuelï
Quartzttes.-Les quartzites sont normalement gris ou presqueblancs mais en certains endroits ils sont teintés de rouge paHahmomte Ces roches ont généralement une structureTeiïïque

Lrs: :"uiï.
' '-' "" --^'^ '-'^— -S-

Quand on examine des sections minces au microscope on

?L Tk T^f"''^'-^
^y^'^t ""e structure pegmatique av. un

cakite "^Y'Tf-rC^''
''""" ^'^"^ '^''°^' transformés encalcte. La biot.te brune est abondante, et on a remarqué

aussi^quelques cnstaux de zircon et de magnétite comme acces-

Calcaires.~Us calcaires sont blancs ou bleu clairs ils ontune structure subcristalline ou cristalline, et on peu généralement les distinguer à grande distance à cause deTeur'coSr

mais ont ni,?'' T' '"' "' ''"' ^"'^'^"'^ P'^" ^^g"^'^^'«.mais ont plus fréquemment une composition siliceuse. Ils seprésentent généralement en lits massifs ayant de 10 à 50 p ed!d épaisseur, mais en certains endroits, où il y a un mélanl
considérable de matière argileuse, ils devienne^qXe'Z
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TECTONIQUE.

Toutes ces roches schisteuses et gneissiques du groupe du

Mont Stevens ont été sujettes à des effets de plissement, de

faille, d'écrasement, d'étirage et de torsion, et elles ont été

tellement métamorphisées qu'en plusieurs endroits leurs ca-

ractères primitifs ont été masqués ou complètement détruits.

Même les calcaires sont plissés et si bouleversés avec les autres

termes que leur âge relatif est incertain.

Ces roches existent invariablement le long du bord oriental

des roches intrusives de la chaîne Côtière, et partout où on les

trouve dans la zone du bras de Taku elles constituent des

portions d'épontes du batholithe de la chaîne Côtière.

AGE ET CORRÉLATION.

On n'a trouvé aucun fossile dans la formation du Mont
Stevens de la zone du bras de Taku, et on ne sait qu'une

chose c'est qu'elle comprend les plus vieilles roches de cette

région. Cependant, d'après '-îs descriptions de McConnell

dans le district de Dawson, et de Brooks et d'autres dans l'Alaska,

il est clair que les roches du Mont Stevens correspondent aux

terranes du Paléozoique inférieur de ces districts. Quelques

assises des "Roches schisteuses plus anciennes" de McConnell

sont lithologiqueinent semblables à cel'es du groupe du Mont
Stevens. Les gneiss semblent correspondre aux gneiss de Pelly;

on les considérait d'abord comme archéens, mais maintenant

on croit qu'elles sont beaucoup plus récentes et probablement

paléozoiques. Il y a certaines bandes de calcaire qui contiennent

des fossiles siluriens intercalés dans les roches schisteuses d'Alaska

et ces calcaires, tant dans leur association que dans leur gisement,

ressemblent à ceux de la ceinture du bras de Taku. Le groupe

du Mont Stevens est ainsi considéré comme pré-Dévonien et

probablement tout paléozoique inférieui.

Le nom de groupe du Mont Stevens fut employé pour la

première fois dans le district de Wheaton, Yukon, où ses roches

affleurent sur de grandes étendues. L'auteur dans son rapport

sur "Le bassin houiller des rivières Lewes et Nordenskiold"
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décrit aussi des roches, sous le nom de "Groupe du Mont Razoir "
qm correspondent probablement au groupe du Mont Stïv nsma. comme .1 n'y a qu'un affleurement de faible étendue Tarelation entre ces deux groupes est incertaine.

La formation comprise sous la division IX sur la carte duprofesseur Gwillim et dans son rapport sur le distric mfnfed Athn, correspond ainsi à celle du groupe du Mont Stevens

Groupe de Taku

DISTRIBUTION.

Les affleurements de roches qui appartiennent au groupe deTaku sont limités dans la ceinture du bras de Taku à trois petites
superficies, dont la plus grande est située à l'extrémité nord dé lamontagne Presqu'île. Cette superficie a environ 2 milles delong dans une direction n.rd-ouest. et a une largeur moyenned un demi-mille Les roches de Taku se rencontrent ausîsurune superficie de trois quarts de mille de diamètre, située aucomsud-est du lac à la Tortue, et ainsi à une distlnce de T^mille, dans une direction sud-est de la plus grande superficie
11 y a une troisième petite superficie, n'ayant que quelquescenumes de pieds de diamètre, sur la rive sud du bras de ÏÏku

Tr^"" ; 'r'^^"'^'^"-
d^ '- "vière Tutshi. A cause de k

prince des dépots superficiels on ne connait qu'approximativ !ment les dimensions des deux plus petites superficies

CAn.ACTÈRES LITHOLOGIQUES.

Les membres du groupe de Taku dans la ceinture du bras deTaku sont surtout des cherts et des ardoises. Les chert.« sontde couleur gris clair, gris sombre ou ,.oirs, mais en cortZl

minerai de fer qu ils contiennent. Ces roches sont massivesdures et cassantes, elles se brisent en fragments aigus et irrégulier

'

L origine des cherts ne peut pas être déterminée d'une manière
certaine à partir de leurs carac. .es lithologiques, mais comme
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ils se présentent plu" ou moins associés aux ardoises du groupe

du bras de Taku, on j)ense qu'ils sont, pour la plus grande partie

du moins, des sédiments siliceux fortement métamorphisés.

La branche des Mines du Département des Mines a analysé un
échantillon typique de chert et eu voici le résultat:

SiOo 96-82

AI,0, 1-10

FesO, 055
FeO 0-37

MgO traces

MnO traces

CaO traces

Na,0 0-30

KiO 0-26

HjO (à 110° C) traces

HoO (au-dessus de 110° C) 0-30

TiOs 0-OS

?,0. 0-01

co,
Matières organiques Petit percentage.

Densité 2-64 Total 99-76

Ceci indique aussi que ces cherts ont une origine purement

sédimentaire.

Les ardoises associées possèdent généralement une structure

schisteuse bien développée, elles se clivent facilement en plaques

minces, elles sont de couleur sombre ou presque noire, et elles

sont plissées, brisées et tordues.

AGE ET CORRÉLATION.

Les roches du groupe de Taku sont recouvertes par les

calcaires de Braeburn, d'âge carbonifère (?), et semblent cor-

respondre aux membres de la formation de Cache Creek In-

férieur du Dr. Dawson dans les parties plus au sud de la Colombie

Anglaise; on les a donc considérées comme étant probablement

d'âge Dévonien.

Ces roches existent aussi dans le district du bras Windy,

Yukon, et là on les avait placées dans le groupe de Cache Creek
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Inférieur. Mais comme cette corrélation fut faite entièrementd après es descriptions du Dr. Dawson et comme l'auteurn^pas vu les roches originelles de Cache Creek. il semble p^iWeque les deux groupes ne correspondent pas tout à fa t. ï^'^t
adopté la dénommation nouvelle du groupe de Taku

Ce groupe correspond à la division Vill sur la carte de Gwil-hm et dans son rapport sur le district minier d'Atlin.

Calcaires de Braebum

DISTRIBUTION.

Les calcaires de Braeburn occupent toute l'extrémiténord-est de la ceinture du bras de Taku et sont très déve op^ sde là vers le nord et l'est. Ils s'étendent ainsi vers le hau^du bras de Taku jusqu'à l'embouchure de la rivière Tutshisur la nve ouest, et continuent vers le sud-est en comprenant
la partie nord-est de la montagne Presqu'île, et les colhneimmédiatement à l'est du pic Sunday.

CARACTÈRES LITHOLOGIQUES.

Ces calcaires ont généralement une texture fine et varienten couleur depu.s le gris bleu jusqu'au blanc. Ils varient auien structure depu.s subcristalline à cristalline, mais on Ssri-ouve surtout à l'état de marbre, et plusieurs échantillon" sonbeaux et cuneux avec leurs marques et leurs taches grises etnoires. Certams lits contiennent beaucoup de silice et ont unesurface rugueuse quand celle-ci est exposée aux agents atmos-
phér.ques. et quelques bancs vers le bas de la formation sontlargement con.^.^s de chert. Ces calcaires ont plus de 3,000P^edsd épaisseur, et sont généralement formés de bancs épais
considérablement métamorphisés. de telle sorte que les lignes de
stratification sont rarement visibles.

AGE ET CORRÉLATION,

Le nom de "Calcaires de Braeburn" fut employé pour la
première fois dans la région de Braeburn-Kynocks d'où on a
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suivi ces roches jusque dans la zone du bras de Taku. Ces
calcaires sont aussi les mêmes que ceux compris dans la formation

de Cache Creek supérieure de la division minière Conrad.
Cependant ce nom a été donné croyant que ces lits correspon-

daient aux roches de Cache Creek supérieur du Dr. Dawson
dans la Colombie Anglaise, mais comme la corrélation fut faite

entièrement ri après les descriptions des lits, il semble possible

que les roches dans ces districts largement séparés n'appartien-

nent pas au même horizon, et c'est pour cette raison qu'on leur

a donné le nouveau nom.
Cependant le Dr. Dawson a collectionné des Fusulines dans

les calcaires qui affleurent le long de la rive est du bras VVindy,

montrant par là que ces lits sont au moins d'âge carbonifère, par
conséquent, on pense que toute la formation appartient probable-

ment à cet âge, quoiqu'on n'ait pas trouvé d'autres restes de
fossiles d'un caractère défini dans cetteformation.

Groupe Perkins

DISTRIBUTION.

On n'a trouvé que cinq petits affleurements des membres
du groupe Perkins dans la ceinture du bras de Taku, et ceux-ci

sont tous situés au nord du tributaire Graham et à l'est du bras

de Taku. Le plus grand affleurement se trouve sur les collines

immédiatement à l'ouest de la montagne de la Table, et a une
longueur d'environ deux milles, mesurée dans une direction

nord, et une largeur de trois quarts de mille. Il y a un petit

affleurement d'environ 500 pieds de diamètre, sur la rive nord du
tributaire Graham, à environ 6 milles à l'ouest de Taku Landing.
Il y a un troisième petit affleurement, d'environ 300 pieds de
diamètre, sur le coin sud-ouest de la montagne Sunday. Un
quatrième affleurement, d'environ IJ mille de long dans une
direction nord-ouest par un demi-mille de large, se trouve au
sud de la montagne Presqu'île; et de plus une partie considérable

de l'extrémité sud de la montagne Presqu'île elle-même est

formée de ces roches.



61

CARACTÈRES LITHOLOGIQIES.

« fine. „ „„ codeur verdâtre ojLÏ „" a," eT.° f'™endro,., ils on, „„, app,„„„ ^^ homS « en d"?,?'"'ce sont des br(^rhp= ,.,. ^^ ^ a ..
"'""«eue, er en d 'iutres

Cet aspect rugueï^^^^^^^^
d'aspect netten^ent rugueux.

mmimm

rde,^a^e^c.:;xre:L^st :rs„tiî ?"-
mag„é„en dans la roche,- le diopside e , rare ,"

" ' '"T
n,a.„.,.e „„, c„„n,u„es .o.^. .in?aracce';S

" " "
La pâte a souvent un aspect pilotaxitique, et consiste H'-hpto.le dara,gnée feutrée d'aiguilles de cristaux de piagSLl de
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hornblende ou de diopside, et de grains de minerai de fer.

Il y a souvent un mélange de verre brun avec ces matériaux et

la pâte prend une structure hyalopilitique.

Les éléments des roches sont généralement considérable-

ment altérés, de telle sorte que les roches sont formées jusqu'à

un certain degré de chlorite, d'épidote, de calcite, de serpentine

de quartz et de minerai de fer qui est abondamment disséminé

dans la pâte. Ces produits d'altération servent en certaines

circonstances à distinguer ces roches des roches volcaniques de

Chieftain hill.

Diabase.—On n'a trouvé la diabase qu'en un seul petit

affleurement d'environ 3U0 pieds de diamètre, sur la montagne

Sunday: c'est une roche massive et ferme, de couleur verdâtre

ou vert grisâtre, de texture fine, qui à l'oeil nu semble holo-

cristalline et se composer surtout de plagioclase et d'un minéral

sombre ferromagnésien.

Sous le microscope on voit que la roche est composée sur-

tout d'un plagioclase basique, d'uralite, de chlorite, de zoisite,

d'apatite, d'ilménite et de produits d'altération comme le

leucoxène et la magnétite. La plus grande partie de la roche

consiste en plagioclase et uralite, avec aussi beaucoup de cb'orite.

La roche possède une structure ophitique très nette et c'^-st de

là qu'elle tire son nom.

Diorite.—On n'a trouvé la diorite dans la ceinture du bras

de Taku qu'en un seul endroit situé juste à l'ouest de la montagne

de la Table. A l'oeil nu, c'est une roche holocristalline, granu-

laire, de couleur grisâtre ou vert grisâtre, homogène, <1^ texture

fine, dans laquelle on peut facilement distinguer le feldspath et

la hornblende.

Au microscope, on voit que cette roche consiste surtout de

plagioclase, de hornblende, d'augite, de chlorite et de minerai

de fer accessoire. La pins grande partie de la roche est formée

de plagioclase en prismes allotriomorphes. La hornblende se

présente en longues et nombreuses bandes brunâtres mal ter-

minées, et aussi en grains idiomorphes et hypidiomorphes de

forme rectangulaire. On rencontre quelques cristaux d'augite,

mais ils sont généralement très altérés, surtout en épidote.

L'amphibole se transforme souvent en chlorite.
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Roches magnisiennes.-On rencontre la giobertite et les
roches nches en magnésie en de, x localités: sur la rive nord du
tributaire Graham JJ milles à louest de Taku Landing. et im-
inédiatement au sud de l'extrémité su de la montagne Pn^u'île
.-es roches prennent une surface rude par décomposition due aux
agents atmosphériques, et elles sont très largement teintées de
rouille. Dans les cassures fraîches cependant, elles ont une
couleur gnsâtre ou sombre verdâtre. une texture fine, et générale-
ment une structure schisteuse. Une partie considérable de
cette roche et en certains endroits des bandes de plusieurs pouces
de large sont iotc^èo^ presqu'entièrement de giobertite pure

Sous le microscope ces roches magnésiennes sont formées
surtout de plag.oclase et de giober Jt.>. Tous les fei.ispaths ont
une extinction roulante et montrent une structure consertale
les particules étant entremêlées ensemble. La giobertite a une
tendance nette à être cristalline et possède un arrangement
prédominant surtout consertal. Les roches contiennent aussi
une certaine quantité de calcite. de dulomie. d'épidote et de
minerai de fer; elles ont été écrasé-es et ont pris une structure
schisteuse. Elles semblent toutes être des roches intrusives
Ignées très altérées et à haute teneur en magnésie.

yk

AGE ET CORRÉLATION.

Pour ce qui regarde l'âge des membres du groupe Perlcins
tout ce qu'on a déterminé d'une manière définitive, dans là
zone du bras de Taku, c'est qu'ils sont plus récents que le
groupe du Mont Stevens qui est considéré comme pré-dévonien
et qu Ils sont plus anciens que les sédiments jura-crétacés et les
roches intrusives de la chaîne CÔtière. La formation Laberge
contient plusieurs cailloux des roches de Perkins. et en plusieurs
endroits on a remarqué que les roches granitiques de la chaîne
Lôtière les recoupaient. Les roches correspondent à celles du
groupe Perkins dans le district de Wheaton. Yuicon, où ce nom
a été employé pour la première fois. Les membres andésitiques
sont aussi probablement du même âge que les roches du district
de Whitehorse décrites par McConnell comme des "Porphy-
ntes." et qui sont plus récentes que les calcaires carbonifères.
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Les roches de Perkins correspondent aussi étroitement à la

"formation aurifère" décrite par Gwillim dans son rapport sur

le district minier d'Atlin; la formation aurifère, cependant

semble comprendre sous le terme "roches vertes," des roches

andésitiques qui sont plus récentes que les roches de Perkins et

sont compris dans ce mémoire sous le titre de "roches volcaniques

de Chieftain Hill."

Dans son rapport sur "Des parties des districts miniers

de Conrad et de Whitehorse," l'auteur comprend des roches

correspondant aux membres du grouf)e Perkins dans la formation

inférieure de Cache Creek qui est considérée comme étant d'âge

Dévonien; mais depuis le travail de Mr. McConnell dans la cein-

ture de cuivre de H'hitchorse, il semble qu'au moins les membres
andésitiques et peut-être d'autres membres du groupe Perkins

sont post-cai onifères, pré-Jurassiques, de telle sorte qu'ils ont

tous été placés provisoirement dans le Paléozoique sup'^rieur.

Il est possible, cependant, que quelques membres, la diabase

ou la giobertite par cxmple, soient au moins dévoniens.

Roches intrusives de la chaîne Côtière

DISTRIBUTION.

Tout le coin extrême sud-ouest de la ceinture du bras de

Taku est formé des roches intrusives de la «.'.lîne Côtitrt, qui

forment aussi un affleurement considérable au sommet de la

montagne Lanning et la haute chaîne au sud du lac Racine. En
outre de ces grandes surfaces, il y en a plusieurs petites de

quelques certaines ou quelques milliers de pieds de diamètre dans

différentes localités à travers le district. Ces roches forment

aussi la chaîne de montagnes de la côte à l'ouest du district, et

elles forment probablement la terrane géologique individuelle

la plus étendue dans le nord-ouest de la Colombie Anglaise et

dans le sud-ouest du Yukon.

CARACTÈRES LITHOLOGIQLES.

Les roches intrusives de la chaîne Côtière ont pour la plupart

une apparence fraîche, une couleur généralement grise, et un
aspect général de granité typique à texture moyenne ou grossière.

L'orthose est assez largement développé en certains endroits pour
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donner à la roche une c.aleur rose, mais ceci est exceptionnelEn certains endroits ces roches intrusives prennent une structure
porphynt.que et contiennent de nombreux Rros ph^n.xristaux
de feldspath qui ont de

1 J à 2 pouces de longeur. Il v a K<'n6ralement de la hornblende, de la biotite et de laugite. qui sont dans
la plupart des cas nettement visibles à l'oeil nu.

Quand on les examine sous le microscope, on voit que la
plupart des sections contiennent surtout des fcidspaths alcalins
un feldspath calcosodique acide, du qu.itrz. de la hornblende de
a b.otite et de laugite. Lorthose existe gén^ra'emcnt avec
le microchne et ensemble forment environ une qua- tité égale à
celle du feldspath plagioclase acide. Les feldspaths ont souvent
des structures zonées. montrant ainsi que la composition chimique
de ces individus varie du centre vers le bord.

La hornblende, la bitoite et laugite existent à peu prîs en
quantités égales dans les sections typiques, quoique quel<|uefois
un ou même deux de ces minéraux peuvent manquer. La
hornblende et laugite sont parfois intimement associés, et la
biotite se présente généralement en larges bandes individuelles-
tous ces minéraux sont surtout allotriomorphes. De plus le
zircon, Tapatite et la magnétite sont des minéraux accessoires
fréquents. Ces roches ont. soit une structure granitique typique
ou contiennent de gros phénocristaux de feldspath qui nagent
dans une pâte granitique, et elles ont ainsi une structure por-
phyritique holocristalline.

Ces roches intrusives ont donc une composition mincralogi-
que moyenne entre un granité et une diorite quartzifère. et on
les a appelées des granodiorites. En certains endroits de la
Chaîne Cotiére. on a trouvé des granités par suite d'une aug-
mentation en orthose et diminution correspondante en plagio-
clase et augite: de même en d'autres endroits, le plagioclase et
laugite augmentent pendant que l'orthose diminue et on a alors
des diorites. Ces deux termes extrêmes n'ont cependant pas
été rencontrés dans la ceinture du bras de Taku. Quelquefois
avec leur structure porphyritique, ces roches pourraient tout
aussi bien être appelées des granodiorites; mais comme ces roches
ont partout une texture grossière et toujours un aspect granitique
typique, le terme granodiorite porphyritique semble préférable

II
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dans tous les cas. De même on peut avoir des granités ou des
diorites porphyritiques.

La division des Mines du Ministère des Mines a analysé
un échantillon typique de ces roches intrusivts et voici le ré-

sultat obtenu:

SiOs 6908
AI2O, 13.93

FejOi 2-72
FeO 1.62
MgO 0-80
t~-'(> 3-38
>Ja,0 3.55
K2O 3.99
HîOa 110" C) 0-03

HiO (au-dessus de IIOX) 1-05

TiO, 0-23
PîO, 007
CCh
I^'nO traces

Total 100-45
Densité = 2 -69.

Cette analyse montre que cet échantillon en particulier

pourrait être appelé soit un granité calcique ou une granodiorite,

mais sous le microscope semble, comme il a été dit plus haut,
être nettement une granodiorite.

Le terme monzonite a été adopté par la Commission géo-

logique des Etats-Unis, et est employé par plusieurs géologues
tant au Canada qu'aux Etats-Unis, pour désigner des roches
dont la coinj)()sition est moyenne entre les granités ou syénites et

les diorites; d'après cette nomenclature ces roches sont surtout

des monzonites quartzifères et des monzonitcs quartzifères

porphyritiques.

Broggcr a employé le nom Adamellite po ir désigner une
monzonite quarczifère acide.

En certains endroits, comme au coin nord-est du Mont
Clive, il y a des dykes qui recoupent les granodiorites et les

assises avoisinantes de Laberge, et qui sont des produits d'une
différentiation basique des granodiorites. En examinant sous le
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longues =..,.. ".ntées .iL
P'^R'"^''''^^- ^- présente en

de dimensions réRul" es f!° "^P^^^'f «" hypidi„nu,rphes

sentent en particutn ^ " '^ hornl.Icncle se pré-

feidspaths .uTr.::;rnttreTntioif:"^'-"^- /--'-
contient. Les roches infrusives de Klnsh

''
"''^'^'"'^' ""i 'es

-nt ,es derniers produit^rditei^Lt^on:""'"" ^^^^'^^'^

AGE ET CORRÉLATION.

Anglaise, l'Alaska tVuC etil
' T" '""^ ''"^ C"'"""-

génénW.quel'intrusioneu Hru'uxtX" rrr''''"'''''P'""'-
Dans la zone du bras d ^^ ^'"' ^^°''"'^"'^*'"'"''

trouvé de gros cailloux et hUx-serran-nr''"!
''""'• ''"«'^'"'«" ait

dans les lits inférieurs 1 ^f
'^""%'^^' ^^'^ «-o^hes intrusives

i-a-crétacé. Parto^r û «Vro^uZ f
'"'^'' ''"' ^'^^ ''''^

rochessédimentairesetintrusive ? u '
'""'^^'^ ^'"'^^- ^^

distinctement même es ï ts
' ' ''

'°'i T
^^^"'^'^"es coupent

montrant ainsi ^Zt^Tril^În 't^^^';--"- ^-"-^'e.

similitude lithologique ont fait /rnnt-T, ""''^' "^^'k^^'" '^""^

séparées par des ime,^i lï .
"7"°" ^ ''^•^'P°q"- difTérentes,

grande partie, au moi's d c s rX 7'^'^'--'"-' La plus

de Taku sont plus récentes n....
"^^"^ '^ """•• d" bras

paraissent être d\ g^- t alTa ?
""" '^'"'''^^«"' '1"' ^-'-

inférieur.
^ Jurassique ou fx^ut-être d'âge Crétacé

Formation Laberge

DISTRIBUTION.

étent szt^^;::x£n'T r-^ ^^-'--^ -^ p-
rent dune manière générale partJ.' '?'' "''"''''''' '^'^
sud-ouest et nord-ouestlXric, "Is

'^

T'I
"'"^^^"

e
aistnct. tes roches forment le
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groupe de collines à l'est du bras de Taku et au sud du tributaire

Graham, la plus grande partie de la région au nord du lac Fai.tail

et au sud du lac Tutshi, sur la rive ouest du bra'^ de Taku, la

montagne Sunday et la partie occidentale des m^ ..agnes Taku.

CARACTÈRES LITHOLOGIQUES.

La formation Labcrge est formée de schistes argileux, de

grès, do conglomérats, de greywackes, de tufis, d'ardoises et

de quartzites, qui ont une épaisseur totale d'au moins 5,000 pds.

Peut-être le membre le plus important est-il formé de roches

massives, grises ou vertes, à texture fine ou moyenne, d'aspect

homogène, qui en certains endroits montrent des plans très

nets de stratification, sauf quand elles sont vues à distance, et

que l'on peu tditncilement les distinguer de certaines roches

volcaniques de Chieftain Hill avec lesquelles elles semblent
être intimement associées. Ces lits constituent la plus grande
partie des couches supérieures de la formation Laberge, et on
les trouv'e aussi un peu plus bas dans la formation mais ils

y sont moins fré(ii'ints. Ils paraissent être surtout pyroclastiques

mais ils passent insensiblement à des sédiments déposés dans
l'eau. Associés à ces roches vertes, en certains endroits, surtout

dans le tiers inférieur de la formation, il y a de nombreux lits

de schistes argileux gris sombres ou presque noirs, généralement

friables, accompagnés de nombreuses bandes de grès bnms,
à texture fine, n'ayant que quelques pouces d'épaisseur.

La partie médiane de la formation est caractérisée par des

schistes argileux, qui en certains endroits sont fortement teintés

de rouille sur les surfaces exposées aux agents atmosphériques,

et qui peuvent être facilement distingués à grande distance.

Quand ils sont émiettés, ccix-ndant, ils ont une couleur qui

varie du gris clair au vert sombre presque noir, et ils sont durs

et cassants et se brisent généralement en fragments aigus et

anguleux. On les trouve de préférence en lits d'un quart à

un pouce d'épaisseur, et sont associés dans une certaine mesure

aux greywackesetaux grès, mais les schistes argileux prédominent.

En dessous de l'horizon des schistes argileux rougeltres

les lits sont formés suriout de greywackes vertes et d'intercala-
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tions de schistes argileuT H»
générale„,ent tendres' erque^ur"';"; 'IT

°" '''"^"^ -"-.
formation il y a des lits rarT.Vi ^ "'^'''''- ^ '^ base de la
c^ont ,es galets et les ioLTnlÏtrd: '^ ^^^"''"^-^^^ ^^Ï-
et de roches ignées vertes nn'^'"''"''^'""''''''*' calcaire
Perkins. On r'encon retuv^'^KT"';"'^^"""- -" ^-7^
et on en a même trouvCTatale:,^ "^ '*;''« ^«^^ ^'^ ^-^ètï

Au voisinage des rrJÎl
^""^"^ ^H pds.

roches intrusives de 1 chaL" CôÏÏrTT' f-^'-'^-ent des
nettement cristallins et en cerLntfnT "' '^''

^•^^^'^K^' ««"*
-r une largeur de plus deX" dT^^ch

"
gran.fques. Parfois aussi la nn 1

''"' '^'^^ ^'^^ ™ches
argileux en réelles ardoSs "^ " " transformé les schistes

-y^ ^^rmr ::::;:,2: 'r r?^^
--^ ^

—

de plagioclase, de hornSd '

d b" tit
^''""^"'^ '^"«"'-^

et de roches volcaniques el' nû',^
'" '^.^"^"^- '^^ ^f'^rtz

particules de minerai de f-r d"
' ^"^"^""^"t aussi des

a eu désagrégation presque comnl .' ''"/.'""' échantillons il y- ^'^-.^nts minéraux consti ua„Ï m "^u"'^"'
""^'-"^ -

«^. moins avancée Pa"enrTcT'
"'"'' '''"-' ^^^^^^é"

,^°'^ ces roches passenMn
'"'\" "^«^'"^'"t en matériaux

'^^^- -es fragments, CmentZ 'T'"'
' ^'^^ '^''- ^ans

et aussi de quantités ;ariabrs de ZT t ^'^^^'^ volcaniques,
blende, etc.. sont noyés dans un

'^''^' ^'^ ^"^^^^ '^'^ horn-
ïe« roches consistent - artout en "Lf

' ^'"'-«"'que. Quand
«ont classées comme gre>^ackës T.

"' ^^^'n^entaires elles
ean.que prédomine on les Ton7h

''"^"'^ '^ "'^^''-^"> vol-
ces roches sont largement aTtért"

"""' '^'^ '"^^- 1^-^°-
et chlorite.

'^ ^ ^"^'^^^^ surtout en calcite. kaolin

MODE d'origine.

certams endroits, les fragment vïlcî'^^
"^^"^ '''^"' '"^'^ «^^

et .Is augmentent en quandté uiu .T-"'"' ^^^'^ ^''""^ants
des matériaux sédimentair s^7"embî "T Î:,"^^"*^ ^"'^'"P'^^«^es. Il semble probable que lactivité
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volcaniciue fut Kramio «iiirant la sédimentation juracrétacée.

vt (luil ist ton.b^- <y* pl'ii.-s (le rendrcs et do brèches à la surface

de la mer et de la lerre ferme, et (lue ces (jnxluits se sont assocife,

soit directement, soit indirectement, aux si'tiimcnts d^-pos^-s

dans Teau. QucUiues-uns des membres de la formation Labergc

SI- sont d^ix.s^s dans la mer. car ils contiennent des fossiles

marins, mais la plupart semblent être des dépôts de cours d'eau,

(es lits sont caractérisas par la présence de quelques cailloux

isoUs de plusieurs pouces de longueur, dans une pStc fine.

Les cailloux de plage sont au contraire toujours rapprochés les

uns des autres et de grosseur uniforme à cause du triage qui

s'est opéré par l'eau.

A<;i-: i;t corrév-ation

1 e nom de formation Laberge fut employé pour la première

fois ,ians le bassin houiUer Hraeburn-Kym>cks, où il y a des lits

qui ressemblent beaucoup A ceux de la ceinlure du bras de

''
1 ; on y a trouvé (luekiues fossiles mal conservés que le Dr.

VVhiti'aves a classés comme étant Jura-Crétacés. Ces lits

sont recouverts dans la ceinture du bras de Taku par le conglo-

mérat Tantalus qui a fourni des restes de plantes qui ont été

déterminés comme étant d'Ûge K(K)tanie. Ceci indiquerait que

la formation Laberge est entièrement Jurassique.

Dans le district de Wheaton, Yukon, on a trouvé de nombreu-

ses échantillons de Prioncyclus vioolgari dans les schistes argileux

du Mont Folié et de la colline Liaho, et le Dr. Whiteaves les

décrit comme suit: •'Prioncyclus woolgari (Mantell)—plusieurs

échantillons broyés d'un ammonite, qui sont pcut-ûtre des

individus très jeunes de cette espèce. Dans la région supérieure

du Missouri et ailleurs aux Etats-Unis, on regarde le P. woolgari

comme fossile caractéristique du groupe du Fort Benton."

On a aussi trouvé quelques écha- .::.ons mal conservés de

P. woolgari au pic Bee, dans la ceinture du bras de Taku.

La formation Laberge avec le conglomérat Tantalus qui la

recouvre correspondent à la division III sur la carte de Gwillim

et dans son rapport sur le district minier d'Atlin. Gwillim a

collectionné des fossiles dans ces roches au lac Atlin, et voici
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la description que le Dr. Stanton ,-n donne "fV f
.

vent ôtre triasiques. mais je „..nV V '^'''^^ P^"'
qu'ils appartiennent au coL "'"' ''^' "''^^ nr.'haHe
n appartiennent certLn::er;r:rr;^^^^^^^ ^"^^-^'-- "^

Les renseignements (lue n.us ii/r>r,
ces lits sont ainsi trôs somma rrerZ.^rr^"; '''^" '^'

contradictoires, mais il semf.l.. ..„ r

' *"'''''"" n"int
dans l'époque Jura si. ue Z"

'"""^" ''''"'' ' '^ ^'"^-^

de la fonr/ation Ju ' à avis c T ^"". '" '"'^'^'"^'^ P-^-
^delesconsk-o^::—-1---^
.on^dlr^Za^-^-^^^^^

^sZrts!rsrrr^'-^^"F--
Dr. Dawson qui comprend ri ^T^^^"*"

I''>rphyrite" du

andésitiquescorresiSTiantano
'"""''"' ^"''""'^^'^ '^^' ^"^hes

de Chic'tain HiliMotlur T'^k"'
"'

f
"'^ ^'"''^'^ vol. -niques

de la formation de PorphyWre da^ ,

'' ',^1 "'"' ^'^^ ••^•"-

donné le nom de Groupe Halehl. \'^' ''""^'^'>'- " " ^
de la rivière Skeena ^ ""'' ^^^^''^ ^^"^ 'e district

Conglomérat Tantalus

On n'a trouvé qu'un seul nptit ^m
Tantalus dans la Jnture du bTa de Tr^"' "o,'""^'""''''^^trouve sur un petit somml . .

^''"' """^ affleurement se

à environ 5 m^^^ Tusud ^u"! ^ de'VÏ '^
""Jf

"^'^ ^-^-
plus de quelques centaines de piedsïdi.m"f"'^' U

"'^ '^
roches semblables près du I^. ^ u

^''^'"^'^'-e- H y a des

d'au.,» p<,i„« ,„Srfa l^ill^^Lr"'"— """^ "

:ARACTÈfiES LITHOLOGIQUES.

de chert ou dWdo.ï r!^
'« "'lloi« sont f„™,fe de quam.
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de (lilT^Tcntos natures telles que calcaires, roches granitiques

roches vc.lcani<,ues, etc. Les conRlc.niérats Tantulus ont urie

apparence homogène, une coukur sombre, et des grams de

grosseur uniforn.e. et leurs c.ùUoux ont rarement plus (le 2 ou

3 pouces de diamètre. On trouve quelc,ues lits de schiste argi-

leux qui leur sont associés ou c,ui y sont intercalés, et dans la

plupart des autres endn^its où on a trouvé ces conglomérats

en assc>7. grande projK.rtion il y a des couches de cnarbon.

Dans le bassin de charbon Tanlalus. les conglomérats ont

nlMs de \sm pie<ls d'épaissc>ur, dans la ceinture du bras de

Taku rérosi..n l'a enlevé pres,,ue complètement sauf une tren-

taine de pieds do ces lits, et la partie restante ne contient pas de

charlH,n. Seule, la grande épaisseur de ces conglomérats est

une forte indication de la nature continentale de ces gisements.

ACE ET CORRÉLATION.

On n'a trouvé aucun fossile dans ces lits dans la ceinture

du bras de Taku. n^ais ils reposent en concordance apparente

sur les roches de la formation Laberge. Le nom de conglomérat

Tantalus fut pour la première fois employé dans le bassin de

charbon Tantalus où ces roches ont une importante éconornique

considérable ù cause du charbon qu'elles contiennent. On a

collectionné .les plantes fossiles dans les couches de cl-rl>on de

la mine Tantalus. et elles ont été examinées par le Dr. Penhalow

nui dit- "Tous les échantillons de la mine Tantalus présentent

une flore qui a le même faciès que ceux de la rivière Norden-

skiôld. et qui est en tout conforme à la flore d âge Kooîame

Le conglomérat Tantalus existe aussi dans le district de

Wheaton, où il convient des couches de charbon importantes

On trouve dans le district de la montagne Moose, A.berta

un conglomérat qui possède les caractéristiques du Conglomérat

Tantalus, et là on le considère comme le membre le plus inférieur

de la formation Dakota, et il repose sur le Kootanie qui contient

les couches de charbon les plus riches du d.strrct^ A cet endroit

le conglomérat a généralement de 10 à 40 pieds d ^Pa'sseur.

Monsieur Leach a trouvé des conglomérats semblables dans

la vallée Bulkley associés aux couches de charbon, mais ils ont



Roches Volcaniques de Chieftïin Hill

CARACTÈRES LITHOI.OJilQLES.

Les rodus volcaniques de ("hifft-.in H;ii

en ...::-. ..îïi^— -"ïr= : ^rr:',î:ont généralement un aspect andésitinue On

eK-mcms a I „,| „„. Cm roches ressemblent beaucoup au barali,

ont .ne^ ât^o^Ïcfe^^l^Ln- ^u^ru :LS"^;reT

•es structures fluidales sont bien .onservées.
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Les tuffs et les brèches sont très répandus et varient en

texture depuis les tuffs microscopiques jusqu'aux roches plus

grossières dans lesquelles on trouve des fragments de pluisieurs

pieds de diamètre. Ces roches clastiques contiennent en certains

endroits un mélange considérable de matériaux étrangers et

semblent passer graduellement aux tuffs et greywackes de la

formation Laberge.

En certains endroits les roches volcaniques de Chieftain

Hill ressemblent tellement aux termes andésitiques du groupe

Perkins qu'il est difficile de les distinguer les uns des autres. Les

roches du groupe Perkins sont généralement les plus altért-es des

deux, mais en certains endroits cette distinction n'existe pas.

Au microscope les roches volcaniques de Chieftain Hill

ont une structure et une composition minéralogique très variables,

mais consistent surtout de plagioclase, un peu d'orthose, de la

hornblende, de la biotite, et du diopside. La plagioclase est le

principal élément de ces roches et se présente dans les deux

générations. Les phénocristaux de plagioclase vont de l'andésine

à la bytownite, et sont généralement bien fomés, mâclés suivant

la loi de Carisbad et du périncline; la structure zonée est aussi

abondante. Il y a toujours un plagioclase acide, dans la pâte

et c'est surtout de l'andésine, mais il y a aussi de l'oligoclase ou

d'autres variétés pKis basiques. On a noté la présence de

l'orthose en phénocriscaux bien définis et on la trouve souvent

dans la pâte. On rencontre aussi une microperthite, mais elle

n'est pas caractéristique de ces roches.

La hornblende verte ordinaire ainsi que la hornblende brune

basaltique se rencontrent toutes deux, mais la variété la plus

fréquente est la verte, on les rencontre dans les deux générations

et elles sont ou ne sont pas associées à la biotite mais on ne les

a jamais vues dans le même échantillon avec le diopside. La

biotite brune, qui est probablement aussi largement répandue

dans ces roches que la hornblende, est quelquefois le seul minéral

ferro-magnésien, et elle existe dans la première et dans la seconde

génération. Le pyroxème est toujours le diopside incolore ou

faiblement coloré, et quoiqu'il forme des phénocristaux très nets,

ceux-ci sont rarement assez gris pour être vus à l'oeil nu. Quand

il est présent, c'est généralement le seul minerai ferro-magnésien

<'\
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et ™ste „.vo„, à l-,s,at d,s.émT„é 5a» la17 I

"''"""

acce soi.es < ommuns. ^' '^^^ "l'ni raux

Les minéraux sont souvent beaucoup altérés nt !.. i
•

c^„ la h„„ble„de e. I. diop.* son, llï^pl tutS:attectés. Le plagioclase s'altère su tout en calcite Pf /r. iT
et dans certains cas il est complètement rem^trceT^rn:"

en chlorite.
'^'"'^'''''^ '^ transforme surtout

nette"^"'. r^'L°"'
'""^""'^ """ ^*^"^t"^e Porphyritique trèsnette et les phénocnstaux sont généralement assez abondantsde te le sorte que cette structure peut être décrite corn^Sdopafque ou sempatique. La pâte varie considéraTment e

ne es^t'^arelnr^r''"'^-^'^^^""- ' ^olocristallinr maeue est rarement plus grossière que microcrvstallmp i

structures pilotaxitiques sont très c'aractéris^s d
'

k" pât?e dans de tels cas, les feldspaths ont quelque peu rapparenc;d un certam nombre de chevilles de semelles de £tt sTrrSèremen distribuées, dont les interstices sont rempH su toutta;des petus pnsmes d'augite et des grains de minera de Lr E„

"t^^:: MTeV ' ' '""'r '"'^'^^ q-ntité de matièr

Fn m,.l 'T ^"^ '^'^ ^^' '"" «^'•"«ures sont hyalopilitiquesEn quelques endroits il y a des andésites qui ont une nâté r^lr^

eTdTrtr"^"'"^^"^^^"^^^'^^-''-^'^^^^^^^^^^^^^^

tUi
^""^

•!!?" !f
'^' ^'^^^*'' contiennent quelquefois des nuant tés cons.dérab es de matériaux sédimentaires mais sont fZSsmout de particules d'andésites emprisonnées dans une pâtTtgrams fins, souvent compacte et partiellement vitreuse.

Age et Corrélation.

semblent être plus récentes que les sédiments jura-crétacés.
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mais en certains endroits les tufïs et les erevwarkes Ho I. imafon La..er,e passent graduellement aux ÎX e ^ r^he "d^Ch.efta.n H.ll montrant que la phase andésit.que du vofanl^^ea commence durant la sédimentation Jura-Crétacée. De môrquelques-unes des roches valcaniques. celles qui forment S-mmet de la montagne Gleane. '

par exemple semb" teplutôt extrusives par dessus les lits de la série Laberce au' ntrus-ves dans celles-ci.
^aoerge qu m-

Les roches andésitiques sont coupées par les basaltes deCarmack et par les roches volcaniques de la rivière Wht on etsont donc plus vieilles qu'elles.

Le nom de roches volcaniques de Chiefiain Hill fut emnlové

Zl '-'T"7 '"" '^"^ ''•" ^'^"•'^^
^'-- ^^'h-ton où CCS roch'essont très développées. Elles correspondent aussi aux termesvolcamques de la formation Porphyrite de différenteïpo tbnde la^CoIomb.e Anglaise, décrite par le Dr. Dawson et M^n^r

Roche 1 Intrusives de Klusha

DISTRIBUTION.

Les roches intrusives de Klusha se présentent dans I;,

50?^ r.'"^
'^ ''^'" ^"^ ^"^""^ d^ '^y^es aylnt moin Je50 p^eds d épa.sseur. H y a cependant deux endroits où liesont la forme de stocks qui ont 200 à 300 pieds de diamètreces deux superficies se trouvent respectivement sur leScC

deTak" ^T r dt""
•'"'"^^'—

^
^ '--t desXtagnT:de laku. Les dykes sont particulièrement abondants sur lamontagne Sunday et sur les collines immédiatement au suddu tnbutaire Graham. et on les trouve aussi un peu partoutdans toutes les parties du district.

partout

CARACtiRES UTHOLOGIQUES.

Les roches intrusives de Klusha sont des porphyres era-nitiques de couleur grise et à gros grains, de telle sorte que tousles éléments sont discernables à l'oeil nu.
Au microscope ces roches présentent une structure porphy-nt.que holocnstalline et sont formées d'une pâte deTuar^et feldspath microgranitique ou micropegmatitique dansïa



û'à ,A





77

quelle les phénocristaux de feldspath alcalin et de feldspath
calcosod.que sont al>ondants. et dans la(,uelle on trouxv souvent
de la biotite et de la hornblende.

Les feldspaths sont surtout de lorthose et du mirrodine
à peu près en 6gale quantité, et ne sont, dans la plupart des
cas. que faiblement altéri's: cependant, il y a eu R^néralement
une certaine transformation en muscovite et en kaolin Kn
plus de ces feldspaths alcalins il y a toujours une jH-tite quantité
de plagioclase. Celui-ci se présente surtout en grands • héno-
cnstaux bien formés qui sont très altérfe. Rénéralcmi .it en
épidote. calcite et quartz et aussi à un moindre degré en mus-
covite. La biotite brune est aussi frt-quente dans les deux
générations et est généralement très altérée en chlorite La
hornblende verte ordinaire est le seul autre minéral ferroma-
gnésien que Ton a rencontré dans ces roches, elle est moins com-mune que la biotite et elle s'altère surtout en chlorite, calcite
et quartz. Lapatite et le zircon sont souvent présents comme
minéraux accessoires. Ces roches sont donc, soit des por-
phyres granitiques à hornblen.le. ou des porphyres granitiques à
mica.

La pâte est généralement microgranitique mais quelques
sections montrent la cristallisation simultanée du quartz etdu feldspath, sous la forme de structure micropegmatitique.

Un échantillon typique provenant d'un dyke sur le rôté
sud du tnbutaire Graham fut analysé par la Branche des Mines
Department des Mines, et a donné la composition suivante!

SiO:
-3.,,

A1,0,
'l !

F^O"
, .,

w „ O-.SO

^<^ 040

k:^':::::::::.:::::::::::::::::::;::::-::-
-

H'0»no-c.) J.^
H,0 (au-dessus de 110°C). . ,,™' :::::;::::;;:;:;::;:;: l\l
^'^' - 006

Densité - 2-41
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\GE ET CORRÉLATION.

Les roches intrusives de Klusha sont très récentes et, à

l'exception des dépots quaternaires non consolidés, sont peut-

être les roches les plus récentes du district. On ne sait pas

si elles sont plus anciennes ou plus récentes que les basaltes

de Carmack. Elles sont cependant intimement associées aux

roches volcaniques de la rivière Wheaton, ne différant d'avec

celles-ci que par la texture. On pense, par conséquent, que

les roches intrusives de Klusha et les roches volcaniques de la

rivière Wheaton appartiennent à la même épcxque d'activité

volcanique s'il en est ainsi les roches de Klusha sont plus récentes

que les basaltes.

Le nom de roches intrusives de Klusha fut employé pour

la première fois dans le bassin de charbon Braeburn-Kynocks,

pour représenter une formation de porphyres syénitiques qui

ressemblent beaucoup aux porphyres syénitiques et granitiques

dans d'autres parties du Yukon et du nord de la Colombie

Anglaise. L'auteur a décrit des roches semblables dans son

rapport sur une "Partie des districts miniers de Conrad et de

Whitehorse" sous le nom de "porphyre granitique," et dans

ce district l'auteur a trouvé que ces roches passaient du porphyre

granitique au porphyre syénitique sans différence notable dans

leur apparence générale. L'auteur a aussi décrit les roches

intrusives de Klusha dans son rapport sur le district de Wheaton.

Basaltes de Carmack

DISTRIBUTION.

On n'a rencontré les basaltes de Carmack qu'en deux

localités dans la ceinture du bras de Taku, la localité la plus

au sud est située sur la rive ouest du bras de Taku au sud de la

rivière Fantail. Là ces roches s'étendent sur une surface d'en-

viron un demi-mille le long de la rive. L'autre localité se

trouve sur le coin sud-ouest du pic Armstrong, où les basaltes

de Carmack affleurent sur une surface d'environ 1,000 pieds de

diamètre.
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CARACTERES LITHOLOGIQUES.

Les basaltes de Caimack sont des roches vertes ou brun
rougeâtres avec une pâte aphanitique dans laquelle on pt-ut
souvent apercevoir à l'oeil nu des phénocristaux nets formés
surtout d'olivine et d'augito, et sont en certains endroits suffisam-
ment gros et abondants pour donner aux basaltes une texture
moyenne et granulaire. En certains endroits ces roches sont
représent^-es par des tuffs et des brèches, dont les fragments
varient en grosseur depuis des grains microscopiques juscju'à
1 ou 2 pieds de diamètre. Au voisinage de Kirtland, juste au
sud de l'embouchure de la rivière Fantail, les roches ba.saltiques
sont surtout des tufïs et des brèches.

Au microscope ces roches ont une structure porphvritique
typique et consistent en grande partie de plagioclase, d'au^ite
et d'olivine, avec quelquefois beaucoup de minerai de fer comme
mmèral accessoire. On trouve le plagioclase dans les deux
générations, les phénocristaux ont surtout la forme de table
et ils sont emprisonnés dans une pâte composée surtout de plagio-
clase, d'augite et d'olivine, avec leurs produits d'altération.
Les phénocristaux d'augite sont gros, idiomorphes et générale-
ment légèrement altérés. L'olivinc est remplacée in tout ou
en p)artic par de la serpentine mais aussi par de la calcite et du
fer. Les phénocristaux d'olivine et d'augite sont plus gros cjue
ceux de feldspath.

AGE ET CORRÉLATION.

On ne connaît rien dans la ceinture du bras de Taku relati-
vement ;\ l'âge des basaltes de Carmack, sauf qu'ils traversent
les calcaires carbonifères. Dans le district de Wheaton, repen-
dant, ils recoupent les roches volcaniques de C'hieftain Hill et
ils sont à leur tour traversé-s par les rochi>s volcaniques de la
rivière Wheaton. L'auteur les a décrits dans son rapport sur
"Le district houiller des rivières Lewes et Nordenskicild," où le
nom des basaltes de Carmack fut employé pour la première fois,
et au.'.i dans son rapport sur "Une partie des districts miniers
de Conrad et de Whitehorse" sous le nom de "scories et basaltes."

m^
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McConnell a aussi donné une description de ces roches dans le

district de Whitehorse sous le nom de "basalte." Dans tous les

districts les basaltes semblent être pré-glaciaires, mais ils ont

coulé, ou se sont déposés sur le fond des vallées après que celles-ci

eurent presque atteint leur forme actuelle. Les basaltes de

Carmack semblent donc ainsi être d'âge Tertiaire ou Pléistocène.

Roches Volcaniques de la Rivière Wheaton

DISTRIBUTION.

Les roches volcaniques de la rivière Wheaton se présentent

dans la ceinture du bras de Taku surtout sous la forme de dykes

ayant de 10 à 20 pieds d'épaisseur. On a trouvé plusieurs de

ces dykes dans la partie est des montagnes Taku, et il y a un

développement, qui a près de 500 pieds à son point le plus large

et 3,000 pieds de long, sur le côté nord du ruisseau Racine à

environ un demi-mille du bras de Taku.

m

CARACTÈRES LITHOLOGIQUES.

Les roches volcaniques de la rivière Wheaton dans la cein-

ture du bras de Taku sont surtout des rhyolites de couleur

blanche ou gris claire. En certains endroits, cependant, elles

contiennent de la pyrite qui s'oxyde en leur donnant une couleur

rouge brillante ou brune ou rouge jaune. Ces roches ont une

pâte felsophyrique caractéristique dans laquelle on trouve des

phénocristaux de quartz, d'orthose et d'un peu de plagioclase.

Le quartz se présente souvent en dihexaèdres distincts qui

ont jusqu'à 1 /32 de pouce de diamètre. Il y a aussi de gros

phén<icristaux bien formés d'orthose et de plagioclase, mais

ceux de feldspath alcalin sont beaucoup plus abondants. Quand

on considère les quantités relatives de phénocristaux et de pâte,

ces roches peuvent être classées comme perpatiques ou extrême-

ment riches en pâte, ou dopatiques dans lesquelles les phénocris-

taux dominent.

Au microscope les rhyolites paraissent toujours avoir une

structure porphyritique, leurs phénocristaux sont presque tou-
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jours mégascopiques et sont formés de quartz et de feldspaths
alca ins et calcosodiques. L'orthose est de beaucoup le minéral
le plus abondant de la première génération et on le trouve en
grands cristaux idiomorphes montrant souvent la macle de
Carlsbad et sont souvent très altérés en muscovite. Le quartz
se présente s.- ^ en formes à 6 faces et à 4 faces qui sont
souvent con a. >ment corrodées. On rencontre jue-
fois des granob . us de plagioclase acide qui sont générale-
ment très altéré. .olin et quartz. On trouve aussi assez
fréquemment des minerais de fer, de lapatite et du zircon.

La pâte est généralement holocristalline, quoiquen cer-
tams cas elle est hypohyaline et on peut la décrire comme allant
de percristalline (extrêmement cristalline avec un peu de matière
vitreuse), à docristalline (surtout cristalline, sans verre). L'as-
pect df la pâte est caractéristiquement micropegmatitique de
cristaux de quartz et de feldspath, représentant la cristallisation
de mélanges eutectiques de ces mint.aux. Il y a aussi des
structures m.crogranitiques, mais elles sont moins communes
que les micropegmatitiques. Dans de tels cas la pâte est holo-
cristalline et granulaire, et elle consiste surtout de quartz et de
feldspath alcalin.

AGE ET CORRÉLATION.

Les roches volcaniques de la rivière Wheaton sont les roches
les plus récemment consolidées du district, à l'exception peut-
être des roches intrusives de Klusha. On ne saurait dire lequel
de ces deux groupes de roches est le plus récent, mais comme
elles ont une comjx)sition chimique et minéralogiquc presque
Identique, et qu'elles ne diffèrent que par leur structure, il est
très probable qu'elles sont presque, sinon tout à fait contem-
poraines.

Le nom de roches volcaniques de la rivière Wheaton fut
employé pour la première fois dans le district de Wheaton où
ces roches sont indubitablement préglaciaires, mais elles ont
descendu dans les vallé-es du district après que celles-ci furent
creusées jusqu'à leurs profondeurs lotuelles. Ces roches vol-
caniques sont donc de la fin du tertiaire ou du pléistocène.

m
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Quaternaire

DISTRIBUTION.

Toutes les vallées principales du district ont leurs fonds

tapissés de dépots quaternaires, qui en certains endroits ont

des épaisseurs considérables, épaisseurs suffisamment grandes

en effet pour former des pentes renversées et emprisonner des

grandes quantités d'eau. Tous les lacs du district, y compns

le bras de Taku, sont tenus dans leur position par des écluses

de ce genre. On rencontre ces dépots presque partout dans

les basses terres, le long des rives des lacs, et ils ont en certains

endroits jusqu'à 100 pieds et plus d'épaisseur, quoique le roc

affleure souvent à travers eux. Les matériaux Pléistocènes

sont juchés assez haut sur les flancs des vallées, et en certams

endroits ils atteignent même presque la surface du plateau. Les

terrasses que l'on remarque près de l'embouchure de la rivière

Tutshi et ailleurs semblent entièrement composées de dépots

pléistocènes. Un mince manteau de matériaux récents recouvre

la surface du district presque partout, sauf dans les pentes raides

et dans les escarpements.

CARACTÈRES LITHOLOGIQUES.

Les terranes Pléistocènes et Récentes du district se res-

semblent beaucoup au point de vue lithologique et elles passent

si insensiblement les unes aux autres qu'il est difficile de les

distinguer.

Les dépots pléistocènes consistent surtout en graviers,

sables, argiles et argiles à blocaux, et comme ces dépots n'ont

été que peu disséqués en certains endroits, les coupes en travers

font presqu'entièrement défaut; généralement on ne peut voir

que la surface de ces matériaux, car l'érosion a été très faible de-

puis les temps pléistocènes. En certains endroits cependant

on peut voir que les dépots de moraines et d'argiles à blocaux,

de même que les sables et les argiles déposés dans les cours d'eau

et les lacs, avaient des épaisseurs considérables.

Les dépots d'âge Récent sont formés d'argiles, de sables,

et de graviers d'origine glaciaire, fluviale ou littorale, produits

par les cours d'eau et glaciers actuels, et aussi de boue glaciaire,
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de tourbe, et d'humus. Les sables, les graviers, et les argiles sont
exposés le long des cours d'eau et des lacs actuels, et la boue
glaciaire est en plusieurs endroits présente à quelques [wuces ou à
quelques pieds de la surface. La tourbe et les marécages exis-
tent surtout dans les grandes étendues plates et autour des
lacs, qui existent dans des parties de vallées mal drainées et
qui sont par conséquent favorables à de telles accumulations. Les
argiles glaciaires, telles que celles qui se déposent actuellement
dans les régions plates à la tête du bras de Taku, sont assez
semblables aux argiles pléistocènes

; et les autres matériaux
glaciaires d'âge Récent qui se forment le long de la chaîne
Côtière sont presque identiques au point de vue lithologique
aux dépots qui se formèrent au commencement du quaternaire.
Le dépôt le plus élevé dans les vallées est formé d'un lit mince
de sol, dans les hautes terres, et, en certains endroits, sur les
flancs de vallées et sur les pentes de montagne.

GÉOLOGIE APPLIQUÉE

GÉNÉRALITÉS

L'or en placer fut pour la première fois exploité dans les
ruisseaux d'Atlin au commencement de l'année 1898, et depuis
cette date cette industrie a été le maintien de la ville et du
district environnant. Durant ces années l'attention a été
aussi attiré par différentes découvertes de quartz, et récemment
ceux qui sont intéressés à la prospérité du camp minier ont vu
naître en eux l'espoir que cette classe de propriétés minières
pourrait continuer de produire quand les graviers seront épuisés,
et pourrait prolonger la vie d'Atlin comme district minier!
Bien qu'une discussion complète sur la géologie économique du
district d'Atlin devrait d'abord traiter des gisements en placers,
pour les raisons données dans les paragraphes de l'introduction
de ce rapport, ce chapitre traitera seulement des gisements
minéraux en place, comprenant les gisements de minerai et de
charbon non seulement de la ceinture du bras de Taku qui a
été relevé durant 1910, mais de ceux du district d'Atlin en
général.
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Pour faciliter la description, les dépots minéraux en place

peuvent être classés de la manière suivante.

GISEMENTS DE MINERAIS.

(a) Veines de quartz à tellurures d'or.

(6) Veines de quartz à or-argent.

(c) Veines or-argent cuprifères.

(d) Veines argent-plomb.

(e) Veines de cuivre.

(/) Veines d'anrimoine.

(g) Dépots de contact métamorphique.

CHARBON.

On n'a trouvé des veines à tellurures d'or que dans les

mines de l'Ingénieur et dans les claims avoisinants qui sont

situés sur le côté ouest du bras de Taku en amont de Golden

Gâte et de tous minerais découverts dans le district d'Athn

ce sont de beaucoup les plus riches qui ont été trouvés dans

ces propriétés. La trouvaille aux mines de l'Ingénieur de

poches de quartz qui valaient de $3 à S5 la livre, causa une

excitation considérable durant l'été de 1910, et a eu un effet

décisif à relever l'enthousiasme pour l'exploitation minière du

quartz. Les veines or-argent sont les types de gisements les

plus répandus et on les trouve dans beaucoup de localités dis-

tribuées sur la plus grande parrie du district. On a trouvé

des veines or-argent cuprifères sur la montagne de la Table, où,

cependant, il n'y a qu'un seul gisement de quelque valeur qui

n'ait été trouvé. Il y a un bon nombre de veines larges et bien

minéralisées, du type argent-plomb qui se trouvent sur le ruisseau

Crater et dans le voisinage. On a trouvé des veines de cui%Te

à l'extrémité sud de l'île au Cuivre, mais, jusqu'à présent, celles

qu'on a trouvées ne paraissent être d'aucune importance écono-

mique pour le présent. On connaît une veine d'antimoine

dans le pays; elle affleure sur la rive ouest du bras de Taku,

à 10 milles en aval de Golden Gâte, mais comme le gisement

n'affleure que sur une longueur de 15 pieds seulement, on connaît

très peu sur son compte. Les gisements de contact méta-

4MKPiBf
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morphique. à notre connaissance, n'existent que sur le ruisseau
Hoboe près de 1 extrémité supérieure du canal de Terres Tous
ces gisements doivent probablement être considérés comme
appartenant au même massif de minerai puisqu'ils sont tous
situés le long du même contact géologique, et il semble probable
que le minerai persiste entre les points où il affleure. Le mimerai
consiste largement en magnétite portant des quantités variables
de cuivre, et partout où on le trouve il excède 30 pieds et il est
à un endroit 150 pieds d'épais. On a découvert des affleure-
ments sur une distance d'au moins 3,000 pieds.

On n'a trouvé aucune couche de charbon dans le district
niais le conglomérat de Tantalus, qui est toujours associé à des
charbons dans le sud du Yukon. affleure en plusieurs endroits.
Ue plus, on a trouvé une quantité considérable de charbon
flotté au nord-est de l'extrémité inférieure du lac Sloko, et il ya toute vraisemblance que les couches dont il dérive seront
trouvées un jour.

GISEMENTS DE MINERAIS

Veines à Tellurures d'Or

GÉNÉRALITÉS.

Des veines de quartz à tellurures d'or ont été découvertes
dans le district d'Atlin dans une seule localité qui est située sur
le côté est du bras de Taku en amont de Golden Gâte. La plus
grande partie des veines se trouvent aux mines de l'Ingénieur
où on a trouvé la majeure partie du minerai riche appartenant
à ce type de dépôt. On a cependant trouvé des veines contenant
des poches de bon m^ >erai dans les claims avoisinants.

MINES DE l'ingénieur.

Généralités.—Cette propriété est située sur le côté est du
bras de Taku à environ 10 milles en amont de Golden Gâte
(Uiag. 3) et consiste en 8 claims contigus, dont 4 s'étendent jus-
qu au bord de l'eau, les 4 autres étant voisins des précédents vers
lest. Le groupe appartient à la Northern Partnership, formé du
Capitaine James Alexander, John Dunham, B. G. Nicol. et K
Wawrecka.
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Les mines de l'Ingénieur furent d'abord localisées en 1899,

et on forma une compagnie à Joint stock

connue sous le nom de Engineer Mining Co., qui posséda la

propriété jusqu'en 1906. On croit que les claims furent dévolus,

et furent localisés par Edwin Brown et ses associés qui pos-

sédèrent la propriété durant une année, quand elle fut acquise

par les propriétaires actuels.

Sommaire.—Les minerais des mines de l'Ingénieur se trou-

vent en veines, principalement dans les schistes argileux du

J .,ra-Crétacé et dans les greywackes à texture fine, qui varient

en couleur depuis le vert sombre et le brun au noir. Les veines

s'échelonnent depuis deô veines simples de quelques pouces

d'épaisseur, à des veines composées de plus de 200 pieds d'épais-

seur, et sont formées surtout de quartz, cal^-^e et d'une roche

de paroi intercalée et brèchée. Le principal mméral métallique

est l'or natif; en plus, on trouve quelques particules de tellurures

et aussi un peu de pyrite et d'antimoine. Les veines n'ont donc

de valeur que pour leur teneur en or. On ne connaît pas même

approximativement quelles quantités moyennes d'or les plus

grandes veines contiennent, mais les analyses jusqu'à présent

ont donné des résultats que l'on peut ranger depuis des traces

jusqu'à $10 la tonne. Il existe des poches et des chutes de mi-

nerai remarquablement riche dans un nombre de veines plus

étroites qui ont une épaisseur depuis 6 pouches jusqu'à 4 pieds,

et on a surtout prospecté et développé celles-ci.

Ce groupe de claims est d'un accès facile, étant situé sur

la rive du bras de Taku, et ainsi directement relié par un cours

d'eau navigable avec Caribou, sur le chemin de fer "White Pass

and Yukon." La propriété est encore à l'état incertain de la

prospection, mais possède des caractères qui permettent d'es-

pérer.

Formations Géologiques.—Les formations géologiques aux

mines de l'Ingénieur et dans le voisinage sont surtout d'âge

Jura-Crétacé, et formées de greywackes à texture fine, d'argiles

schisteuses et d'ardoises, de la série Laberge; ces roches varient

en couleur depuis le brun et le vert sombre jusqu'au noir, et

sont probablement dans une certaine mesure de nature pyro-

clastique. Ces lits ont été recoupés de dykes d'andésite et de
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porphyre granitique, et sont, en certains endroits, coupés de
failles, phssés, et considérablement déformés, ils ont une direction
générale N.63° W.. et un pendage vers le nord-est sous angle
moyen d'environ 35°. La plupart des massifs de minerai se
trouvent dans les assises de Laberge de couleur presque noire
et à texture fine.

Caractères généraux des veines.— Il y a deux larges veines
centrales formées de quartz intercalé de schiste argileux en
brèches, d'ardoise, et de roches altérées, à partir desquelles
plusieurs vemes rayonnent, la plupart dans des directions nord-
ouest et sud-est. En plus, on a découvert un certain nombre
de vemes qm ne sont pas encore traçables dans aucune surface
centrale de quartz.

La veine centrale (Diag. 4) a au moins 200 pieds de îarge
au maximum et a plus de 300 pieds de long, mais étant donné
1 épaisse couche de matériaux superficiels on n'a pas pu s'assurerm de sa longueur totale ni de sa largeur. La masse est largement
formée de quartz, mais contient .ussi une grande proportion de
bandes de schistes argileux et d .rdoise intercalés. En certains
endroits, des bandes et schiste argileux de 1 à 2 pouces d'ép.Vs-
seur alternent avec des filonnets de quartz d'épaissf^ur semblable.
A d'autres endroits, la roche a été beaucoup brèchée, et les
éléments ont été cimentés ensemble surtout avec du quartz et
de la calcite. Les quantité;, relatives des minéraux secondaires
et de la roche originelle variet t grandement, de telle sorte qu'en
certains endroits il y a prédominance de la roche, et en d'autres
endroits la veine est formée presque exclusivement de quartz
et de calcite.

On a tracé définitivement trois veines. Al, A2, et A3
jusqu'à leur jonction avec la veine centrale A. En plus A4,
AS et A6 se dirigent vers la veine centrale, et quoiqu'on ne
puisse pas les suivre jusqu'à la veine centrale, à cause du manteau
superficiel de dépots, leur direction indique bien qu'elles la
joignent. La direction et la forme du quartz de l'extrémité
nord de la veine centrale A, indique aussi la présence d'une
large veine indiquée par A7, mais celle-ci n'aflBeure pas. (Diag. 4).

La veine centrale B ressemble beaucoup en apparence à
la veine centrale A. elle contient une grande quantité de schistes
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Diag. 4. Carte montrant ics affleurements des veines sur la propiété des mines de

l'Ingénieur, et sur le groupe Gleaner, district minier d'Atlin, C.B.
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argileux et d'ardoise intercalés et hr.\nhA .
veine »„p<^e. BU, a .T'ilit 2raSs'Lt™ Sf ""'

la voir sur toute <m larrr».., •
.

'^^ge, et on peut

VerslesborJrdela Vd f a'JaTtitéV T '""^' '^^ 'P^"^-"
lement. et probablement Z?. °'^''''"^'"""^*^S^^d"^'-

des épontes'd-un'^ra^tLTndS ' "^'"^""^ ^" P^°^"--

viennent d'être deériteT " " '""" ^^"^^^''"^^ ^"'

Veinej Direction. Pendage.

Al

Epaisseur. Distance i Remarques,
tracée.

A2

A3

N. 68-0. 80=auN.Ej6 à .0 pcJs.;300+ pieds.^^T^^:;:;;!;;
^i

! I

en quartz.

N. 70''O. JApparem- j20 à 30 p<is

iment pres-

que verti-(

ical.

A4

«»+pieds 'Consiste principalement

i
en quartz.

''°°-

r;s.Lrrr.r+ ^^-^i^^^^r;^:::^^^:^^vertical, de 30 pds

N. 30''O, 170° à 80°

I
au S.E

A 5
I

N. 64«o.
I

80° au
N.E.

près de la rive, la

veine se sépare en
plusieurs veines de 6
pcs à 2 pds d'épai»-
seur. La veine con-
tient de nombreuses
intercalations d'argile

schisteuse en cenains
endroits jusqu'à 20%
de son volume: îe
reste de la veine est

principalement du
quartz.

2 à 3 pds.^ 250 pds. icontient surtout du
j j

quartz.

2àl0pcs.i300pieds. Consiste surtout en
quartz.
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A 6

i

N. 64*0. 70 à 80'

au N.E.

4 J 10 pd». 200+pied«. Quand elle est mince, la

veine consiste sur-

tout en quartz, mais
dans les parties plus

épaisses elle contient

jusqu'à 30% d'inter-

calations de schiste

argileux. La veine

dans une certaine me-
sure, est en concor-

dance avec les plans de
stratification de la

formation et diffère

ainsi avec la majorité

des veines.

Bl N. 20°O. ? ? 50 + pds. 30 pieds + Contient jusqu'à 30%
ou 40% de brèches et

d'intercalations de pe-

tits lits.

B2 N. 5°E. Vertical

?

lOàlipds. 50 pieds. Consiste surtout en

quartz.

83 N. 64''0. ? 3 à 4 pieds. 100 pieds. Consiste surtout en
quartz.

No. 1 N. 21*0. 50° à 60°

au N.E.

6 pouces à

3 pieds.

600 pieds. Consiste surtout en
quartz.

No. 2 No. 23"'E. Presque

vertical

dans la

plupart

des cas.

2 à 12 pcs. 200+ pieds. Consiste sutout en

quartz.

No. 3 No. 28 "0. Approx.

70° au

N.E.

1 à 10 pcs.

presque

partout 4 à

6 pcs.

450+piedd. Consiste surtout en

quartz. Recoupe la

veino No. 4 et per-

siste à travers celle-ci.

No. 4 N. TE. 80°auS.E. 2 à 6 pc». 50 pieds. Consiste surtout en
1

1 quartz.

sa*, w V>,S5Sv ms^^wmiiJFJ:fi:i^''wus&^



Presque

vertical.

No.
6| N. 24 °0

No. 7|IN.20°Oap.

proximati

vement.

j

Consiste surtout en

!

quartz. Les pro-

[

Pf'étaires pensent qu'-
I elle est probablement

'j continuation sud-
ouest de la veine No.
2, mais entre la partie
•*» plus au sud-ouest,
comme de la veine
No. 2 et la partie la
plus rapprochée de la
veine No. 5 il y a plus
de 400 pds, ce qui
fait que la relation
entre ces deux veines
est incertaine; cepen-
dant, les directions,
les pendages et les

caractères des affleu-

rements sont sem-
blables.

6 à 18 pcs. SO pieds. Ic^i^^^^TZ^^^rTn
quartz.

No. 8 N. 13 "o.

fresque 4 à 16 pcs.
j JOoieds "le- '

^ertical.
1

t^»
j

•'"P'eds.
I Consiste surtout en cal-

cite et en quartz; la
calciii prédomine.

80°

S.O. l'Oà 15 pdJ 300 pieds. C'est uneT;~;;;;;~
forme composée pres-
que entièrement de
moiceaux brisés et de
débris de schistes

argileux et d'ardoise
cimentés en semble
surtout par du quartz
et en une certaine
mesure par de la lal-
c'te. La proponion
des minéraux de la

gangue dans la veine
vaiie depuis 75 à
80^ jusqu'à moins
de 50^7

,
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No. 9 Apparem-

ment
? 50 pieds. 150 pieds. La direction indique qu'

elle se joint à la veine

centrale B, à qui elle

ressemble beaucoup

en caractère étant une

veine brêchée typique.

N. 10 N. 47 °0. ? approxima-

tivement

4 pieds.

75 pieJs. Consiste surtout en

quartz avec une quan-

tité variable de schiste

argileux et de roche

altérée intercalés.

Toutes les directions dans ce rapport, à moins d'avis con-

traire, sont magnétiques. La variation magnétique dans ce

district est d'environ 33''E.

Minéralisation des veines.—La gangue et les minerais de

ces veines consistent surtout en quartz, calcite, or natif, un ou

plusieurs tellurures d'or, pyrite, limonite, et antimoine natif.

La majorité des veines plus étroites sont formées presque en-

tièrement de quartz avec des quantités relativement petites de

calcite; cependant, comme il a été indiqué plus haut, le remplis-

sage de la veine No. 7 consiste surtout en calcite. Un certain

nombre de veines, particulièrement les veines centrales et les

veines plus larges, contiennent, en plus de ces deux gangues en

intercalations, beaucoup de moreaux de schiste argileux à l'été t

de brèche et aussi un minéral d'un vert chloritique qui semble

résulter de l'altération de la roche des épontes.

Le quartz est bien cristallisé avec ses formes caractéristiques,

et on le trouve souvent sous forme de longs prismes délicats;

ceux-ci se rencontrent en bandes parallèles ayant la structure en

dents de peigne, ou rayonnent d'une partie centrale ou d'un

massif de roche ou de minerai. Les minéraux métalliques se

sont déposés en abondance dans l'espace réservé entre les cristaux

qui en est résulté. On trouve en certains endroits du quartz

dense et massif, surtout en larges veines, même dans ce cas, on

trouve souvent des géodes tapissées de cristaux de quartz. Dans

plusieurs cas les parois des diverses jDetites cavités dans les veines

sont tapissées de cristaux de calcite.
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leuniets d un demi pouce de largeur. Associé A l'nr ^ \

MiJn7't
'^'"^'^'^«''-L^ compagnie originelle "Engineer

lo„.ue„. de 30 pieds. On' L"",'?. ti^Na r^rr/nS"

deT^Tln'^L
de profondeur. 0„ creusa aussi une tranchée

nV 2 su uL H-7 '?' '' '""* "' '•-ffl-'en.en, de la veineI\o. i, sur une distance de 200 pied» environ. En nlu. on fi.

r.'^rz^/:,^^^rr-"' *' ---tsii'
"O. o, et No. 8. Ceci con.utue praUquemcnt tout le
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^^^^^''SZ:;'^^^'^^^' -^- aux .ines
Northern Partnersh^^ fu nr^ '^"°"' ^^ ''^^^^ ^^^^ Par la

dans le but de déterm.nër Hw'"""'."'
'°"' '"'^ ^ '^ «"^ace

b.e le nombre des ^^^ett"^rSde^r'
^'"^^^ ^"^ ^^

du minerai immédiatement trSht ?•''"' ~"^'^""««
pection de surface et ce H^vll

^" ""*"''"• Cette pros-
et nécessaiVeme" avTc lent Ter^'""";

'^""'"''^—^n
satisfaisants.

""' ^* ^ donné des résultats trè.

avait^^éTc^otmltrif'^ Ïul""'^1°"^ '^—^o"
commencement de Ta LU et

""
'""^T'

^"' ^^'"P"^^^ -"
partie de l'été.

^ ^"^ ^" opération durant une

d'anJrrrmtStTur'rpS;'' "'^ ^^' ^^- ''"^ ^"
pnétaires se sont guidés Dre^ue Tn. a

' *" '^^^nche. les pro-
-nt sur la pré^nœ otSnœ S tr'^bf" '^ ''^^'°''--

comme résultat qu'on ne peut fïr.V
*"' "^^ "l"' ^ donné

la quantité probable d'or qS^ les vdne ^f""'
raisonnable de

veines contiennent. On iut voirr.! T'"^!''
'' '" P'"« 'arges

dor natif dans tous leslSs ^ '"P""^ant de petites particules
qui ont été faites donnSTt d s eh^!"^'

'' '?^ ^"^'^"^^ analyses
des traces jusqu'à «10 la tonne ^f ''"' ^^''^'«""-"t depuis
en poches ,u cheminéern;? \

"""^''ai riche se présente
meilleures sont N::n: 2 Not No"? '"Ïf

^^'"^^' '^^ '-
plusieurs sacs de bon mineL'ïes ;eTnJNo^' n" '^"a?

^^"'^
.Les poches semblent exister surTn..^ ' '

^' ^^ ^' ^6.
secuons des veines avec des fiï^.r

^"'^ P°'"'^ ^^''nter-

aussi considérablement en dimr '". ''^^'''' ^"^« varient
qu'une portion de sac le' au re!TT'

''' ""^^ "^ '^«"tenant
plus grande partie du mineJaTd^T "T P'"^'^"^^ ^^«- La
à S5 la livre. Le seT^. f .

^^'^^^ a une valeur de $1
sons suffisantes quiTuis^l' ':„"""-' -he de dime'nî
a été exploré jusqu'à prS it JaTT

""' ''^''"'"^' q"^
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décrite comme une partie de la veine dans laquelle les pochessont plus communes qu'à l'ordinaire, mais pratk,uemen ZtTe
payant!

'"°" " ' '''"' ^"^"'^ ^^^^"^ ^ '^é du m'erl

Les premières 800 livres de minerai choisi que l'on a passéau mouhn durant la saison dernière ont donné 20 livret 3 on^Troy) d or et les autres 1,000 livres ont donné 20 livrrs 8 oncï(avo.rdupo.ds)
;
en plus les stériles dans chaque cas contiennentprétend-on près de 30% à 40% de la teneur originelle en or

tTalhée,".'
'" ''' '""'' "^^ "'"^^^^ P- ^-« '- différentestranchées de prospection, dans les excavations à ciel ouvertdans les courts tunnels, etc.. durant la saison jusqu'au 1™tembre. fut évalué à environ S25.000. et de la quantité ^^fut passé-e au moulin on obtint $8.000 d'or bullion

^

serait^nrl^hl"^''
^""^''" ^ ''""'" '*^"""'- ^^ d^" cheminées, il

Tu" tz'^.t ?l?"r
"''""' f P^"^^ ^" -«""" beaucoup dequartz que on ret.re entre les poches dans les veines No. 1

a de $100 à $200 ?• f " ""'""=' '"'^"'^^ ''" P^^^^^ qu'il ya de $100 à $200 la tonne, mais dans l'opinion de l'auteur lamoyenne serau plutôt une fraction du premier des montantmts Les 3 p.eds de mmerai dans le puits de la veine A4 ontd après les propriétaires, payé une moyenne de $200 bîonneOn a obtenu des échantillons très riches de la veine No 7 ma s

retiré plus d un sac de minerai riche.
Oxydation et enrichissement.-Ces minerais à tellurures

nent pratiquement aucun minéral oxydable, sauf quelquesparticules de fer, qui. près de la surface, ont été altl's r
Dans les veines à or-ar^ent du type calcitique en particulier,on ouve souvent un enrichissement marqué dans la par ieox>déc du gisc-ment. dû ^ la réduction en volume du m nera^

su tout le carbonate et les sulfures solubles. Dans les veines àtellurures d'or, dont il est ici nuestion la plus grande pa'dtUr apparaît en formes arborescentes et est si largement crilt !
l'sé et s. intimement associé au quarts qu'il n'y a pas de doute
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sur son origine primaire en place. Quelques particules ont une

couleur l^^une et ternie et sont légèrement poreuses, et repré-

sentent probablement un produit d'oxydation des tellurures.

Il n'y a cependant, aucune preuve d'une zone c nsidérable

d'enrichissement, probablement surtout parce que les gisements

ne contiennent que peu de calcite et pas de sulfures, mais même

si ces (léménts eussent existé, la froideur des eaux dans ces

latitudes septentrionales aurait beaucoup retardé la réaction

chimique ou l'aurait empêchée.

Comme ces gisements ont été si peu altérés à la surface

on ne peut s'attendre pratiquement à aucune zone d'enrichis-

sement secondaire à la hauteur du niveau hydrostatique des

eaux du sol. Par conséquent, il est probable que les veines

se continueront à une grande profondeur avec presque les mêmes

caractères de minéralisation qu'à la surface: avec la profondeur,

cependant, il se pourrait qu'il y aurait un léger enrichissement

en tellurures et une diminution correspondante en or natif.

Origine des veines.—Avant que les matériaux qui forment

la veine se déposent, il doit se faire un espace pour les contenir;

il y a cependant une exception à cette règle, c'est dans le cas

où les veines sont produites par replacement métasomatique,

où la solution de la matière première et le dépôt de la matière

secondaire de la veine existent simultanément. En discutant

l'origine des veines à tellurures d'or des mines de l'Ingénieur,

nous considérerons d'abord les fissures ou les cavités et nous

traiterons ensuite du remplissage de ces fissures ou veines.

Les fissures.—La. majorité des fissures, au moins, ont

des épontes quelque peu écrasées par le mouvement, montrant

qu'il y a eu faille, quoiqu'en examinant la stratification de chaque

côté des épontes on s'aperçoive que le mouvement n'ait été que

léger et souvent moindre qu'un pied. On n'a fait de développe-

ment suffisant qu'en peu d'endroits pour pouvoir mesurer avec

exactitude l'amplitude du mouvement relatif des épontes, et

nulle part on n'a enregistré de déplacement supérieur à 10 pieds.

Pratiquement les seules autres caractéristifiues que ces

fissures possèdent qui semblent aider à la recherche de leur

origine sont leurs pendages et leurs directions. Les pendagcs

sont tous très inclinés et quand ils ne coïncident i)as avec la
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roche encaissante et qu'ils n'en sont pas influencés, ils sont
généralement verticaux. Les directions sont les meilleures
caractérr tiques des fissures en cela quelles ravonnent vers
lexténeur -ins différentes directions à partir d'une surface
centrale. I es plans de stratification de la roche rncaissante
ont naturellement beaucoup influencé les directions, "e plus
grand nombre étant nord-ouest et la direction dominante de la
tormaîion encaissante étant \ 60°O

fS.

Fig. 2. nir.Kramme"n,ontrant les directions ,l.-s vt-ine, aux mines de
1 Ingcnieur, disirict minier d'Ailin.C.l).

(Vpen.lani en jetant un coup dœil sur la fl^ 2. on verra
(|ue les hs^sures varient beaucoup en direction, et la nirte des

lai
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veines aux mines de l'Ingénieur (Diag. 4) montre que la majorité

des veines rayonnent de deux veines centrales. En faisant de

plus amples recherches et en continuant le travail de dévelop-

pement, on pourrait trouver que le reste des fissures conver-

gent vers quelque surface quartzeuse.

Quelques veines, comme A4, se sont déposées jusqu'à une

plus ou moins grande profondeur le long des plans de stratifi-

cation des roches élastiques encaissantes, et dans ces cas les

espaces entre les lits ont été suffisants pour permettre aux veines

de commncer à se former.

Les forces qui agisstmt sur la croûte de la terre produisant

généralement les fissures sont la torsion, la tension et la com-

pression, toutes plus ou moins aidées de la gravité. Daubré>e

a démontré expérimentalement que quand les forces de torsion

sont effectives, il y a deux systèmes de fractures qui tendent à

se produire, presque à angle droit l'une par rapport à l'autre.

Becker et Van Jise ont aussi montré que les forces de compres-

sion qui agissent dans une substance presque homogène, don-

nent aussi lieu normalement à deux séries de fissures; ces fis-

sures se pnKluisent à environ 45° sur Ki direction de la force

appliquée, et, par conséquent, à 90° l'une sur l'autre. Les

forces de tension tendent toujours à produire une seule série de

fissures parallèles. La formation des fissures dans les lits de

Laberge aux mines de l'Ingénieur où à leur voisinage serait

grandement influencée par les lits de stratification, mais, même

en en tenant comote, aucune des forces énumérées plus haut

ne peuvent répondre exactement et entit emeiil à la formation

des fissures radi.iles minéralisée>, il faut donc chercher une

explication spéciale

Il est évident C|ue si ces roches étaient soumises à une pres-

sion par en dessous, et si celte force Atait concentrée en majeure

partie à certains (mints, il y aurait i.n( lance à la formation de

fissure rayonnant de ces points; mais coirmc la force cle résis-

tance de ces lits est Ijeaucoup moindre le long de leurs directions

qu'à angle droit à cette direction, les fissures auraient une forte

tendance A se former dans une direction nord. C'est ce cju'on

peut voir aux mines de l'Ingénieur, et à cet endroit les fissures

ont été causées apparemment par une pression vers h- haut qui
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don. i, es,'^uïro:"^:j^„„'r.rcS;rzT.i':r' '" "™

suivant cenaLfclirecttnf ^ "^ '" ^"^^^^'^^ considérables

diairfXMCi;.':^ fi"f""^":,
"-.-P'--- interm...

veines centril,., /.t. Ix • '

'"'' P''**'''* occupées par les

. Bi&;_iOThLCA
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on été considérablement altérés par la formation de '"inf;^"'' ^^^

sy étaient déposés. Par conséquent comme .1 s est déposé de

plus en plus .lu quarts et qu'il a continué à cr.stalhser dans ces pe-

Sis fractures, il en est résulté une pression de plus en plus grande

ouf serait naturellement traduite par la formation dune

Tie deTractures radiales comme il s'en est prodmt aux mmes

de"ngénieur. Cette théorie est renforcée par le fatt que

veine's plus étroites sont formées presque exclusivement de qua z

et de matériaux de remplissage subordonné à celu.-c. ma.s les

veines centrales et les veines plus larges contiennent une grande

quantité de brèches et d'intercalations de roches indiquant la

nature friable de. roches à cet endroit et la probabilité qu elles

Lsont acturéH^s et broyées avant c,ue le quartz ne se dépose

"utour et entre les fragments. Les grandes largeurs des veines

centrale' sont donc dues à la friabilité des roches de cette zone

nirse -n. probablement brèchées sous l'action des lorces

régionales <iui ont plissé et ployé la formation.

'ut aussi très probable que la force qui s'est exerce, sous

raction du nourrissage en quartz a été un facteur ,mp..rtant

dans là formation de toutes les fissures, parce qu'aussito, qu il

s'est T>roduit une ouverture suffisante pour permettre aux solu-

tions chargées de quartz de circuler, même en ,>etne quantité

on croi que la force de cristallisation a dû être suffisante pou

forccTles épontes de la veines a s'ouvrir graduellemen pour

Îïrmettre au quartz de se former et d'v laisser circuler d autres

'°'"
u'ieplacement métasomatique a aussi contribué à la lor-

niauJn de ces fissures, mais cette action ne semble pas avoir

i'J' ipiîiortante. , .
•

i >.=

Le Remplissage des fissurc:..-Vnc étude des minerai, le.

gisements ix'rnu-t ile les diviser comme suit -

(1..—Zone oxydée.

(2. 1
Zone d'enrichisseni««t secondaire

;

(3.) - Zone ,suix-ri<'ure de Ui vtnne.
,

(4.)—Zone plus proiond.- 'Je ia veine.

(5.)— Zone piiLumatolytiqui
j

((,.)—Zone magmatiMUe- nu&«-ai (on<^.u;

et solldifli-

cundaire.

Pnwain
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Si on prend un gisement en particulier, cependant, une ou
plusieurs de ces zones peuvent faire défaut, ou tout le gisement
peut appartenir à une seule zone. Dans ces dernières années
plusieurs géologues ont édudié les différents minéraux qui
entrent dans la composition des veines afin d'en détermin-T le
mo<ie de gisement et l'origine, et ils ont découvert que certaines
combinaisons de minéraux sont carcatéristiques de chacune de
ces zones dans les veines. De même, certains minéraux in-
dividuels caractérisent des zones particulières, mais comme ces
minéraux so:.: toujours très rares, les combinaisons de minéraux
sont plus utiles pour déterminer l'origine d'un gisement de
minerai.

Ces minerais à or et tellure ne sont que faiblement oxydés,
et, comme il Ta été expliqué plus haut, ils sont pour la plupart
d ongine primaire; ils ne sont certainement pas non plus de la
zone magmatique, ils appartiennent donc aux zones, 3, 4 ou 5.
En plus, on ne trouve aucun minéral caractéristique de la zone
de profondeur comm.- l'albite, Tampiiibole, la biotite, le dio[>
side, le grenat, la hornblende, la scapc^lite, l'ilménite, la pyr-
rhotine, le fer spécuiaire, etc., et il y u absence complète 'de
minéraux caractéristiriues des veines pneumatolytiques, comme
ceux que l'on regarde comme étant directement dérivés des
roches mtrusive> plutoiiiques par l'intermédiaire des gaz mag-
matiques qu'elles tiennent en dissolution durant leur intrusion,
et qui existent par conséquent à une haute pression et à une
temr)é-rature qu> dépasse la température critique de l'eau. Les
minéraux les plu> commodes pour la détermination des gisements
qui appartiennent ù la zone pneumatolytique sont la tourmaline,
la fluorine,

1 .patite. le sp<«lumène, la muscovitc, les feldspaths
alcalins, la r^-,sitérite, le wolfram, la molybdénite, la magnétite,
la bornite er l'arsénopyrite.

Il s'en -uit que par ce pro.wié d'élimination, ces veines à
teiiurures or appartiennent t> la zone supérieure de la veine.
De plus. le. minéraux qui forment les gisements sont surtout
le (luartz. la calcite, l'or natif, les teiiurures et la pyrite. De ces
minéraux, le ((uartz. la pyrite, et l'or natif sont connus dans de
nombreux j.nsements et dans toutes les zones et, par conswiuent, ne
Oimnent que jx>u de renseignements par eux-mêmes. La cal-
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cite est aussi quelque peu persistante, mais les tellurures ne

sont connus que dans les zones les plus profondes et les plus

hautes de la veine. Il semble donc évident que ces gise-

ments appartiennent à la zone supérieure de la veme. pu.squ -

ils possèdent une combinaison de minéraux qui sont caractéris-

tiques à cette zone, et n'ont aucun des caractères des autres

zones.
, r A^

C'est un fait reconnu que les veines de quartz minéralisées

se sont forméeb aux dép(;ns des eaux de circulation qui contenaient

des gaz dissous et des composés métallifères. On suppost> géné-

ralement de pi':- que ces eaux sont associées aux intrusions de

roches ignées Dans le cas de ces veines à tellurures d or, il y a

des dykes d'- porphyre granitique dans le voisinage et les veines

sont localisées près du flanc est du batholithe gramtique de a

chaîne Côtière qui a donné naissance à ce. dykes. Il semble

donc probable que les veines ont une relation d'origine avec

ces roches granitiques et que les matériaux qui les composent se

sont déposés des solutions dérivées du magma granitique.

LE GROUPE GLEANER.

Généralités.—Le groupe Gleaner consiste en trois daims et

une fraction situés à l'est et touchant aux mines de l'InR^n'e""-

(Diag 3). Ces daims furent localisés en 1900, et en 1901 les

propriétaires formèrent une compagnie à fonds consolidés, connue

sous le nom de Gleaner Mining and Milling Company, qui est

encore propriétaire. Cette compagnie a un capital de 8250,000,

le président est Monsieur Davis Stevens, le secrétaire-trésioner

est Monsieur P. F. Scharschmidt de Whitchorse, Y.T. et le

bureau des directeurs comprend, en plus des ofific.ers nommés.

Monsieur R. Butler, d'Atlin, C.A.. Dr. Lindsay de Calgarv'.

Monsieur D. Von Cramer de Vancouver, Monsieur M. H. Mc-

Cabe de Victoria et autres.

L'été dernier, on a construit un chemin de voitures de

4.300 pieds de long avec une bonne pente depuis le tunnel sur le

groupe Gleaner (Diag. 4), \ travers la propriété de 1
Ingénieur.

et jusqu'à la rive du bras de Taku. et de là, il y a une connexion

directe par bateau avec Caribou sur le chemin de fer Whi^- Pass

and Yukon, une distance de 65 milles.
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Formations géologiques.-La formation géologique des claimsde Gleaner est la même que celle des mines de rinçéni.ur e^
et des tuff d âge Jura-Crétacé de la formation I^aLerge. qui aété traversc-e par des dykes d'andésite et de porphyre granitique.es sé-d.ments sont en certains endroits pliss^-s faille! et bout

de 60 N.O.. et un pendage de 30= à 40° au i,ord-est sous leshautes montagnes dans cette direction.
Les F«««.-Les minerais de ces claims sont dans des veinesde quartz, qu. se trouvent surtout dans les lits de la série I,at,ergede couleur sombre et à texture fine, et on a <iécouvert au moiSquatre vemes sur cette propriété (fJiag. 4). Les veines No. iet No. 2 sont de simples remplissages de fissures et consistent

surtout en nuartz. Celles-ci affleurent sur la rive sud du rui.ss^^

de .' t T?" ''' ''^-'""^" '' ^""^ «'^"^- à des distancesde 20 à 30 pieds les unes des autres. Une veine de 3 à 10 pouces

verr"l ^";f^^'/"J«"^-
probabilité, la continuation de laveme No. ou No. 2, affleure sur le rive nord du ruisseau Butleroù elle est bnsée et rejetée par des failles avec .les déplacement;

de quelr,ue_s_pouces a plusieurs pieds. Sur le chemin de voitures
à environ oO p.eds du point où ces veines traversent le ruisseau
Butler il y a une veine qui affleure (marquée No. 4, Diag 4) et

es"tT2o°Tr"'7?": r'
'""«"^"'' ^^^ ^^^ f''-»^- - ^'-'t-n

ment la continuation de la veine No. 1 ou No. 2. Sur le côtésud du ruisseau Butler, à environ 80 ou 100 pi.ds plus que laveme No. 2, affleure la veine No. 3 qui a une^épais^eur dT3 à
4 pieds: ceci n est réellement qu'une zone faillée dans la for-mation ^ travers laquelle il s'est injecté une quantité considé, , lede quartz que I on rencontre surtout sous la forme de filonnets
étroits ou comme un ciment qui réunit les différents fragments

I gne avec la direction de la veine No. 3, il y a une zone semblableou veine complexe d'environ 10 pieds d'épa:s, qui semble être

mo nsTrr ^" ^" ' '' °" ''" ^"'^•^ -• "- '-S-ur d'aumoins 400 pds avec une direction générale d'environ N.25<'0La veine No. 5 affleure à environ 100 pieds au sud du tunnel
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Gleancr, elle a apparemmcrt 2 nieds d'épaisseur et sa direction

est approximativement N.15°0.

Le quartz est pratiquement le seul minéral de gangue da:.-

ces veines, et celui-ci, avec les fragments de la roche encais-

sante, constitue presque tou^e le remplissage de la veine, ^auf

quelques petites quantités d'or natif, de pyrite de fer et d'oxyde

de fer. Quand on trouve de T'^r il est généralement finement

disséminé à travers le quartz, mais à certains endroit on a trouvé

des feuillets minces d'environ \ pouce de iirgeur. On a trouvé

jusqu'ici ce minéral surtout dans des poches ou cheminées qui

sont généralement petites, mais vers la hn de t ette saison on a

trouvé une poche sur le côté nord du rui-^au Butler qui contenait

plusieurs sacs de minerai à travers lequel on pouvait voir l'or

libre à l'oeil nu.

Abatage.—On a fait qiijlques tranchées à cit I ouvert

dans les veines qui affleurent le long du ruisseau Butler r on a

percé un tunnel de 180 pieds de longueur depuis un point à

environ 1,000 pieds au sud du ruisseau. Ce tunnel était destiné

à recouper la veine No. 3, mais on n'a pas encore réussi à

l'atteindre.

LE < ROL'PE KIRTLAND.

Le groupe Kirtland appartient à Thos. Kirtland et au capi-

taine \V. Hawthorn, R. N , et consiste en six claims qui s'éten-

dent le long de la rive est du bras de Taku depuis le groupe de

l'Ingénieur au sud, jusqu'à environ 100 pieds de l'autre côté

du ruisseau Haie, une distance approximative de 8,000 pieds.

La formation géologique de cette propriété est la même que celle

des Mines de l'Ingénieur et du groupe Gleaner, et les veines

qu'on y a trouvées ressemblent à celles de ces propriétés. Ce-

pendant, sur le groupe Kirtland, on a fait qu'un peu de pr -

pection et c'est surtout sur le claim de Jersey Lily, voisin du

groupe de l'Ingénieur, qu'on l'a faite. On a découvert pl;;^ieurs

veines simples de quelques pouces d'épaisseur, et on en a trouvé

une de 2 ou 3 pieds d'épaisseur, à l'état de brèche. On a

creusé deux puits d'cr.viron 10 et 14 pds. de profondeur respective-

ment et on a fait des tranchées à ci- 1 ouvert.
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et ^^^:r::^2:^:;^ '- --- ^^ nn..„..
deux propriétés, on espérï^sli «^^^^^^^^^^
'e groupe Kirtland quand la n osn "^ ^ """"'^'^ "^'^^^ '^^"s
avancée. Jusqu'à présent on nlT"".

'" ''' '^'^'"'^ ^'^ P'"«
dor. '^ '^'^"'' °" " » '^0"vé qu'une faible quantité

Veines de quartz à or-argent

GÉ.VÉRAUTÉS.

différents endroits dont les Plus imn^
'"' ^ ^''«"^'^'^ «•"

de U hite Moose et de Hupel s Trcrr'"'-",^"^ '''^^^^-f-^
en an.ont de Golden Gâte- dani ,1

?'''' ''" ^'-"^ de Taku
Bighorn; ù la mine Beav s ITJ TT ^"^'"" ^"^ '^-^ ^"'-eau

et Alvine près de la tête du canalht '
'' '"" ''' '''"''"^ '^^"^^on

Ces veines se trouvent di ""'''"" ^'^ ^" '^'^ •^''•"•

'nations qui comprenne udefs^hT '"L?'"
"""''^ ^ ^^ f-

de. roche, volcanique" Lstefr^î'""'' ,•

"'^'^^^^•

vemes ont différentes directions et d.fFA
^^^"'^'«"tc; ces

nia.s comme on les trouve da„" 1 i'""'"
P""^^^'^^' ''^'

des autres du district .i' "Inn îs . '"'^^''^ '"''^'^"^^ '" ""«
seulement et il na pa pu StLl 1" " '''"^'' ^"^'^"'^^ ""-
sur les autres pour montrer rehtÎ.nd""""^"^"^^

^"'^''^^-'^

rentes veines ou oour H n ^ ""^'"'-' ^'"t'"'-' <^es diffé-

à la même ôp.xJuc'^tV ^
1?'"" '' '"" ""'"^^^ " ^«"^ ^--^4

.Toupées ensemble eulemiri^'r-f" E"- ont été

composifon minéralogiqur '' ^*^ '*^"'- ^""''-"t^- de

maisquelqucrum.Un'nV''^'"'''' ^°"^'-'^'"t surtout en quartz
-nér'al d! gang";,

"'"""*^"^ ^""' ^ P'- '^e la calcite comme

plus œmmuï mait'on'Ï''
""' '" " '^^^"^ '"^^^»>"'<-"s les

et de la tétraé;,rTt: et queZ^fr; 7^^" '"^ '^ ^^^'-"-'^e
-.Les minerais on?tt^--rtrtr'S;
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en or, mais ils contiennent toujours plus ou moins d'argent

qui même en certains endroits excède la valeur de l'or.

Dans la plupart des cas, les veines snnt légèrement oxydées,

et partout on rencontre des minéraux primaires dans les 5 ou

10 premiers pieds à partir de la surface, et souvent même on

les trouve en affleurement. Les minerais sont donc pour la

plupart primaires, et ont partout la composition minérale

caractéristique de la zone supérieure de la veine. Le- veines

ont apparemment été produites par la circulation des solutions

minéralisées, qui en toute probabilité ont emprunté leurs miné-

raux aux roches ignées intrusives; et dans la majorité des cas,

au moins, il semble y avoir communauté d'origine entre ces

veines et les roches granitiques de ce district.

LE GROUPE DE WHITE MOOSE.

Généralités.—Le groupi de VVhite M(X)se est -itué sur le

côté ouest du bras de Taku en face des mines de l'Ingénieur

(Diag. 3) et consiste en 8 claims qui appartiennent à quatre

personnes dont trois sont le Dr. H. S. Young, et MM. J. Johnson

et Robt. Grant. On a découvert sur la propriété deux veines

qui sont connues respectivement sous le nom de veines du nord

et du sud. On a localisé cinq claims dans le fond de la vallée,

le long de la direction de la veine du nord, ces claims s'étendent

vers le sud le long de la rive sur la longueur des cinq claims à

partir d'un point à environ un demi-mille en amont de l'em-

bouchure du ruisseau Buchan. Les trois autres claims sont

situés le long de la veine du Sud qui a une direction nord-ouest;

le claim le plus à l'est va de la rive du bras de Taku jusqu'au

claim le plus au nord de ceux situés sur la veine du nord.

Formations géologiques.—Les roches du voisinage du groupe

de White Moosc, à l'exception de quelques dykes, appartiennent

toutes au groupe du Mont Stevens d'âge paléozoique inférieur

et consistent surtout en amphibolites schisteuses à texture fine

et de couleur verte qui sont très bouleversées, traversées de

failles et métamorphisées.

Les Veines.— Il y a des affleurements que l'on croit tous

être des parties de la même veine, la veine du nord qui se trou-
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leurs pendages vers le nord-esTri"!"' '^' ^- '*«" «• ^t

I' est possible cependant cts^y^rafflc"
'^ '"" ' '''

sentent plus qu'une seule veine mais i?
^'^^'^^'^'"'^"f^ ^epré-

a m.n.e direction, pendent tous" ^d
""^

'-"'f'^"^

^^"^
tame ..entité de composition minéral et sou

"

o-T
""' ''"

semblent avoir une origine commune .7 f
"" "''''°"^

remplissage de fissures; c'est Zlof" ' ''"''''' ^'"" ^'^"^

description nous consi'déreTonsTrs Ss'panir T'''^
'^

comme apparte, nt à la même veine
^ '^^ '"'"^

iusqSt Sï et r •s;:tr^ur'^^"^
^^^"'^ '« -"-

brillant et blanc ou incXe En' .'" ''"'? ^'"'"^ '"^^'f-

tre du cuartz blanc vétTaire'^eVp: ^pTr^'d '
"" ^'^"^""-

de calcite blanche. En dI.k r?o .\;
^ "^^^^^ morceaux

bien minéralisée, contât i^rdflftaîa'r^ ^^^ '-''
fère (cuivre gris), de la pyrite, et de là ch.,

''^^""''"

de cuivre), ainsi que de la lAIÂho 1a .^'^^''^^P^'^'^ (Pvrite

vert). A l'extrén^té nord de i affl
'^'"=^'achite (cuivre

droit où elle apparaît s^r t 'j.f
'^"^^'"'^"^ ^^ '^ veine, .^ l'en-

là la veine a environ 2 oTeds h v •
"" "" P"''"' P"''^:

elle est formée presque' ntèlr^;
surtout de la tétraJdr'tn doT 'f ,^' '"'"^''^"'' métallifères.

avec un peu d^p'-nte e; d m T'ï^'^r*^ " ^«^ '=^ 8^'^-
des claims sur cet e veine on t-"'"'-

^^'''^ ''extrémité sud
ouvert, on a creusé un? . "" ""' "'"'^'^"^'^ ^--^"^hées A ciel

tion. ei onrcrircéTe'ïCgrir
t^^^^'T'

' '^ ^-^•^-
na cependant pas encore rencoX I

""' '" '^'^"-^ ^"'
puits ou dans le voisinage a un,^

""'"''•"'•
^^ ^""^ ^u

et elle a 7 pieds d'épSr au de 7T"' "'^""^ ^^' ^ P''^'^^-

endroit elle n'est pas auss wl^
"'/".'"""^''' '"'^i^ à ce dernier

étroites. On ne connït ohT "'''''•' ^"^ ^

veine en or ou argm mais ïs r'""T"^ '^ ^'^"-^ ''«^ 'a

d'or et 20 . ,00 orcL^w;^;:?^!";/--- '^ ^'« ' ^'^•

est R5ro": pëndagele'rsl/';'^^^^
'''''''''^'' ^ ^-«-n

-o^etestfo;^é^-t::t^:::;r::;:;-^"tt^^^^
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miné de la gaiène et de la chalcopyrite
; les éléments métalliquesnont pas été trouvés en quantité suffisante pour former unepar .e importante de la veine. On n'a fait encore aucune

analyse du quartz.
"v-unc

LE GROUPE RUPERT.

GénéralUés.~Le groupe Rupert est la propriété de MM.Alan Rupert et James Johnson et consiste en 8 daims situés
sur le flanc est de la montagne Whitemoose, qui est elle-même
située sur le côté ouest et près de l'extrémité sud du bras de

suMe h /. 1
"^'""''^ '''''''^- ^^ P™P"^t^ ^«^ donc située

fwnf ^l '.'' ^""^^ ^'"^' """ P°«'ti°" favorable povr
1 exploitation minière.

^
Formations géologiques.-ha formation géologique généralede cette région est la même que celle de la propriété de WhiteMoose et consiste dans les assises du groupe du Mont Stevens

qui sont surtout des amphiboHtes vertes très schisteuses, plissées'
broyées, brisées et très métamorphisées

.mSrZ"^''T
'^" ^'«««.-11 y a au moins cinq veines qui

affleurent sur le groupe Rupert et on a des indices d'une sixième;
toutes ces veines semblent parallèles et sont le mieux exposées
sur le flanc de la montagne juste au-dessus et à l'ouest du campRupert sur la rive ouest du bras de Taku. Pour en faciliter
la description on a numéroté ces veines en commençant par lap^s basse jusqu au sommet de la montagne. La veine No 1
affleure en relief dans une gorge à une élévation d'environ 1,700
pieds au-dessus du bras de Taku, sa direction est N. 80» Oet a de 2 à 3 pieds d'épaisseur. La veine No 2 est située àenviron 300 pds mesure verticale, au-desscs de la veine No.
1, elle a de 6 à 8 pieds d'épaisseur, sa direction est N 73° Oet est presque verticale. La veine No 3 a 2 à 3 pieds d'épais-
seur, affleure 70 pds. plus haut, sa direction et son penSage
sont pratiquement parallèles à ceux de la veine No 2 Laveine No. 4 est située approximativement à 950 pieds" plushaut que la veine No 1, elle pend sous un grand angle versk sud-ouest et a de 4 à 12 pouces d'épaisseur. La veine No 5semble avoir une épaisseur d'envnron 4 pieds et est située approxi-

^m!!mLt^ii^mms^^Km:mm'^mmi^mmmi^é^mmÊ
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mativement à 1,300 pieds au-dessus de la veine No 1 mVelle n'affleure qu'en un point et sur une si faib Lgueu 'cu'on

plusieurs^^nTainesi'p^d ^ ^i ^0': '^
T"^"'^

^"'

•e quartz est teinté en rouge par 'oxvde de fpr i » a ,

de la veine No. 4.
croit-on, proviennent

5 snrTJLTr'S'^'
'^ '"«"tagne. au-dessus de la veine No

5 sur le bord du glacier, il y a un grnad nombre de morceaux

vei^V^onÏÏn—c-^^^^^

a une épaisseur considérable.
HF'i'cmment

en ar^eÏtl"?" "' '°""''
•

^^^ '" ^^"^"' ^«^^'^ -" or ou

dev a toit TV "'''"'!"'• " "^ P™^^^'^ ^- '^^ -ovenne

mentlonnï r

"" ^"""^'' ""' ^''^''^^ ^" P^^'"^'^'- "montantmenuonné. Les renseignement que l'on a pu obtenir cependant

:tiXer;;:mrr"^ ---''- '- -'-- ••-^--

LE GROUPE LAWSON.

Thn
^'^^f'^'/'^^-Le groupe Lawson appartient à Fred. LawsonThor. Kirtland. Wm Powell, Robt Pelton. Dan OuîS.'
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et Agnew A. Lawson. et comprend 6 daims situés sur le côté
ouest de la vallée du ruisseau Bighorn (Planche XXX) Cette
propriété fut d'abord piquetée en 1898 et a depuis passé en
plusieurs mains, elle a été abandonnée deux fois, et fut localisée
par les propriétaires actuels en 1909. Le plus grand nombre
de veines qui furent découvertes sont sur le claim Bighorn où
on

.
fait tout le travail de développement. Le gouvern.ment

de la Colombie Anglaise a construit durant l'été de 1910 un
chemin de voiture depuis Kirtland sur le bras de Taku par
la valke de la rivière Fantail jusqu'au ruisseau Bighorn n
de là en remontant la vallée de ce ruisseau jusqu'au terminus
inférieur du chemin de fer aérien sur le groupe Law.^n, une
distance de 10 milles; cette propriété est donc maintenant
d un accès facile.

Formations géologiques.—Les formations géologiques de ce
groupe et du voisinage, à l'exception de quelques dykes sont
formées des assises du groupe du Mont Stevens. et les roches
prédominantes sont des amphibolites à texture fine et de couleur
verte, qui contiennent les veines minéralisées. En plus il ya des schistes sériciteux et micacés et des quartzites. Quelques-
unes des roches du Mont Stevens sont assez fissiles, toutes
schisteuses, et ont été plissées. faillées, et si métamorphisées que
leur caractère originel a été altéré et même en certains endroits
détruit Ces roches ont aussi été envahies par de nombreux
dykes d andésite, de rhyolite, et de porphyre granitique d'âge
post-Paléozoïque. U formation d'une manière générale a une
direction N. 15°E et le pendage se fait vers le nord-est sous des
angles supérieurs à 15°.

Les Veines.—Les veines de cette propriété ont la forme de
lentilles et sont pratiquement en concordance avec les plans
de foliation de la roche encaissante. On n'a pas noté de fissures
recoupant la formation. Les lentilles peuvent être divisées
en deux groupes suivant leur âge de formation; les plus vielles
ont subi une activité volcanique considérable avant que les
plus récentes se soient formées. Toutes ks lentilles ont un aspect
général semblable, et on ne peut distinguer les deux groupes
que sur le terrain en étudiant les failles.

Les plus vielles veines sont beaucoup plus brisées que les

•'!ï?Y-«LjC-^v ,^1 IIIIMIIIii ''L,ty-.Jia-'!\426t?5'iiWt.':'ft1fcSgt' «??-
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quartz et les brèches soient abondantes dans la formation géologi-que de la reg.on. et que l'on puisse voir des affleurements dunefractmn de pouce à plusieuis
, ed= de largeur, cependant les

lentrlles entières de plus de quelques pouces d'épaiÏÏeur et de

LllL Hp". M
"^"'"'' ^"'/^^^^- Q"e<<l"es lentilles sont

faillées de telle sorte qu'une seule extrémité a été mise en mou-vement; d autres sont écourtées aux deux extrémités- et lesfragments originels ont, en certains endroits, été sulxlivisé's denouveau de manière à former une grande variété de formesOn a remarqué un fragment de 4 à 5 pieds d'épaisseur qui avait
été écourté à ses deux extrémités et qui ne possédait qu'uneparue central, de 10 pieds de longueur. Une autre veine d'une
épaisseur moyenne de 8 pouces affleurait sur une longueur de 60
pieds, une de ses extrémités était complète et se terminait enforme de lentille régulière, tandis que l'autre extrémité se ter-

aval été enlevée. Il y a plusieurs lentilles et fragments de
lentilles qu, ont jusqa'à 20 pieds de longueur et jusqu'à 2 piedsd épaisseur. (Fig. 4).

' i ^»

Il y a cependant quelques veines lenticulaires associées à
celles que 1 on vient dt décrire, qui se sont formées après que
la p us grande p. rtie des failles se furent produites, et ainsinont pas été affectées par ces mouvements. Les lentilles dequartz les plus larges qne l'on ait notées avaient de 4 à 24 poucesd épaisseur et plus de 200 pieds de longueur. C'est la veine
sur laquelle on a fait le gros de l'ouvrage sur le claim Bigho-n.

Les veines ou les I- 'Mes sont formées de quartz qui par
endroits est taché de : .. et contient de petites quantités
de galène, de chaIcopy,,.e, de pyrite et d'or natif. On a vu
certains échantillons qui contenaient des particules d'or qui
avaient jusqu'à 1/20 de pouce de diamètre. Ailleurs on aremarqué des feuillets d'or qui avaient jusqu'à 1/8 de pouce
de largeur. Grâce à la quantité restreinte de prospection etd analyses qu. a été faite on a pu conclure d'une manière assez
nette, que. pour le daim Bi-horn au moins, l'or n'existait en
quantité d importance écono.. .que que dans les veines les plus
jeunes et que les plus vielles lentilles boisées ei étaient pratique-

-MMkîi ' M^mmL':^i^^m-im^M..mSM^^Fmf^ïï^^S^mW^W^ii^5mEÊ-
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ment dépourvues. Les propriétaires prétendent que la lentille

de 200 pieds va produire une moyenne de $160 à la tonne en or

et argent, surtout en or.

f

r 'Q

1<
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J= 3

C 3

Abatage.—On a creusé deux tunnels de 55 et 30 pieds

de longueur respectivement, et on a fait quelques tranchées à

STBT *^'*^-t*ivw»f mt •in..i£i' ,- i8«;r TEfais»-—«t,:T-jt: -•. ii>î_ t
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ciel ouvert. De même on a frigé un chemin de fer aérien tem-
poraire de 1,700 pieds de longueur pour transporter le minerai
depuis les tunnels jusqu'en bas au fond '!e la vallée.

AUTRES CLAIMS SIR LE RlISSEAl BIGIIORN.

A environ IJ mille au nord du groupe I.awson et aussi
sur le versant ouest de la vallée Bighorn à un endroit en f.ice

du chantier Peter ( Diag. .? Planche XXX), il y a une veine-
fissure qui affleure ()ue l'on peut suivre sur > distance fl'au
moins 3,000 pieds, et sur toute cette distante le pendage, la

direction, l'épaisseur et la minéralisation si <nt les mênu>. ( \-tte
veine coupe les assises schisteuses et gneissicjues du groupe du
Mont Stevens, elle a une épaisï r moyenne de 3i pieds, sa
direction est \. 56° E. et son pci: âge est presque vertical. Le
remplissage de la fissure est surtout du quartz a\ec (jutlques
particuks disséminées de pyrite. Cette veine est reniar(iuuble
pour sa persistance et par le fait (ju'elle est la seule velne-fissure
dans cette localité. Le quartz, croit-on, contient pjur queUiues
dollars d'or à la tonne, mais aucune analyse faite justiu'à présent
n'a donné plus de SIO à la tonne pour l'or et l'argent.

Au moins deux claims, le "Birdie" et le "Gold Cup," qui
appartiennent respectivement à \Vm. Powell et à Fred Lawson,
sont situés sur cette veine, et au claim Gold Cup on a creusé
deux tunnels dans le quartz de 35 et de 160 pieds respectivement.

LES MLNES LMPÉRIALES.

Généralités.—Les mines Impériales appartiennent à m( eurs
T. H. Jones et James Stokes d'Atlin et à William A. >i;,e

de Nanaimo C.A., et comprennent quatre clai.'w ù-.cordé;, par (a

couronne, situés sur le flanc sud de la montag.K Monroe à 5
milles \ers le nord-ouest de la ville d'Atlin, d'où on a construit un
bon chemin de voiture (Diag. 3); l'entrée du tunnel inférieur
est à 1,030 pieds d'élévation au-dessous du quai d'Atlin. Cette
propriété fut d'abord localisée en 1899, et en 1900 ses débentures
furent remises au Ximrod Syndicate de Londres, Angleterre,
qui arpenta les claims, construisit un moulin à 5 pilons et une
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maison- dortoir sur les lieux, et fit un travail de développement

considérable. A la fin de l'année ce syndicat abandonna la

propriété et Monsieur Herbert Pearce obtint une option pour

deux années, 1901-2. Depuis cette époque on n'a fait aucun

travail sur cette propriété.

Sommaire.—Tout le travail à ces mines fut fait pour dé-

velopper un seul filon de quart.', qui existe dans une roche à

structure fine qui a une composition intermédiaire entre la

diorile à hornblende à la diorite à hornblende porphyritique.

Le filon a une direction N. 70° E., et un pendage de 50° à 60°

vers le sud-est. Ce gisement comprend deux ou trois fissures

rapprochées, parallèles et minéralisées qui ont une épaisseur

totale de 2 où 3 pieds formée surtout de quartz qui contient des

particules disséminées de galène, de chalcopyrite de pyrite,

de malachite et quelquefois d'or natif. On croit qu'une grande

partie du quartz contient de SIO, à S30. la tonne d'or et d'argent,

ce dernier n'existant qu'en très petites quantités. On a creusé

deux tunnels en travers qui ont respectivement rencontré la

veine à 25 et à 112 pieds; et de ces tunnels on a fait plus de 400

pieds de galeries.

L'eau nécessaire au broyage et à la préparation mécanique

du minerai existe en abondance au pied de la montagne Monroe,

et les chutes du ruisseau Fine sont h proximité capables de

fournir le pouvoir nécessaire aux exigences d'une installation

ordinaire.

La propriété possède donc fie nombreux avantages naturels

et renfenne un tonnage considérable de minerai qui, cjuoique

pauvre, pourrait donner un bon rendement s'il était traité par

les procédés économiques mcKlernes.

Formations ^coloiiitiiies.—\y.i formation géologique aux mines

Impériales comprend principalement ime roche de couleur

variant du vert sombre au vert brun, dense, à texture fine, qui

est soit entièrement aphaniti(|ue à l'oeil nu, ou contenant des

phénocristaux de hornblende visible dans une pftle aphanitique

et peut être placée entre la diorite ;\ hornblende ou la diorite à

hornblende porphyritique. Sous le microscope un échantillon

typique contient beaucoup de plagioclase et une hornblende

brun pâle, avec un minerai de fer accessoire, la hornblende se

^jm
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ac lait pour développer une veine principale qui a une .lirectionappn«.n,a.,ve de N. 70» à 60» au sud-est. et eo , n

"

affleurenK-nt. de 1 ù 7 pieds de matériaux de ren.plissaue ietea a 6 e .u.v.e sur une longueur de plus de 500 pie.Ls. I.a nenest pas de forn.e simple mais comprend, pres,,ue par.ou du

sures parallèles dans le vo.s.naRe immé.liat. et ont aussi rem-

o^^r 1" " """^ ^""''^ ""^'"^'"^ ^'^ --'- -" 'i --
a '

..
'"•'" "' *^""'' """'"^"'- ^-^ '-""'- >' rcplacnHut

le tern 1 "^"' ^""' "^'''''' '^'^ intercalations le rochesIt terme filon serait peut-être mieux approprié

l'icls.

2

Toit

Uiiariz, ftc

K<)( hi> ayant subi remaniement.
. . i

Quartz, Ole !:

Roche très altérée et teintée «le fer i

Quartz

Mur

Une autre coupe 30 pieds au nord-est donne

Toit.
. .

Quartz

ne:

l'ie.ls

K.K h., teintée par le fer et .lécon.posée
Quartz .

.

Mur

to„ledir"^-"r
"' '' "'"' '"'"'•^^•"' '^"''- '"'• 'Vaisseurto..iU de 2 a .? pteds con,prenan, surtout du ,,„.r,x ,,ui e>, souvent
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taché (le rouille ou coloré en rose, et présente souvent un encroûte-

ment et une structure en dents de peiRue, mais il est aussi d'aspect

assez massif en certains endroits. On trouve disséminées dans

le quartz des particules de galène chalcopyrite, pyrite, malachite

et de l'or lil)re. On rencontre cei)endant des poches ou cheminées

où ces minéraux métalliciues sont abondants.

En plus de ce filon principal, il y a un ^rand nombre d'autres

veines et lilonnets sur la i)ropriété, et le tunnel inférieur a recou[)é

plusieurs fissures qui contiennent tle 6 à 8 pouces de (juartz

avec des minéraux métiiUiques.

Teneurs et traiIctiunt.—On ne connaît fiu'approximativemcnt

les (luantités moyennes d'or et d'argent (lue ce filon principal

contient, mais une (juantité considérable de quartz contient

probablement de vSlO. à SM). la tonne de ces minéraux et on a

fait des analyses <iui portent jusciu'à S140. la tonne. Kn 1902,

un échantillon tle ce minerai pesant 3,2()7 li\res net, fut envoyé

à Pellew-Harvey, Bryant, et Gilman de Vancouver, C.A., qui

ont donné le rapport suivant:

Or, 1-20 onces, évalué à $20.00 l'onre $25-80

Argent, J • 26 onces, évalué à 80.52 l'once 0-66

Total 26-46

« of /.or'tO'itiiJ ài-eziisn

Fig, S. ni.iKr.Tmmc donnant une coupe des chantiers aux

Impériales. District minier d'Atlin, C.B.
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I=t ils ajoutent: "I.,-, ni,.ill,.„n. nu-tlKHi,- pour tru-..r o-mmera, sera,, .l'al.or.l de recueillir l'or sur des „1 ,,u s , l"mat.on au n.oyeu d'une l.atterie ,1e pillons, et '.lo s cv, n ert
\^^;.

^""'""" "•^•'""^'' ''"'' '~ "-'' <• •'-
' 'i^

Un traitement continu au moulin fx-ndant plusieurs s.m-iinespar le synd.cat NimrcK] en l...,, sur le minerai de e, ve
"•

abonne, d après le rapport puMié. un peu plus de S,.,, dorl
"

'

Ahalai^e.-Comm,- la pente moyenne sur le Hmcsud .le la montagne Monrcx- est ..nviron^O^ e, que I. pen ëode la vc„K. est dans la mêmedirection 55=, le minen.i va .Z u

d

emen, en selo.,nant de la surface ,1e la monta^n,- et ,

tn ™r?;:;^^Tir "'"^ ^^^^^""^ ^" •"• -'-^- "•• --^en tr.utrs
( MR. 5). (Jn a creusa d.^ux (unn.-ls en travers- leunnel sup^neur a rencontré la veine A une distance de ^ i«et celu. mféneur l'a atteint à 112 p,ls. A lextr^-mité d. „ur,nels on a creusé des galeries dans les deux direction et o,^\fait en tout 580 pieds de travaux souterrains

LA MINE BEAVIS.

La mine Beavis appartient à la Gold Group Mining Com-pany L,m.ted dont Messieurs H. Maluin et Wynn Johnsonsont les pr.nc.paux actionnaires. Cette propriété ,onïïë
"

9 chums .lont tro.s sont des con,-essions ,1e la couronne, et e leest s.tué- sur la rive est du lac Atlin ù VA mille au , or 1 ubureau ,1e poste d'Atlin. (Diag. 3).
On a dépensé plusieurs milliers de dollars pour le ,lévcIo„pensent ,1e ces daims qui consistent surtout en dc-ux p s 'ubrscn. .Is turent visités en octobre 1910 é,ai..nt ren.^li d'^de sorte c,u .1 a été impossible d'obtenir des rens.- gnen,entsiefm,s st,r leurs profondeurs et sur la natur.. ,lu gisem nDapr,.s les matériaux ,lu terril, la roche ,lans I.-s puits 2".;

être surtout du chert noir et une brèche A cher,, n,ais il v a
;"'

r ;'oi ;nt"^7'^'^"'^^^'"'"^'^
''' '-'"^^ '^ formatLnr^le xo.s.nage. f.e minera, consiste apparemment en quartzavec un peu de pyrite et d'or libre.

^
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CLAIMS DE LA MONTAGNE BOULDER.

Généralités.—Un certain nombre de claims ont été localisés

sur le flanc est de la montagne Boulder, entre les ruisseaux

Birch et Boulder, à environ 12 milles au nord-est d'Al tin. Les

mieux explorés sont ceux du groupe VVhite Star qui comprend

trois claims et dont les propriétaires sont le Capitaine Wm
Hathorne, R.N., et ceux du groupe Lake View qui comprend

trois claims dont le propriétaire est Jos. Clay. D'autres claims

entre ces groupes et adjacents à ceux-ci sont aussi retenus,

et sur certains d'entre eux on voit affleurer des veines que l'on

rencontre sur les propriétés des groupes Lake View et White

Star.

La formation géologique au voisinage de ces claims est

formée des assises du Mont Stevens, qui consistent surtout

en amphibolites, schistes sériciteux, quartzites et calcaires.

Le groupe White Star.—On a découvert deux veines sur

le groupe White Star; la veine supérieure occupe une fissure

dans l'amphibolite scnlsleuse à texture fine, elle a 4 à 5 pieds

d'épaisseur, sa direction est N. 70° O.. son pendage se fait

vers le sud-ouest sous des angles variant entre 80° et 85°, et

elle affleure à une élévation de 1,650 pieds au-dessus de l'extré-

mité inférieure du lac Surprise. Cette veine consiste surtout

en quartz qui contient à l'état disséminé de la galène, de la

pyrite, et quelquefois des particules d'or natif. On a creusé

un tunnel de 58 pieds de long dans le minerai.

A environ 400 pieds plus bas que cette veine supérieure

il y a un affleurement de quartz à travers lequel on a creusé

une tranchée de 30 piec's de long sans en atteindre les bords,

de sorte qu'on ne connait pas le pendage ni la direction du

gisement. Le quartz contient quelques particules de pyrite

et d'oxyde de fer, mais on n'y a trouvé aucun autre minéral

m'îtallique.

Le groupe Lake View.—Sur le groupe Lake View, oi a

aussi découvert deux veines ciui sont à peu près à 400 pieds

de distance l'une de l'autre et ont à peu près la direction de

celles du groupe White Star. Les propriétaires pensent que

ces veines sont les mêmes que celles qu'on a trouvé sur la pro-
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priété VVhite Star, mais on n'a fait encore trop peu de travaux
pour en conclure avec certitude.

La veine supérieure du groupe I.ake View a 3 à 4 pieds
d épaisseur, et la veine inférieure environ 30 pouces. Le quartz
des deux veuies contient des particules <le galène, pyrite et
plus rarement de l'or natif. On a creusé un tunnel de plus de
130 pie<ls de longueur, deux puits de 35 et 27 pieds respecti-
vement et bon nombre de tranchées à ciel ouvert, ciui ont donné
comme résultat la reconnaissance de deux veines sur plusieurs
centames de pieds.

Teneurs générales.—Quelques échantillons provenant de
ces gisements de la montagne Boulder ont donné à l'analyse
de SlOO. à S300. la tonne, et on prétend que deux d'entre eux
ont donné de meilleurs résultats encore, cependant la mo\L.ine
ne doit probablement pas excéder SIC. et peut même être moin<lre
Des différentes analysc-s faites on espère .ju'une partie du quartz
pa>era a être traité quand on pourra le faire d'une manière
écon<.mique. Il est probable que Ion découvrira un grand
nomt.re d'autres veines dans le voisinage, car la montagne
est presque entièrement recouverte de matériaux superficiels
qui cachent la roche et \v .linerai qu'elle peut contenir.

LE GROUPE LAVERDIÈRE.

Généralités —Le groupe Laverdière appartient aux trois
frères, MM. Noël, Frank et Thomas Laverdière, et comprend
SIX claims, dont trois ont été concédés par la couronne et deux
sont fractionnaires. Cette propriété est située sur le côté
ouest du ruisseau Hobfje, à environ deux milles de l'endroit
ou il se jette dans la baie West qui forme l'extrémité supérieure
du canal Torres, un bras du lac Atlin. Le principal massif
de minerai sur le groupe Laverdière, ou du moins celui qui
est le mieux évalué et qui a été le mieux développé, est décrit
comme gisement de contact métamoiphique. De plus, on a
découvert deux veines-f^ssurcs sur les claims Alvine et Brothon
respectivement, qui, d'après la quantité restreinte de travaux
qui y ont été faits, semblent appartenir aux veines de (juartz
à or-argent et seront décrite ici. Elles pourraient peut-être
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être mieux classitiées sous le nom de veines à haute teneur

d'argent.

Le daim Alvine.—La, veine sur le claim Alvine a une direc-

tion approximative N. 30° O., a une épaisseur moyenne d'en-

viron 2 pieds et traverse les roches granitiques de la chaîne

Côtière. Ce gisement consiste presque entièrement d'une

gangue de quartz qui est presque partout teinté d'oxyde de fe',

et, mélangé à une petite quantité de calcite. Uissémmée

à travers la gangue il y a presque partout plus ou moins de

tétraédrite argentifère (cuivre gris contenant de l'argent);

il y a aussi quelques petites particules et feuillets d'argent

natif. On ne sait pas ce que ce minerai donnerait à l'analyse

mais son aspect général garantit la dépense qu'occasionnerait

une plus ample exploration de la veine.

Le claim Brothon.—Sur le claim Brothon il y a une autre

fissure minéralisée dans les roches granitiques de la chaîne

Côtière, sa direction est N. 25° E.. son pendage est presque

vertical, et peut être suivi depuis le fond de la vallée jusqu'à

plusieurs centait es de pieds de haut sur le rlanc de la montagne.

En certains endroits cette faille comprend entre ses lèvres

plusieurs pouces de quarti, associé à de la calcite, et contient

plus ou moins de galène et de la tétraédrite et quelques parti-

cules et feuillets d'argent natif. Près de la vallée cette fissure

n'a environ qu'un quart de pouce de matière argileuse décom-

posée à travers laquelle on trouve à l'état disséminé de la tétraé-

drite argentifère et de l'argent natif et de même dans le mur

altéré sur une largeur de 6 à 14 pouces de chaque côté de la

faille. On a fait des analyses des épontes minéralisées et on

a obtenu des résultats jusqu'à 600 onces et on prétend qu'une

zone de 12 à 14 pouces d'épaisseur de chaque côté de la fissure

contiendra en moy nne de 20 à 30 onces d'argent à la tonne.

Veines or-argent cuprifères

GÉNÉRALITÉS.

Les veines qui font le sujet de ce rapport comme appar-

tenant à la classe des veines or-argent cuprifères, n'ont été

trouvétîs dans le district d'Atlin que sur la montagne de la
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Table qui est située sur la rive nord du goulit Graham en
face de Taku I.anding. Les deux seuls gisements sur cette
montagne qui n'aient été dé%oloppés se trouvent rc-pective-
ment sur les groupes Petty et Dundee dans un porphvre ;;rani-
tique intrusif dans les andésites et les tulTs andésitique'de thief-
tain Hill. Les veines consistent surtout en quartz, calcite,
galène, chalcopyriie, pyrite, malachite et azurite, et ce. miné-
raux existent aussi à l'état disséminé dans la roche encii.sante
La veme Petty quand elle affleure a une largeur de 6 pouces
à 2 pieds et on l'a suivie sur une longueur de plus de 100 pieds;
la veine Dundee a une épaisseur maximum de 2'.', pieds mais
on n'a pas pu la suivre sur une longueur de plus "de 50 pieds.

LE GROUPE PETTY.

Le groupe Petty appartient à Monsieur Ira Pettv et con-
siste en deux daims qui sont situés sur le coin sud-'est de la
montagne de la Table, surplombant le tributaire Graham
et ont environ 3] milles vers le nord-ouest à partir de Taku
Landing fDiag. 3j.

La formation géologique dans le voisinage consiste surtout
en roches volcaniques de Chieftain Hill qui sont surtout ici
des andésites et des tufïs andésitiques. Celles-ci ont été large-
ment recoupées de dykes de porphyre granitique appartenant
au groupe intrusif de Klusha.

Jusqu'à présent on n' a exploité qu'une seule veine princi-
pale sur le groupe Petty, et celle-ci se trouve dans le porphsre
granitique, sa direction est X. 30= E. et son pendage n.oven est
40 vers le nord-ouest. Cette veine consiste surtout en quartz
calcite, galène, chalcopyrite, pyrite, malchite et azurite et on a
trouvé une petite cavité tapissée d'un minéral rare, la linarite
(sulf:>.e basique de plomb et de cui\Te). Le quartz est générale-
mer.: c;.ché de rouille et est associé à des quantités variables de
calcite qui en certains endroits est prédominante. La galène
et la chalcopyrite sont les minéraux présents les plus abondants
et se trouvent en quantités approximativement égales et suffi-
santes en certains endroits pour constituer la majeur.' partie
du remplissage de la veine. Cette veine, à son point le plus



122

large, a deux pied:^ ri'épaisseur, mais diminue à (. pouces ou moins

à une distance de 50 pieds de charnue côté, et elle n'a été suivie

que sur une longueur de 100 pieds. Il est possible, cependant,

qu'on découvre la veine sur une plus grande longueur en l'exploi-

tant. De plus, il y a plusieurs autres fissures minéralisées

des deux côtés de la fissure principale, et en dedans de 1 ou 2

pieds de chaciue éponte; et la r(x;iie entre ces fissures est im-

prégf-ée de différentes matières minérales; de cette manière au

puits principal le massif de minerai semble avoir une épaisseur

de trois pieds à la surface, mais vers le fond cette épaisseur est

beaucoup moindre. On prétend que le minéral contient de

S4 à S5 d'or à la tonne, de l'argent et du cuivre; mais on a fait

si peu d'r.nalyses qu'on ne connaît pas exactement quelles quan-

tités moyennes de ces métaux le minerai peut contenir.

On a creusé un puits de 90 pieds de profondeur dans le

minerai en partant du point qui paraissait le plus favorable .\

la surface, et on a fait aussi, en deçà de 50 pieds, une tranchée

ouverte. On a fait un sentier de la rive aux travaux qui sont

à environ 1,200 pieds plus haut et surplombent directement le

tributaire Graham.

LE CIROUPE DUNDEE.

Le groupe Dundee appartient à la "British Crown Gold and

Coppcr Mining Co." de Victoria, C.A. Cette compagnie fut

incorporée le 29 Novembre 1909 au capital de $1,000,000 avec

Mr. Scott I. Wallare de Seattle, Wash., comme secrétaire-

trésorier, et MM. W. W. Felger, F. G. Holdcr, A. C. Pellissier.

et VVm. F. Howc comme directeurs. La propriété comprend

deux daims adjacents dont l'un, le Dundee, touche au groupe

Petty au nord-est dans la direction supposée de la veine Petty

(Diag. 3).

La formation géologique sur le groupe Dundee est la même

que celle des claims Petty, et le minerai est aussi associé à un

dykc de porphyre granitique. On n'a développé qu'une seule

veine sur cette propriété, sa direction est N. 30° E., son pendage

est 40° à 50° vers le nord-ouest, elle a la forme d'une kntille,

et sur une longueur de 10 à 15 pieds elle a une épaisseur allant de
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1 à 2] pieds. A 30 pieds au nord-ouest fie ce point ou la larpeur
est maximum ù la surface, la veine na pas plus d'un pouce
d épaisseur et elle ne peut pas être suivie sur une lonRuei.r de plus
de 20 pieds vers le sud-ouest. On a supposé que cette veine
était la même que celle du groupe Petty, parce que leur direction
est la même; cependant la preuve n'est pas faite puisque la
veine sur le claim Dundee est distinctement terminée en dedans
de 100 p:eds, au plu>. du point où elle afHeure, dans la direction
vers les daims Petty; ceci est clairement évident par le fait
que les roches sont bien expost'es sur une lisière de 100 pieds
depuis l'affleurement de la veine Dundee vers It puits Petty
et quoiqu'on pourrait voir toute veine qui traverserait cette
hsière, on n'en voit aucune. De plus, si la veine continuait
depuis le puits Petty dans la ligne de direction qu'elle a à cet
endroit, elle passerait beaucoup au-dessus de l'affleurement des
claims Dundee.

La veine Dundee ressemble à celle du groupe Petty et est
formée d'une gangue de quartz et de calcite contenant de nom-
breuses imprégnations de galène, chalcopyritc, malachite et
azurite. La roche des épontes contient aussi une quantité
considérable de ces minéraux à l'état disséminé. Au lieu de
suivre une fissure dans la partie centrale d'une intrusion de
porphyre granitique, comme dans le groupe Pettv la veine
continue près du bord d'un dyke de porphvre granitique, mais
nullepart elle ne se sépare de cette roche pour se diriger dans les
matériaux andésitiques avoisinants.

On a creusé deux tunnels, ayant des longueurs respectives
de 20 et 150 pieds, sur les daims Dundee, mais aucun deux
n'a recoupé la veine; on a aussi fait (k-ux tranchées ouvertes
On a construit un sentier de la rive du goulet Graham jusqu'au
plus haut de ces travaux qui est environ à 700 pieds audessus
de 1 eau qu'il surplombe.

LE GROUPE PELTO.N.

Le groupe Pelton appartient à monsieur R. L. Pelton de
Taliu Landing, et consiste en deux claims qui touclunt au
grcupe Dundee dans la direction de la veine de cette dernière
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propriété (Diag. 3). La formation géologique est la même

sur les daims F'elton que sur les groupes Petty et Dundee, mais on

n'y a pas rencontré de minerai.

Veines argent-plomb

GÉNÉRALITÉS.

On ne connait l'existence des veines argent-plomb dans le

district d'Atlin seulement au Mont Léonard, sur le flanc nord

duquel, dans le voisinage du ruisseau Crater. l'auteur a exami-

né deux gisements principaux de cette classe. Quand l'auteur

visita la localité au mois d'octobre 1910, il y avait une dou-

zaine de claims retenus sur le ruisseau Crater ei dws le voi-

sinage; parmi ceux-ci, ceux qui sont le mieux développés et

qui ont la meilleure apparence, appartiennent au groupe Uig

Canyon (Diag. 3). On a aussi découvert deux autres petites

veines dans les environs. On sait qu'il existe un grand nombre

d'autres veines dans la région, mais l'auteur n'a pu les visiter

à cause de la saison avancée, du mauvais temps et de l'abondance

de la neige.

Les veines examinées ont toutes la même direction et ne

varient qu'en largeur et en degré de minéralisation. Les mine-

rais se trouve" tous dans des dykes de diabase vert sombre

qui ont traversé la formation granitique environnante, et la

description ciui est donnée plus loin des gisements du groupe

Big Can>o.-. s'applique à toutes les veines du voisinage.

GROtPE BIG C.VNYON.

Sommaire.—Le groupe Big Canyon est formé de quatre

claims ciui furent localisés en 1899, et (lui apparlieiment à MM.
John Malloy, Thomas Vaughan et M. Summers. Il y a deux

veines principales sur cette propriété, celle inférieure traverse le

ruisseau Crater juste en bas des fourches du ruisseau, et celle

supérieure traverse la branche ouest du ruisseau à une faible

distance au-dessus des fourches. Kn plus, on a trouvé plusieurs

veines plus petites.

^j: *:v»! '^'--iir ' '»^-JP '.^- \'^Ly*-y-A
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Lfs veines sont en n'alitt'' des (lykc, ({< d'ui\hi>v mini-Tdhaév
qui recoupent la foriiMtion m'nirale ^'r,iiiiti.|iic. !..• dyke
supérieur minéralisé, mentionné plus haut , à mie laryt ur d'environ
30 pieds et a été suivi >ur une lonuueur d'.iu moin-; ,<.U(H) pii ds,
et partout où il affleure il a une largeur de M à 15 pi.d.->. Le
dyke minéralisé inférieur a une épais—-t de .50 pieds et a été
suivi à la surface sur une longueur .. plusieurs centaines de
pieds. Il semble qu'un tiers ou la moitié du dyke (oiisisie en
miserais tels que la palène. l'arsenopyriie, la pyrite, le ?inc, la

blende, le quartz, la calriie et l'ankérite. Ces minéraux forment
le remplissage des fissures et d'autris cavités <!ans les <l\kis,

et aussi, en certains endroits ont plus ou moins remplacé la

brèche (|ui forme le dyke.

Les veines ne contiennent que de faibles f|uantités <r,,r.

généralement moindre que S4. la tonne, mais (jn prétend (]u'tl!.s

contiennent plus de plonib et d'arcent, et méritent ([u'on y
fasse pi as de développement et une exploration plus soignée.

Formations séolo^iriues.—L^ formation géologitiue du t;roupe
Big Canyon consiste surtout en une roche graniii(|ue à texture
grossière « i de couleur claire, qui en plusieurs endroits e-t iK>r-

phyriti(iui.- et contient des phénocrstaux de feldspaths ayant
souvent plus d'un pouce de longueur. ( ette formation a été
largement envahie par des dykes de fliabasc. vert sombre, à
textun; fine, que l'on peut voir partout. Les gisements de mine-
rai se trouvent prescjue toujours dans la roche volcaniqui' in-

trusive. mais à quelques endroits on a remarqué qu'ils exis-

taient au contact de la diabase et du granité, et partout Ils sem-
blent dériver leur origine des dykes intrusifs.

Descriptions des veines.— Il y a deux dykes principaux
minéralisés ou veines sur le grouiK' Big Canyon; l'un d'eux
traverse la branche de droite du ruisseau Crater à envi.-- in ,500

ou 400 pieds en amont des fourches du ruisseau, et l'autre ren-

contre le ruisseau principal à une faible distance en aval de»
fourches.

Veine supérieure.—Le dyke supérieur a une direction X.
40"E. son pendange est à 80° à 83° vers le nord-oue^t, et a une
épaisseur moycinie d'environ 30 pieds et a pu être suivi à la

surface sur plusieurs centaines de pieds. Ce d\ke où on l'a

«^^^S^^K?T!^^^T!^î^^^57^
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explora, sur la rive gauche du ruisseau fx-ut se- divi...r en troisbandes parallèles ou zones d'environ égale épaiss.-ur Tazone sup^-neure a été .soumise à des faill-s rép^-té -s er^nsistma-nenant surtout de fragment, brèches, cimentes enscmb e

TnUem'l '"" '''' ^"^"^' '^^ f'""-'"'"" '^" ---^ ahant

du dykc. Le Ih,H suixneur du dyke consiste donc surtout der^ e ,u. va en dnn.nuant graduellement jusqu'à une distance

veine.
' "" ^ " ""' P'-^'^'«"»""nce de matériaux de

La .one mé-diane du dyke contient la masse du minerai nui
^^

présente en partie dans une ou plusieurs veines-fissures ëdans de nombreuses petites veines, et aussi juscjua un c.r aLJegré. en massifs ou amas de forme irré^^uliére entre les ÎTments brèches ou à leur place Le r,.nl

.

V / ^

^'
„ » • •

I

" «* 'lui piate. Le replacement métasomat nuees .c. cla.rement illustrc^les fragments de roche Txi ant

Lmt mS 'T'TT '^'P"'^ '^^'^ ''- consistent entt !ment de matériaux du dyke originel jusqu'à d'autres qui sontcomplètement altérés en minéraux secondaires et avan euorme ong.nelle nen conservée-. La galène et l 'ar^-nopyri"(pynte de fer arsémcale) sont les minéraux prédominants mds
.1 y a auss. de la pyrite, de la blende et de l'ankérite. Fn plusd ces mmeraux ,1 y a une certaine quantité de quartz et de cd

^1 Rangut du m.nera,. En certams endroits cepc-ndant. le mineraine ..,nt,ent n. quartz, ni calcite. et dans un des tunnels creusédan> le ,!vke on a trouvé un massif de 4 pieds d'épaisseur formépresqu'ennèremcnt de galène.
h-, scur lorme

afiectï maisll'
'"'ï'"" '" ^^'''-' "'°"^ ''' ^^ ^^'^'^--t

viron l' n . ,• ? "^^ '""'
'' '' ^ ""^ ^^'"^' ^^ "^in^^rai d'en-viron

1 p ed d épaisseur formée surtout de galène, d'arséno-pynte et de roche de dyke altérée
Vei.e inférieure.~Le dyke minéralisé inférieur du groupeBig Canyon a une direction N 40° F Pf r^„„,^

K'oujjc

de 80° ^ on° , , i j P*^"" ^*^"^ "" anglede «0 à 90 v.rs le nord-ouest, il a été suivi sur une loneucurd au moins 3.000 pieds et il neuf nenf £f™
'ongucur

I •„ ^ ,
p us II u peut peut-être se continuer puslom e sa largeur a de 8 à 15 pieds. Ce dvke, d'une maSgénérale, ressemble beaucoup au dyke sup^ri^t. qui vien" dÏre
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décrit, mais il n'est pas caractérisé par des zones distinctes et des

bandes persistantes, et le minerai varie de place en place étant

cependant meilleur au mur. Il y a de 4 à 12 (lieds de ce dyke

qui sont fortement minéralisés surtout en jjalène, blende et

arsénopyrite, mais il y a aussi de la pyrite et de , chalcopyrite

(Pyrite de cuivre). Comme dans la veine supt-rieure le minerai

se présente dans des tissures et des cavités irrégulières, et forme

aussi des massifs et des amas irréguliers, etc., qui remplacent la

roche originelle du dyke. Dans le remplissage des cavités il y a

beaucoup de quartz et de calcite, mais ces minéraux font

presque entièrement défaut où les procédés métasomatiques ont

agi avec efficacité.

Autres veines.—En plus de ces deux massifs principaux

il y a un bon nombre de jjetites veines, qui ont généralement

quelques fMDUces d'épaisseur, qui ont la même apparence générale

et les mêmes caractéristiques que les grands gisements.

Q'igine des gisements.—Dans les gisements du groupe Big

Canyon aussi bien que dans ceux d'ailleurs dans le voisinage, le

remplissage des cavités et des fissures et replacement de la roche

originelle a été mécanique dans la production des gisements de

minorai; mais, des deux procédés, celui de replacement semble

avoir été le plus effectif.

Un fait frappant en relation avec ces gisements est la

persistance des failles et de la minéralisation subséciuente atta-

chée aux dykes andésitiques. En un endroit on a >uivi une

faille, ou plutôt une zone de faille, sur une longueur de plus

de 3,000 pieds et sur toute cette distance elle est restée confinée

à un dyke qui n'avait pas plus de 15 pieds de largeur; et nulle

part, comme on devait le prévoir, la faille n'afïectait les roches

granitiques de chaque côté. Ce phénomène parait dû à une

ou deux causes. En premier lieu, il semble y avoir un certain

nombre de vieilles lignes de faiblesse bien définies d.ms la forma-

tion géologique de cette localité, et à l'époque de l'intrusion

andésitique les principaux dykes ont suivi ces lignes, et depuis

cette époque les différents efforts qu'a subi la crofite terrestre

à cet endroit se sont produits .suivant les mêmes lignes. Il

se pourrait aussi que la matière du dyke soit plus cassante

et moins résistante aux forces en action (juc le-; nxlus grani-
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tiques et que pour cette raison les fractures se soient produites

surtout dans les dykes. Quelle que soit la cause, il est évident

que les failles se sont produites suivant ces lignes durant une

longue période, à partir de l'intrusion andésitiquc jusqu à

l'époque actuelle, et au moins longtemps après que la masse

de minerai se soit déposée dans les dykes, car on a trouve des

filonnets plus récents qui coupaient les gisements dans prati-

qucmeni leur condition actuelle.

reneurs.-Lv^ minerais des deux plus grands gisements

du groupe Big Canyon ne contiennent c,ue de petites quantités

d'or généralement moindres que S4. la tonne. On prétend

qu'ils" r-ntiennent plus de plomb et d'argent quoiqu on ne

connai^-c pas définitivement la • neur moyenne de ces métaux;

cependant d'après les renseignements obtenus on pense que

quoiqu'ils soient des minerais à basse teneur ils sont cependant

assez étendus et contiennent assez de plomb, d argent et d or

pour en pousser plus loin l'exploitation avec soin:

Développement.-^^ a creusé deux tunnels dans la veine

supérieure mais on n'a pas pu en déterminer les longueurs

respectives à cause de la glace qu'il y avait dedans, mais ils

ont probablement une longueur totale de plus de 100 pieds.

On a creusé un puits d'environ 40 à 50 pieds dans la veine infé-

rieure ainsi que plusieurs tranchées ouvertes et des^ excavations

peu prof<mdes à ciel ouvert. On a commencé deux tunnels

en travers mais on n'y a pas encore rencontre la veine de

minerai. Il y a en plus un bon nombre de tranchées ouvertes,

etc.. à différents points sur la propriété.

AUTRES GISEMENTS

Un dvke traverse le ruisseau Crater à environ 300 pieds

nlus bas, en , itude, que l'affleurement de la veine supérieure

sur le groupe Uig Canyon sur la fourche droite du œurs ^ eau.

Ce dvke a une direction X. 27° E., son pendage est 80 à 90

vers le sud-est, et a environ 5 pieds d'épaisseur. Ou .1 affleure

sur la rive droite du ruisseau, le minerai a environ 2 pouces

d'épaisseur au toit du dyke. et sur la ri^e gauche où on prétend

que le minerai est beaucoup plus épais, on a creuse un petit
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tunnel, qui, lorsqu'on l'a \isi[é 6tait icllt nu'nt avance'' qu'on

n'a pu voir lo toit du dyke. Lv minirai ([u'on a vu rcsàfniblait

beaucoup à celui de la veine du Big Can\on.

A environ 1,500 pieds à l'est des afileurenunts sur le groupe

Big Canyon sur le ruisseau Crater il y a un autre ilyke ijui

a environ 6 pieds d'épaisseur, dont la direction e^t N. 40' E.

et qui a une altitude presque perpendiculaire. Ce (hke a été

soumis à des mouvements (jui ont formé des failles et des brè-

ches, à tel point ciu'il est maintenant presqu'eiuièren\ent formé

de fragments de roche plus ou moins cimcntéb de quartz, calclte

galène, arsénopyrile et blende. Kn certains endroits, les miné-

raux secondaires constituent environ la moitié du remplissage

entre les éfx)ntes granitiques. On y a cr usé un puits d'en-

viron pieds de profondeur.

En outre de ces gisements, on croit qu'il en existe un certain

nombre d'autres semblables dans le voisinage ayant quelque

valeur, mais à cause de la saison avancée et de la température

inclémente, il n'a pas été possible à l'auteur de les visiter.

Veines de Cuivre

Généralités.—On ne connaît de veines de cuivre dans le

district d'Atlin qu'à un seul endroit situé dans le coin sud-

ouest de l'île au Cuivre dans le lac Atlin (Diag. X). Les frères

Laverdière ont tenu des claims à cet endroit pendant un certain

nombre d'années, mais ils les ont laissé tomber en 1910.

Formations géologiques.—La formation géologicju 3n-

siste en basaltes à divine rouges et verts, à texture gi.,.jsière

et en tufs: les tuffs r pendant sont prédominants et en certains

endroits sont formés presqu'entièrement de fragments de basalte,

mais ils passent insensiblement à des roches bétiimentaires.

Les basaltes rouges varient en couleur depuis k' brun rouge

au vert rougeûtre et ont l'aspect franchement basaltique. La

pâte est toujours cryptocristalline et contient des phénocris-

taux d'olivine et d'augite ainsi (jue des particules de fer et

quelquefois du cuivre natif; tous ces éléments sont bien \isibles

à l'œil nu. En certains endroits la pâte diminue et la roche

prend une apparence franelunient granulaire.
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Au microscope, les échantillons typiques de basalte rouge

sont composés surtout de plagiodase basique, d'augite, d'olivine

et d? minerai de fer. Les fildspalhs se présentent en formes

tabulaires mâclées albite ciuilciue peu altérés en saussurite.

Les phénocristaux d'augite sont surtout idiomorphes ei d'appa-

rence assez fraîche. Les individus originels d'olivine sont

idiomorphes, mais sont presque entièrement altérés en .ser-

pentine, calcite et magnétite. Le feldspath, l'augite et l'olivine

avec leurs produits de décomposition existent aussi dans la

seconde génération et ils forment avec le minerai de fer, la

pâte qui forme depuis un septième à la moitié de la rochr entière.

Le minerai de fer, ((ui est associé au cuivre natif, constitue

en certains endroits la plus grande partie de la pâte.

Les basaltes verts sont de couleur vert olive sombre carac-

téristique, et ne diffèrent des basaltes rouges que par leur teneur

moindre en fer qui leur donne leur coloration rouge.

Les veines.—U existe un certain nombre de veines depuis

une fraction de pouce jusqu'à 6 pouces d'épaisseur sous lorme

de fissures dans ces roches basaltiques, et ces veines consis-

tent surtout en calcite, mais, en certains endroits, contien-

nent des particules et des ama; de cuivre natif, dont le plus

gros connu, pesait, parait-il, environ 40 livres. Il existe aussi

sous forme de produits d'oxydation du cuivre natif, de la mala-

chite (cuivre vert), de même que quelques rares particules

de cuprite (oxyde rouge de cuivre), et de la ténorite (oxyde

noir de cuivre).

Origine du cuivre.—Le cuivre aussi bien dans les veines

que dans les basaltes avoisinants s'est sans doute formé ou

s'est déposé sous la forme native tel qu'il existe maintenant

car il n'y a aucune évidence, telle que des restes de sulfures

non oxydés, pour indiquer que ce minéral est le pnxluit tl'une

zone d'oxydation. La magnétite qui accompagne le cuivre est

généralement assez fraîche, et les roches et les veines ne sont

que légèrement oxydées sauf à la surface; de même le cuivre,

tant à la surface que dans les différents travaux de mine, est

tout natif s.uif il la surface où il y a quelques produits d'oxyda-

tion. De plus, quand même ou n'aurait aucune autre évidence

pour montrer que le cuivre est un minéral primaire, on sait
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que partout dans ci- district du iif.rd où Us .aux de surface sont
froides et par conséfiucnt chimi(|uement inacti\cs, les proc«lés
d'oxydation aiiissfnt très lentement, et on n'a rencontré aucun
gisement où il n'existe pas de minéraux primaires à 1(1 pieds et
généralement à 1 ou 2 pieds de la surface, i'ar cunM-(|uent il

est peu probable que sur l'île au Cuivre l'oxydation aurait réussi
si complètement à altérer les minéraux de cuivre orii;iii<'Is,

tant dans les veines que dans la HM-lie avoisinante. qu'il n'en
resterait plus aucune trace. Il seinl)le donc sur de dire <]uv
tout le cuivre dans cette localité >'est déposé à l'état natif.

Il reste à déterminer si dans la roche le cuivre <>t un élément
primaire ou ^'il y a été introduit après leur mise en pl.ice. < omme
ce minéral est inlimenient as>ocié au fer <|ui e:^t (.rtainement
primaire dans les basaltes, il semble que le cin\ re a dû avoir
la même origine. Cependant le cuivre, tant dan^ Ks \eiius
que sur les éponto, est le même et celui des veini -^ dont la gan-
gue est d" la calcite e^-l : ans auci;r. doute s<condaire aux ba-altes.
Certains ont supposé (iia la veine de cuivre a\ait été lav.'> à
partir des étiontes où ce minéral e>t un élément primaire. Si

ceci était \rai le cuivre devrait décroître dans les épontes en
s'approchant des , ines. Par contre, c'est le contraire qui a
lieu, ei le cuivre est beaucoiq) plus abondant d.ms les basaltes
avoisinant les \eines et les autres fissures. Il M-mble donc
évident que tout le cuivre, dans les épontt s aussi biin ^iw d.ins
les veines, se déposa en même temps et s'est intnKluit au moven
de solutioas montantes (|ui dérivaient leur tent ur K c\ minerai
du magma basaltique chaud sous-jacent, et que la ijrande (|uan-
tité de minerai de fer dans le- parties plus froides supérieures
(les basaltes a fait Précipiter le cui\re à l'étal :!.itii.

Importance rcoiionuquc— lx- cuivre découvert ius(|u'à pré-
sent dans ce- \eine-; n'e-t pa< en quantité suffisante pour être
d'une importance commerciale, et bien (|u'on pi use tpie le cuivre
natif soit asse^ largement distribué dans les bas.ilte-; rouges
dans le coin sud-ouest de l'île au Cuivre 1 1 (U> autres îles avoi-
sinantes, cependant, d'après les analyses (|ui ont été faites, il

ne semble pas (pie le cuivre existe en (pKintité sutfis.inte pour
qu'on pousse plus loin l'exploitation de ces roche- ou des veines
qu'elles contiennent. Il est possible cependant riii ,.n rencontre
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dans cette ceinture de basaltes des points où le cuivre est en

plus grande abondance qu'aux endroits exploités jusqu'à présent.

Veines d'antimoine

On a t: luvé des veines d'antimoine qu'à un seul endroit

dans k- district d'Alliii. et cet endroit est situé sur la rive ouest

du bras de Taku à euNiron 10 milles en bas (au nord) de Golden

Gale. Messieurs James Johnston et C. B. Dickson y ont res-

pectivement Icxwlisé deux daims, ce sont le "Lake Front" et

r"Aniim<)ine" (Diag. 3).

I.e minera' se présente sous la forme de veines qui, d'une

manière générale, sont en concoidance a\"ec les plans de stra-

tification (le ta roche encaissante presque horizontale et composée
surtout de schistes argileux, gris sombre ou noir, à texture fine,

appartenant à la formation Laberge du Jura-Crétacé.

La veine principale a 3 à 4 pieds d'épais et est formée sur-

tout de quartz et de stibine (sulfure d'antimoine^ avec aussi

un peu de galène, elle contient aussi quelques fragments de

schiste ai lieux intercalés. Kn certains endroits les matériaux

de la vei; . occupent la largeur totale de la veine, mais ailleurs,

des lits de schistes argileux séparent les veines de quartz et

constituent environ la moitié du massif de minerai. Le quartz

est généralement fortement minéralisé.

Il \ a en plus, un certain nombre de petites \eines qui ont

depuis une fraction de pouce jusqu'à 2 ou 3 pouces à une distance

nioiiitlre <iul' 6 pieds du bord supérieur de cette veine.

(onuin CCS minerais affleurent praii(iuement à la haincu.-

de l'eau et (juils ont une allure horizontale, on ne sait pa> s'il

y a d'autres \cines en dessous du gisement principal. La rociic

en place est au~'^i à cet endroit recouverte presc|iie partout de

dé[iôis superficiels appartenant à l'époque Pléistocène ou à

l'époque Réceiite, de sorte qui l'on n'a pas pu suivre les veines

sur des longueurs supérieures à 10 [lieds à la surface. Le seul

tra\ail de dé\elo[)peinent dans ces veines consiste en une galerie

d'environ 15 pied.i dv longueur, de sorte qu'on ne connaît que
peu de cii'>s',> concernant ces gisements.
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Gisements de contact métamorphique

GÉNÉRALITÉS.

int^r^"/
*'''" -^ "^^^ gisements de contact métamorphique d'unintérêt économique en une seule localité du district d'Atlin et

elle est ..tuée sur le ruisseau Hoboe près de l'extrémité supé-
rieure du Canal Torres, un bras du lac Atlin (Diag 3)

viron^?.n"!,"'''^"n"'''^,'"
"°^"" ^ """ '^^^^"'- '""y^""'^ 'l'en-viron un dem.-m.IIe, elle est planche et elle contient de nom-

breuses pra, ries marécageuses qui sont le résultat, jusqu'à un
certain degré d'écluses de castor construites à différinÏÏ points

etc d'T'p'r"--
^" f''^^^^' '^^ ^i"^^^^'^-- ^1- -'S-

Mn:.^f
P^'é«^0'q"e inférieur (?) appartenant au groupe duMont Stevens occupent apparemment le soubassement d'une

partie considérable de la vallée, et sur une distance approxi!mative de 2 milles du canal Torres. ils s'étendent aussi'sur le
flanc ouest de la vallée. Voisines de ces roches, à l'ouest il ya les roches intrusives granitiques de la chaîne Côtière qui for-ment les hautes collines escarpées à l'ouest et au sud Lesgisements de contact métamorphique se trouvent dans les roches

g"ani^^"u^''""
""'' '^ '*="^ '^°"^^" ^^- '- ^-hes intrusives

Les groupes de claims Laverdière et Callahan sont localisés
le long de ce contact (Diag. 3).

"^<»"«-s

LE CROUPE LAVERDIÈRE.

frèrefM'"'-'"~i'
.^^P' laverdière appartient aux trois

frères. Me=c.eurs Noël. Frank et Thomas Laverdière. et consistede SIX claims et deux tractions. Trois de ces fractions furent
ocahsees en 1899 et sont devenues depuis des concessions dela couronne. En plus de ce gisement de contact décrit ici

TJu'ZT"' "" ''"'"^^ '^'"^^^'" ^"•" ^"^'^ P™P"été et ellesont été décrites au chapitre des " veines à or-argent "
Les

principaux travaux sur le groupe Laverdière sont situés sur
le bord occidental de la vallée du ruisseau Hoboe. à lU ù ^
milles de 1 embouchure du cours d'eau.

"

10a
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Formations géologiques.—Les roches du Mont Stevens

qui affleurent sur le bfjrd occidental de la vallée consistant

surtout d'amphiboiites schisteuses à texture fine et de couleur

verte, de schistes verts et de calcaire. Recoupant ces roches,

à l'ouest et au sud-ouest de celles-ci, on rencontre les roches

intrusivcs granitiques Je la chaîne (Jutière qui sont surtout

des granodiorites de couleur claire ou rose et à texture gros-

sière. Le minerai existe de préférence dans les roches plus

vieilles et près de leur contact avec les roches intrusives.

Description des gisements.—Le gisement a à un endroit

une épaisseur approximative de 150 pieds, et partout où on

a vu une section des roches en-dessous des roches intrusivcs

granitiques, on a trouvé 30 à 40 pieds de minerai; on y trouve

surtout de la magnétite, de l'hématite, de la chalcopyrite,

de la télraédrite, (cuivre gris), de la malachite, de l'ér^thrine

et de divers silicates parmi lesquels on rencontre un grenat

jaune apparemment du grenat grossulaire, et de la biotite.

On a fourni des échantillons typiques de ces minerais à Monsieur

R. A. A. Johnston, minéralogiste de la Commission Géologique,

et voici la description qu'il en donne: " Ces minerais sont

formés d'une association de magnétite, chalcopyrite, et de

quelques petites quantités de tétraédrite avec de la gangue

altérée formée de carbonates divers et de silicates de composi-

tion indéterminée. Les minéraux les plus importants dans

ces échantillons sont quelquefois suffisamment bien développés

pour permettre de les reconnaître facilement, mais d'une manière

générale, ils sont si intimement mélangés entre eux et avec

la gangue c|u'ils ne peuvent être séparés que très difïicilemcnt;

ces mélanges sont quelquefois si intimes qu'ils présentent à

première vue un aspect homogène; ces mélanges intimes n'affec-

tent pas seulement les aspects des différents éléments mais ils

modifient aussi grandement les couleurs de l'oxydation; ceci

s'applique particulièrement au cas de la chalcopyrite qui se

ternie en prenant une couleur brune et prend presque l'appa-

rence de la pyrrhotine."

La roche, qui a été altérée et remplacée dans la formation

du minerai, semble être surtout, sinon entièrement, le calcaire

qui existe en lits de difïérenies épaisseurs dans la formation
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du Mont Stevens. mais en certains endroits le calcaire a presque
recristalhsé et s'est transformé en marbre.

La meilleure exposition est peut-être sur le claim Frenchur lequel on a creusé un tunnel en travers de 188 pieds delongueur dont 130 pieds sont dans le massif de n.inera cem.nera. donne à l'analyse 1-65 à 6% de cuivre et oT^^nsequ une grande partie va donner en moyenne de 2 à 4^- n!!
a rencontré dans le tunnel de nombreuses failles dont lesVlénli-
cenients sont entre quelques pouces et c,uelr s pad. cecia donne comme résultat que certains blocs de minerais' sontenus en contact avec d'autres roches. Le gisement s'étendjusquà quelques pieds du contact de la granodiorite qui estenv.ron à 50 pieds au-dessus de la vallée

haut*l''r''''T>-
"?*''"'' ''" P'"^' ^" *"""^'' f'-^"'^h vers lehaut de la vallée, le contact avec son minerai associé, en per-sistant dans la même direction, s'étend dans le fond de la vallée

duTui'est!"
'"'' ""''' '' '^'"'' Probablement sur les collines

mais
,1 na pas ete poussé assez loin pour rencontrer la partiepnncpale du massif de nùnerai. Le minerai affleure c pendantau-dessus du tunnel et il a une épaisseur de 40 pieds et "escompose surtout de magnétite granulaire, mais' conti n depe .tes quantités de chalcopyrite et de malachif. ainsi quede

1 erythnne (cobalt bloom) qui est disséminé à certains en iroitsdans le mmerai et ailleurs forme un enduit sur !es surfacesexposées aux agents atmosphériques. Le minerai ic , cimesur ecla.m voisin French plus haut dans la vallée s'13sur e flanc de la colline jusqu'à une distance de quelq e ^sdu ontact entre les roches schisteuses et granitique
. qui es

l tun'n'ÏdrHoT"^
'°"' '' '' "^"'^- ^^^ '^'--' ''^^

1 f . L f'
°'^ ^''""^^"' "^"'"^ ^'e cuivre que celui

""r^-^-t.!^
n'a probablement pas une moye::ne supé^

/C- lout le mmerai sur le groupe Laverdière estsuppose contenir des petites quantités d'argent et d'or
Ungtne et âge des gùemenis.-En étudiant l'origine deces gisements, nous avons été frappés par un certain nbrede points bien définis. En premier lieu les minéraux qui forment
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le massif ou les massifs de minerai sont surtout de la magnétite,

du fer spéculaire, de l'hématite, de la chalcopyrite. de la tétraé-

drite, de la pyrite, du grenat-grossulaire, et d'autres silicates

complexes. Cette combinaison d'hématite et de magnétite

avec des sulfures est très caractéristique des gisements de con-

tact métamorphique et est pratiquement inconnue dans les

veines de fissures. De plus, quand ces minéraux se présentent

avec le grenat grossulaire et d'autres silicates associées, il se

produit une association qui est un vrai diagnostique des dépots

de contact métamorphique. Ces minéri.ux peuvent se pré-

senter individuellement dans les minerais d; métamorphisme

régional, mais il est peu probable qu'un gisement de métamor-

phisme régional puisse contenir en même temps, et dans un

espace de quelques pieds, tous ces minéraux qui sont carac-

téristiques exclusivement des gisements de contact métamor-

phique.

De plus, ces minéraux ne se présentent qu'au voisinage

du contact intrusif de la granodiorite, et ont été sûrement pro-

duits par substitution au calcaire de la formation du Mont

Stevens. La planche XXXII montre les minéraux, surtout

le grenat et le minerai de fer, qui pénètrent et se substituent

à la roche originelle.

Il ne semble y avoir aucun doute qus ces minerais doivent

leur origine au voisinage de la granodiorite, et que les maté-

riaux qui les composent furent empruntés au magma de la

granodiorite, car les clacaires et les schistes avoisinants ne con-

tiennent pas suffisamment de fer, de cuivre, et de soufre pour

les produire.

Les pétrographes s'accordent pour attribuer la cause du

métamorphisme de contact à la chaleur du magma fondu et de

l'eau qu'il contient. En plusieurs cas il n'y a aucune trace

d'apport de la part du magma, tandis qu'en autant d'autres cas

il y a eu des apports importants. La quantité de matière em-

pruntée au massif intrusif semble due surtout à deux circons-

tances, la quantité de vapeur d'eau dans le magma igné, et la

susceptibilité de la roche envahie. Dans un grand nombre de

roches intrusives, il peut n'y avoir qu une faible quantité de

vapeur d'eau et ainsi l'apport de matière dans la formation
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envahie peut être faible, et alors le P^^.-^^' ^'^^^^'^^
surtout dû à la chaleur de la roche; s., ce^ndant. la ^apcu^

Jeau est abondante, l'apport de matière {K-ut être con^uKrahle.

Us eaux magmatiques varient aussi beaucoup; quelque.-unes

obtiennent de grandes quantités de bure, de fluor, de chlore

:; tandii que'dautres nen ont pas. ^^onUcnnc^^no^

du soufre, du cuivre, du fer, et de. minéraux a.soc.é. à et»

d"rnï"s. Ainsi on trouve une grande variété de gisements

(le contact métamorphique.
^vpr.Uére et

Les minerais de contact sur les propné es LaNc d.cre et

(-illahan sont, par conséquent, tout probablement du. i des

vlurs magnétiques riches en fer. cuivre, et sou re. qu. sont

Zruntés au ma'gma granitique. Si ceci ^t v- les gu^^ent^

sont formés durant la période de refroidissement du batho

...rgranitique. qui, comme il a été expliqué au chapitre de la

•Géologie Générale", croit-on. a pris naissance à Upoquc

Jurassique et probablement à la fin de cette époque.

GROUPE CALLAHAN.

Le groupe Callahan (Diag. 3). appartient à Madame Cal-

lahan il est formé de six daims qui touchent au groupe Lavtr-

dtrc u no d et s'étendent vers le nord jusqu'à Textrémite

s'pSrirure du canal Terres, connue sous le nom de baie de l Ouest^

Le contlct entre la formation du Mont Stevens et les roches

^ntrusives de la chaîne Côtière passe à travers ces daims, mais

U rtcaché presque partout par les matériaux superficiels et la

or^ • partout o?ce contact affleure, cependant, il y a .lu minera.

Ïan^le'vlinage et il ressemble beaucoup ^ -Imje on ^uve

sur la propriété Laverdière. Ces gisements n ont pas tte at

-do pé'du tout, on a fait un travail ^'évaluation sur^d^érents

veines de quartz qui ont généralement la forme de lentille Le»

V in se présentant surtout dans des roches schisteuses, de cou

hùr verte et n'ont généralement que quelques pouces d épas-

sX ce^ndant en certains endroits elles ne montrent générale-

r:,:nt qFune faible quantité de pyrite mais on prétend qu dles

contiennent aussi de l'or.
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CHARBONS

(.ÉNÉRALITÉS.

On n'avait trouvé aucun charbon en place dans le district

minier d'Atlin avant le 1er octobre 1910, mais on avait trouvé

de grandes (luantités de charbon flotté et lavé près du sommet

des montagnes Sloko, ;\ un point au nord-est au-dessus de l'ex-

trémité infériiure du lac Sloko et on a localisé un certain nombre

de claims généralement connus sous le nom de claims du lac

Sloko, qui couvrent les couchts de charbons qui sont supposées

exister dans cette localité. La nature des morceaux de char-

bons détritiques montre qu'il ne vient pas de loin, et le conglo-

mérat Tantalus (cjui est associé aux couches de charbon partout

où on le trouve dans le sud du Yukon), affleure immédiatement

au-dessur- du charlxm flotté; il semblerait <lonc qu'il ne faudrait

que peu fie travail pour mettre ;\ nu les couches qui ont fourni le

charbon flotté. Comme le charbon flotté et le conglomérat

Tantalus ont été trouvés près du sommet de la montagne, les

couches (luand on les trouvera, ne pourront pas être exploitées

d'une manière profitable à moins qu'on les localise à des points

plus bas et plus accessibles.

On a trouvé le conglomérat Tantalus ailleurs dans le dis-

trict d'Atlin, et il est très probable que l'on trouvera encore du

charbon en d'autres endroits dans le voisinage des présents

claims du lac Sloko.

On nous assure qu'il y a une couche de chargon de 4 pieds

d'épaisseur sur la rivière Taku au sud du district minier d'Atlin.

CI.A1MS I)U I-AC SLOKO.

Kn lOOM, Monsieur Alex. McDonald fut informé par des

Inf'iens de la présence de charbon Ihjtlé près du sommet sud-

est des montagnes Sloko et ;\ un point au nord-est et au-dessus

de l'extrémité inférieure (est) du lac Sloko. Depuis cette date

dix claims ont été localisés dans le voisinage i)ar Alex. Mc-

Donald. Norman McI.e(Kl. James Johnson, M. A. Dickson,

J. Dunham, M. VVynn Johnson, David Gibb, E. Lambert, N. C.

i
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«^V'hfflinR et Samuel Johnson. Sept de ces claiins appartien-
nent aujourd'hui ;\ la Amalgamated Development Conipany
de Vancouver, C. A

.
.i. ^ .n! .yntrolés par elle

Les roches q , afHi'urenf ...r
'

-s rives ou sur les collines
au-dessus de l'exti mi-;' inféne irc lu lac Sloko sont surtout des
coulées volcaniqui .-, des uiiTs, < e couleur grise ou jaune sauf
quand ils sont te.... s .i'.v. le de fer. Leur composition les
place entre les rhyolites et les andésites, et In-aucoup d'entre
ei:.'. pourraient ainsi être désignées sous le nom de latites ou
de tuffs latitiques. Il y a (luelques dykes de basalte (]ui recou-
pent ces matériaux mais ne forment pas une partie ••ss<'ntielle

de la formation géologique générale. Les coulées de lave sont
prescjuc horizontales le long des lianes de la vallée du lie Sloko,
et donnent naissance ;\ des bancs ou terrasses (|tii forment d'im-
menses marches sur les .ntes de la montagne. Ces roches
s'altèrent facilement sous l'influence des agents atinosphériciues
et elles décrépitent rapidement, en donnant naissance :\ un
talus qui à son tour se décompose en formant des matériaux fins

comme de la n iidre. Les montagnes ont donc, en plusieurs
endroits, un aspects déchiqueté et abru|)t, ce qui donne au
paysage une apparence sauvage et imposante.

Les roches volcaniques s'étendent vers l'est au bas de la
vallée de la rivière Sloko, la décharge du lac Sloko, sur une dis-
tance d'environ 2 milles, où les roches sédimentaires, apparte-
tenant à la formation Laberge du Jura-Oélacé, affleurent et
de l;\ elles continuent vers le bas de la vallée au moins sur une
distance de plusieurs milles. Les lits de la formation Laberge
existent aussi sur les pentes de la montagne sur le côté nord de
la rivière Sloko, où elles s'étendent jus(]u'i\ une élévation de
2,550 pieds au-dessus du lac Sloko ;\ leur affleiiretnent le plus
au nord-ouest, à environ 2V2 milles vers le nord-est à partir du
coin nord-est du lac. A cet endroit il n'y a (lu'une étroite
langue de ces roches (jui n'aient été enlevées par l'érosion et par
les procédés d'altération pur les agents atmosiihériciues, ap-
partenant aw manteau originel île roches volcaniques et celui-ci
est encore entouré et recouvert sur trois côtés par des lits hori-
zontaux qui cachent les parties restantes dt s rociies de la forma-
tJon Laberge au nord, à l'est et ;\ l'ouest.

k
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Les lits sédimentaires quand ils affleurent ont une direction

N. 70° O., et pendent vers le sud-ouest sous un angle de 20° à

50° et consistent surtout de schistes argileux fins de couleur

sombre, de grès et de greywackeset comprennent aussi, près du

sommet de la chaîne, des conglomérats sombres qui appartien-

nent aux congolmérats Tantalus, formés entièrement de cailloux

de quartz, de chert et d'ardoise, généralement solidement ci-

mentés ensemble. Toutes les couches importantes de charbon

que l'on a trouvées dans le nord de la Colombie Anglaise et dans

le sud du Yukon se trouvent associés à ces lits de conglomérat

Tantalus.

La partie la plus supérieure de cette surface sédimentaire

que l'on vient de décrire, est presque partout recouverte de

plusieurs pieds de matériaux de décomposition et d'altération,

emprunf's aux roches volcaniques et sédimentaires, surtout

volcaniques, environnantes et sousjacerite-, qui sont des sables,

de la boue, et de l'argile; c::s matériaux en certains endroits

contiennent une certaine quantité de charbon lavé qui se pré-

sente quelquefois en lits plus ou moins mélangés avec les autres

produits d'érosion et de décomposition, et près du sommet de

la chaîne on a trouvé des lits de lignite et de bols carbonisé

ayant jusqu'à 6 pouces d'épaisseur. )n a d'abord cru que ces

lits de charbon détritique étaient des couches de charbon en

place, mais après une plus minutieuse inspection on s'aperçut

qu'ils n'étaient que du charbon flotté.

Quand nous avons visité cette localité vers la fin de sep-

tembre 1910, les couches de charbon flotté n'avaient pas encore

été découvertes, mais on prétendait les atteindre par un peu de

travail. Les morceaux de charbon trouvés ont le caractère

lignitique et ferait un bon combustible. Ce charbon, s'il était

trouvé en place, serait difficile à exploiter parce qu'il est situé

sur le sommet de la montagne beaucoup au-dessus de la ligne de

boisage et dans une partie presque inaccessible du district. On

devrait s'efïorcer de suivre les couches, quand on les aura dé-

couvertes, jusqu'à la région plus accessibles de l'est ou du sud-

est, dans les vallées de la rivière Sloko ou de ses tributaires,

où il pourrait être payant d'exploiter le charbon, si on le trouve

en couches nettes et d'une bonne t'paisseur.
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AUTRE CHARBON.

On peut s'attendre à trouver du charbon partout où on
rencontre les conglomérats Tantalus, surtout où il en reste des
lits d'une épaisseur raisonnable. Le côté sud de l'extrémité in-
férieure du lac Sloko et les collines le long de la rivière Sloko
sont des localités qui devraient être examinées avec soin.

On a trouvé les conglomérats Tantalus sur un sommet [jeu
en évidence sur le côté sud du goulet Graham à environ 5
milles au sud-ouest de Taku Landing, mais il ne reste que 30
pieds de lits, les parties qui les recouvraient ayant été en'evées
par l'érosion; cependant il est probable qu'il y a encore de ces
conglomérats plus loin vers le sud et le sud-ouest, où on devrait
aussi trouver les couches de charbon qui les accompagnent.
Ceci devient de plus en plus probable puisqu'on a trouvé durant
la saison dernière des petits morceaux de charbon dans un des
ruisseaux qui se jettent sur le côté nord du goulet Graham.

De plus, des prospecteurs apportèrent à Allin un morceau
de charbon solide et ferme, apparemment bitumineux, t>esant
entre 20 et 30 livres, et on l'exposa dans les bureaux du Com-
missaire pour l'or; on a rapporté que cet échantillon avait été
enlevé à une couche de 4 pieds sur la rivière Taku, à 12 milles
en amont de la p' «avigable en canots à environ 30 milles de
Juneau.

«



t..md!^

J



143

INDEX

2

:2o

139

06

77

58

125. 126

Page
Adcmellitc, terme employé par Brogger 66
Alcxaniier, Capt. Jas., remerciements à
Alvine claim

Amalgamated Development Co.—rlaims de charbon au lac Sloko
Analyses, roches intrusives de la chaîne Côtière
Analyses, rcx:hes intrusives de Klusha
Analyses, cherts du groupe de Taku
Ankérite

Antimoine 12 34 yj 93
Antimoine claim d' 132
Antimoine veines d' 132
Arsénopyrite 125, 126, 129
Analyse, gisements de la montagne Boulder 119
Analyse, minerai du claim Brolhon 120
Analyse, minerai des mines Impériales 116
Atlin, historique du terrain aurifère d' 1,6
Ailin, location et superficie du terrain aurifère 4
A^nrhe 12i, 12-', 123
AfS"-'"' 12, 84, 105, 1 1

2

Argent, claim Alvine 120
Argent, claim Brothon 120
Argent, mines Impériales 114, 1 16
Argent, grou[)e Laverdière 13S
Argent, groui^e White Moose 107
Argent-plomb, veines d' 1 24

B
Beavis, mine de 117
Bibliographie 7

Big Canyon, groupe de 124
Big Horn, claim de 110
Biotite 134
Birdie, claim de 113
Ï*''^"<J<^ 12s, 126, 127
Boulder Mountain, daims de 118
Braeburn, calcaires de 59
British Crown Gold and Copper Mining Co 122
Brothon, claim de ]20
Brown, Edwin, localisa mines de l'Ingénieur 86



144

g

2

135

73

118

36

Page

Calaverite
''^

Callahan, groupe de '^'

Callahan, Madame, propriétaire du groupe de Callahan 137

Carmack, basaltes de

Cartmel, J., assistance reconnue

Chalcopyrite 105, 107. 111, 114, 1)6, 121, 122,123, 127, 134

Chicftain Hill, roches valocaniques de

Clay, Jos., propriétaire du groupe Lake View

Climat

Charbon 13.138,141

Charbon, claims du !ac Sloko -^^ _ 'j^

Charbon, conglomérat Tantalus 71. 72. 85, 138. 141

Chaîne CÔtière, roches intrusives ^
Contîict métamorphique, gisements de •^•'

Cuivre 13.84.135

Cuivre, veines de

Cuivre veines do, le cuivre n'ayant pas une importance commerciale ... 131

Cupnferes, vemes argent-or '•'"

Cuprite
1^«

132

35
Dickson. C. B.. propriétaire du claim Antimoine

Drainage, système de

Dundee, groupe de '^^

Dunham, J., assistance reconnue '

Engineer Mining Ce °°

Erythrine 134, 135

Faune et flore

Fetterly. P. A., assistance sur le terrain ^

Flore, (voir faune et flore)

Fossiles
69.70.72

Fraser. I. A., assistance reconnue 2

Filon, oxploilalion en
1 ?ft

Fer spéculaire



145

Page
Galène 105, 107, 108, 109, 110, 114, 116, IIQ, 121, 122, 125, 12f), 128

Géologie, gruupc du Big Canyon 124

" claims de la montagne Boulder 118

" aperçu condensé de 43
" veines de cuivre \M

appliquée 12, 83
" générale 10, 40
" claims Gleaner 102

" mines Impériales 114

" groupe Laverdière 133

" groupe Lawson 109

" groupe Petty 127

" groupe Rupert 108

" groupe White Moose 106

Gibbins, G. G. assistant sur le terrain 3

Gleaner, groupe 102

" Mining and Milling Co 102

Grant, Robt., propriétaire du groupe White Moose 106

Grenat grossulaire 134

Gwillim, prof. J. C., rapport sur le district d'Atlin 1,8

H
Hawthorne, Capt. VV., propriétaire des claims de la montagne Boulder. . 118

Hawthorne, Capt. W., propriétaire du groupe Kirtland 104

Hazelton, groupe 71

Hématite 134, 135

Historique 6

Holy Cross, claim 135

I

Impériales, mines 113

Ingénieur, mines de 1' 85

" u « veines à or et tellure aux 85

" « « origine des veines aux 96

Jaune, grenat 134, 135

Jersey Lily, claim de 104

Johnson Jos. propriétaire du groupe White Moose 106
" " "du claim Antimoine 132
"

» "du groupe Rupert 108

Johnston, R. A. A., rapport concernant les minerais du groupe Laver-

dière 134

Jones, T. H., propriétaire des mines I mpériales 113



146

K
Page

Kirtiand, groupe 104
" Thos. propriétaire du groupe Kirtiand 104
" "

a
«

X Lawson 109

Klusha, roches intrusives de 76

Laborge, formation de 67

Lakc Front, daim d'antimoine 1,?2

Lake View, groupe 1 1

S

Lanning, John, assistant sur le terrain ,?

Laverdière, Frères, claims de cuivre retenus par 12')

LaverdiiTc, groupe 119,11?

Lawson, Agnew, A. propriétaire du groupe Lawson KiO
" F'red, propriétaire du groupe Lawson lOQ
" " " du claim Gold Cup 113
" groupe 1(19

Liuionlte 92, 93, 04
Linaritp 121

Llewellyn, glaciur 21, 32
Li -vry, R. C, rapport sur le district d'Allin 8

M

.Magnétite 13,85, 130, 134, 135

Malachite 107, 114, .16, 121, 122, 123, 131, 134, 135

Malloy, John, propriétaire du groupe Big Canyon 124

Marbre, structure jolie et curieuse du 65

Méthodes de tra\ail sur le terrain 2

Miiler et McLaren, découvertes par 6

!.. jnzonite, terme adopté par commission géol 'gique des Etats-Unis, . . 66
Moore, VVm. A., propriétaire des mines Impériales 113

Mont Léonard, seules veines argent-plomb sur le 124

Mont Stevens, groupe du 53

N

Nicol, B. G., assistance reconnue 2

Nimrod Syndicate, propriétaires des mines Impériales 113

Northern Parlnership, opérations par 93
" " propriétaires des mines de l'Ingénieur 85



147

Or, mine Beavis ...
" groupe Callalian

|,j
" daim Gold-cup

. , ,
" mines de l'Ingénieur 92 c)^ 94 95
" groupe (ilcaner '

' '^ç\

" ( iroup Mining d . .
j

" Mines Imfxriales
114 116

" dans le claim Gold i^:p 1 . i

" dans les veines argent-plomb, groupe Big Canyon IJ5
' groupe l.ake View

jjg
" groupe l.a\crciière

]35
" groupe l.awson Ul •.,

" exploitation en placer ' -

" production d'
^

" minerais riches trouvés <<

groupe Ru[)ert
,qj^

108

118

105

85

groupe Wliite Moose .

groupe Wliite Star ,

Or-art.'int, veines de quart? à .

Or-tellure, veines à j2 g4

Pearce, Herbert, option sur mines Impériales
Pelton, grouiK'

Kobt., pnjpriétaire du groupe Lawson
R. L., propriétaire du groupe l'elton

Penhallow, Dr., plantes fossiles de la mine Tantalus examinées par..
Perlcins, groupe

Petty, groupe

Ira, propriétaire du ^.-oupe Petty
Placer, exploitation en

j

Powell, \Vm., propriétaire flu claim Birdie

du groupe I.awson
P>"'c '>2,93, 105, 107, 108, 109, 112, 1 1,?, 1 14, 1 16, 1 17, 1 18^ 12

125,126,127,13

114

123

109

123

72

60

121

121

,83

113

109

0,121

137

Quartz, caractère dans les ••eines aux mines de l'Ignénieur 92
" " " du groupe Wliite Moose 106

" daims de .

principales matière de remplissage, groupe Gleaner, Ouatcrnaire 104



148

K
n Page
Kazoïr. groupe 'le la montagne 57
Rupert, Allan, propriétaire du groupe Rupert 108

' Broupe ^'.\y.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.
108

S

Stokes, James, propriétaire des mines Impériales 113
Sullivan, Dan, propriétaire du groupe Lawson 109
Summers, M., propriétaire du groupe Eig Canyon ;24
Suspendues, explications des vallées

T

Tableau des formations c

,

Taku, groupe '

57
Tantalus, conglomérat rj

Tenorite . ,«

Tétraédrite
,05_ 107, 120, 134, 135

Topographie a ,,

Transport, facilités <'. î g

V

Vaughan, Thomas, propriétaire de groupe Big Canyon 124
Végétation

^y

W
Wheaton, roches volcaniques de la rivière gO
White Moose, groupe iqa

White Star, groupe
j j^ ^^^

Y

Young, Dr. H. S., proprétaire du groupe White Moose 106



m



Ù^^M

nrpiirliiii

CTn:-..)!!

'I! l'i jHiiirs

'.f Ol (H.t

PRt U«1INJ

N

I 1 1.^ \l(

,^;*

fll-"!!^.. HiJI ,„,

i •..i..«..,i,rri K.Mk*

^^' *

^^.: ^

M.VI- !»n

TAKU ARM. ATUN DISTRI

• »A.rr «M !,«,».,

8 ^,„/,,^ f**^

^v^llt<tU

CT, B.C




